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qui ont porté atteinte à la crédibilité et 
à l’intégrité du sport. Nous nous y sommes 
attaqués de front et continuerons à 
appeler à la mise en place d’un système 
antidopage plus efficace, plus transparent 
et plus solide, indépendant des organisa-
tions sportives comme des intérêts 
nationaux, tel que réclamé à l’unanimité 
par toutes les parties prenantes lors de 
notre Sommet olympique tenu  
en octobre 2016.

La mise en application de l’Agenda 
olympique 2020 est demeurée une priorité 
en 2016. Les trois piliers de l’Agenda 
olympique 2020 – crédibilité, durabilité  
et jeunesse – ont guidé et façonné toutes 
les activités liées à notre feuille de route 
stratégique pour l’avenir du Mouvement 
olympique. En 2016, plus de 90 % des 
résultats attendus ont été obtenus ou en 
voie de l’être. 

Lettre du président Thomas Bach

À l’heure où nous nous penchons sur nos 
activités et réalisations de l’année 2016,  
il y a bien des raisons de célébrer une 
année olympique mémorable.

Les Jeux Olympiques de Rio 2016 et 
les Jeux Olympiques de la Jeunesse (JOJ) 
d’hiver de Lillehammer 2016 ont démontré 
le pouvoir extraordinaire du sport d’unir  
les peuples autour des valeurs de 
l’Olympisme.

L’année a débuté par les JOJ d’hiver  
de Lillehammer 2016, fort réussis,  
où l’esprit et l’énergie de la jeune 
génération d’athlètes ont donné le 
ton pour le restant de l’année. Une fois 
encore, nous avons montré comment  
le sport pouvait inspirer les jeunes, et  
c’est bien là toute la finalité des JOJ. 

Les Jeux Olympiques de Rio 2016 ont 
rassemblé dans la fête la communauté 
internationale tout entière, avec les athlètes 
des 206 Comités Nationaux Olympiques 
(CNO) venus concourir au Brésil et la 
moitié de la population mondiale ayant 
regardé la retransmission des Jeux ;  
les Jeux Olympiques de Rio 2016 ont ainsi 
été les plus suivis de l’histoire, en tenant 
compte de la retransmission télévisée et 
des réseaux sociaux. Nous avons vécu 
des moments emblématiques, vu s’établir 
de nouveaux records, de meilleures 
performances personnelles, ressenti de 
grandes émotions et une enthousiasmante 
sportivité que seule la magie des Jeux 
Olympiques peut créer.

Pour moi, l’un des moments les plus 
émouvants a été l’arrivée de l’équipe 
olympique des réfugiés dans le stade  
de Maracanã lors de la cérémonie 
d’ouverture. Par l’incroyable accueil et  
le soutien que ses membres ont reçus 

partout où ils allaient, c’est un puissant 
message d’espoir qui a été envoyé aux 
millions de réfugiés dans le monde.

Pour toutes ces raisons et bien d’autres 
encore, les Jeux Olympiques de  
Rio 2016 resteront dans les mémoires 
comme des Jeux merveilleux dans la 
« Ville merveilleuse ». 

En cette époque troublée, marquée par  
la méfiance et l’incertitude, le pouvoir 
extraordinaire du sport et des Jeux 
Olympiques de rassembler et d’inspirer 
toute l’humanité est plus important et  
utile que jamais. 

Ce poids grandissant du sport dans la 
société a une fois de plus été souligné  
en 2016 par une résolution des Nations 
Unies (ONU) – adoptée par consensus  
de tous les États membres – réaffirmant 
la reconnaissance de l’autonomie du CIO  
et du rôle du sport en tant qu’instrument 
clé de paix et de développement durable.

Mais pour promouvoir le rôle du sport 
dans la société et bâtir sur les succès  
de 2016, nous avons besoin d’assurer  
que l’ensemble du mouvement sportif 
conserve des bases solides, afin que  
nous soyons tous en position de force 
pour relever les défis à venir. 

Aussi, en tant que dirigeants du Mouve-
ment olympique, devons-nous continuer à 
renforcer l’intégrité du sport et à protéger 
les athlètes honnêtes de toute forme de 
manipulation des compétitions. 

Nous avons dû faire face à plusieurs 
difficultés en 2016 – et notamment 
répondre aux conclusions choquantes  
du rapport McLaren sur le dopage et la 
manipulation des échantillons en Russie 
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« Pour moi, l’un des moments  
les plus émouvants a été l’arrivée 
de l’équipe olympique des réfugiés 
dans le stade de Maracanã  
lors de la cérémonie d’ouverture. 
L’incroyable accueil qu’ils ont  
reçu a envoyé un puissant  
message d’espoir aux millions  
de réfugiés dans le monde. »
Thomas Bach, président du CIO

Le CIO a déjà mis en œuvre toutes les 
mesures de bonne gouvernance préconi-
sées par l’Agenda olympique 2020 et nous 
espérons que d’autres organisations 
sportives suivront notre exemple. Fruit de 
nos récentes réformes, tous nos comptes 
sont vérifiés conformément aux normes 
internationales d’informations financières 
(IFRS), normes très élevées auxquelles 
nous ne sommes pas légalement tenus  
de nous soumettre. Parmi bien d’autres 
mesures exposées dans ce rapport 
annuel, le CIO suit le modèle mondiale-
ment reconnu des « trois lignes de 
défense » pour la gestion des risques  
et ses assurances. 

Notre engagement à faire preuve de plus 
de transparence va au-delà de ces actions. 
Ce rapport annuel reflète également notre 
objectif de faire toute la transparence  
sur nos opérations, y compris sur toutes 
nos données financières et notre  
politique d’indemnisation des membres  
du CIO. 

Dans ces pages, vous verrez que nous 
redistribuons 90 % de l’ensemble de  
nos revenus au mouvement sportif,  
aux athlètes, aux 206 CNO, aux comités 
d’organisation et aux Fédérations 
Internationales. Les 10 % restants  
sont utilisés non seulement pour faire 
fonctionner notre organisation, mais  
aussi pour soutenir les autres projets  
et programmes que nous menons en 
faveur du développement du sport,  
dont beaucoup sont évoqués dans ce 
rapport. Nous sommes également très 
fiers de pouvoir annoncer que grâce  
à l’augmentation de nos revenus générés  
au cours de la dernière Olympiade,  
nous sommes maintenant en mesure  
de distribuer encore davantage au 
mouvement sportif au sens large. 

Le lancement de la chaîne olympique en 
2016 constitue un autre jalon important 
dans la mise en œuvre de l’Agenda 
olympique 2020, nous dotant ainsi d’une 
plateforme numérique pour la diffusion de 
nos messages et de nos valeurs auprès 
des jeunes partout dans le monde. La 
chaîne olympique permettra aux nouvelles 
générations de se connecter au sport et 
aux valeurs olympiques chaque jour de 
l’année, ce qui signifie que nous parvien-
drons à toucher une audience plus large 
dans le monde. À fin 2016, en quatre mois 
à peine, la chaîne aura déjà mis à 
disposition plus de 4 000 éléments de 
contenu vidéo, enregistrant plus de 428,5 
millions de visualisations et 1,588 milliard 
d’impressions rien que sur les réseaux 
sociaux. Plus significatif encore, 52 % des 
visiteurs de la plateforme numérique et 
94 % des abonnés de sa page Facebook 
sont âgés de moins de 35 ans.

L’Agenda olympique 2020 a en outre 
renforcé notre engagement en faveur de  
la durabilité. En 2016, le CIO a élaboré une 
stratégie de durabilité présentant le rôle 
qu’il peut jouer face aux défis à relever 
dans ce domaine et soutient notre 
engagement de contribuer au programme 
de développement durable des Nations 
Unies à l’horizon 2030. 

La procédure de candidature pour les 
Jeux Olympiques de 2024 est la première 
qui soit totalement guidée par l’Agenda 
olympique 2020. Des résultats promet-
teurs sont constatés déjà maintenant, 
avec des villes candidates qui mettent plus 
que jamais l’accent sur la durabilité et 
l’héritage dans leur projet. De fait, nous 
savons que sans l’Agenda olympique 
2020, nous n’aurions pas eu du tout de 
ville candidate pour 2024. 

La lecture de ce rapport vous éclairera  
sur tous ces points et sur bien d’autres 
activités qui s’inscrivent dans les secteurs 
d’action prioritaires du CIO, à savoir :
	� Assurer la célébration des  
Jeux Olympiques ; 

	� Placer les athlètes au cœur du  
Mouvement olympique ; 

	� Promouvoir l’Olympisme dans  
la société.  

À l’avenir, nous poursuivrons notre travail 
dans ces domaines pour faire en sorte 
que le Mouvement olympique continue  
de contribuer activement à la société 
conformément à notre vision, soit  
« l’édification d’un monde meilleur  
par le sport ». 

Thomas Bach, président du CIO
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Conduire le 
Mouvement 
olympique
« La mission du CIO est de [...] 
diriger le Mouvement olympique. »
Charte olympique
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Le Mouvement olympique 

Sous la conduite du Comité International 
Olympique (CIO), le Mouvement olympique 
comprend les organisations, les athlètes et 
les autres personnes qui acceptent d’être 
guidés par la Charte olympique. 

Leur but commun est de contribuer à  
la construction d’un monde meilleur et 
pacifique en éduquant la jeunesse par le 
biais d’une pratique sportive en accord 
avec l’Olympisme et ses valeurs.

Dirigé par le CIO, le Mouvement olympique 
comprend les comités d’organisation des 
Jeux Olympiques (COJO), les associations 
nationales, les clubs et les personnes 
appartenant aux Fédérations Internatio-
nales (FI), dont les juges, arbitres et autres 
officiels et techniciens de sport, et aux 
Comités Nationaux Olympiques (CNO),  
en particulier les athlètes dont les intérêts 
constituent un élément fondamental de 
l’action du Mouvement olympique, ainsi 
que les entraîneurs et autres officiels 
sportifs. Il englobe également les autres 
organisations et institutions reconnues 
par le CIO.

Les principes et valeurs de l’Olympisme 
viennent appuyer le Mouvement olympique 
dans sa mission d’assurer la célébration 
régulière des Jeux Olympiques, de placer 
les athlètes au cœur du Mouvement 
olympique, d’éduquer les jeunes par  
le sport et de promouvoir l’Olympisme 
dans la société.

Ensemble, la mission, les valeurs et les 
principes d’action affichent une vision  
qui résonne profondément au cœur du 
Mouvement olympique, contribuant à son 
objectif ultime qui est de bâtir un monde 
meilleur par le sport.

« L’Olympisme est une philosophie de vie, exaltant et combinant en un 
ensemble équilibré les qualités du corps, de la volonté et de l’esprit.  

Alliant le sport à la culture et à l’éducation, l’Olympisme se veut  
créateur d’un style de vie fondé sur la joie dans l’effort, la valeur  
éducative du bon exemple, la responsabilité sociale et le respect  

des principes éthiques fondamentaux universels. »
Charte olympique 
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« Le but de l’Olympisme est de 
mettre le sport au service du 
développement harmonieux de 
l’humanité en vue de promouvoir 
une société pacifique, soucieuse  
de préserver la dignité humaine. »
Charte olympique 

Charte olympique

La Charte olympique est la codification 
des Principes fondamentaux, des Règles 
et des Textes d’application adoptés par le 
CIO. Elle régit l’organisation et le fonction-
nement du Mouvement olympique et  
fixe les conditions de la célébration des 
Jeux Olympiques.

Par essence, la Charte olympique a  
trois objectifs principaux :

a)	�la Charte olympique, en tant que 
document de base de nature 
constitutionnelle, fixe et rappelle les 
principes fondamentaux et les valeurs 
essentielles de l’Olympisme ;

b)	�la Charte olympique sert également  
de statuts au CIO ;

c)	�de plus, la Charte olympique définit les 
droits et les obligations réciproques des 
trois principales parties constitutives  
du Mouvement olympique, soit le CIO,  
les FI et les CNO, ainsi que les COJO, 
qui doivent tous se conformer à la 
Charte olympique.

Principes fondamentaux de l’Olympisme

La Charte olympique établit les principes 
fondamentaux de l’Olympisme.  
Ceux-ci sont à la base de tout ce  
que nous entreprenons.

1.	�L’Olympisme est une philosophie de vie, 
exaltant et combinant en un ensemble 
équilibré les qualités du corps, de la 
volonté et de l’esprit. Alliant le sport à la 
culture et à l’éducation, l’Olympisme se 
veut créateur d’un style de vie fondé sur 
la joie dans l’effort, la valeur éducative 
du bon exemple, la responsabilité 
sociale et le respect des principes 
éthiques fondamentaux universels.

2.	�Le but de l’Olympisme est de mettre  
le sport au service du développement 
harmonieux de l’humanité en vue  
de promouvoir une société  
pacifique, soucieuse de préserver  
la dignité humaine.

3.	�Le Mouvement olympique est l’action 
concertée, organisée, universelle et 
permanente, exercée sous l’autorité 
suprême du CIO, de tous les individus 
et entités inspirés par les valeurs de 
l’Olympisme. Elle s’étend aux cinq 
continents. Elle atteint son point 
culminant lors du rassemblement des 
athlètes du monde au grand festival  
du sport que sont les Jeux Olympiques. 
Son symbole est constitué de  
cinq anneaux entrelacés.

4.	�La pratique du sport est un droit de 
l’homme. Chaque individu doit avoir la 
possibilité de faire du sport sans 
discrimination d’aucune sorte et dans 
l’esprit olympique, qui exige la 
compréhension mutuelle, l’esprit 
d’amitié, de solidarité et de fair-play.

5.	�Reconnaissant que le sport est pratiqué 
dans le cadre de la société, les 
organisations sportives au sein du 
Mouvement olympique auront les droits 
et obligations inhérents à l’autonomie,  
à savoir le libre établissement et le 

contrôle des règles du sport, la définition 
de leur structure et gouvernance,  
la jouissance du droit à des élections 
libres de toutes influences extérieures  
et la responsabilité de veiller à ce que 
les principes de bonne gouvernance 
soient appliqués.

6.	�La jouissance des droits et libertés 
reconnus dans la présente Charte 
olympique doit être assurée sans 
discrimination d’aucune sorte, 
notamment en raison de la race,  
la couleur, le sexe, l’orientation sexuelle,  
la langue, la religion, les opinions 
politiques ou autres, l’origine nationale 
ou sociale, la fortune, la naissance  
ou toute autre situation.

7.	�L’appartenance au Mouvement 
olympique exige le respect de la  
Charte olympique et la reconnaissance 
par le CIO.
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Tout au long de 2016, le Mouvement 
olympique – dirigé par le Comité 
International Olympique – a cherché  
à souligner le rôle important que le sport 
peut jouer dans la société.

Il y a eu avant tout les Jeux Olympiques, 
représentation la plus visible de 
l’Olympisme, qui ont illustré les valeurs 
olympiques devant des milliards 
d’individus dans le monde.

Le CIO a joué un rôle clé dans le succès 
des Jeux Olympiques de Rio 2016,  
en travaillant étroitement avec le comité 
d’organisation et en agissant comme 
catalyseur de collaboration entre tous  
les membres de la famille olympique – 
depuis les Comités Nationaux Olympiques 
(CNO) et les Fédérations Internationales 
(FI) jusqu’aux partenaires olympiques 
mondiaux (TOP) et partenaires officiels 
de diffusion.

Outre les Jeux Olympiques de Rio 2016,  
le CIO a également cherché à réaliser 
l’objectif du Mouvement olympique de 
construire un monde meilleur grâce au 
sport en prenant l’initiative d’un large 
éventail de programmes et projets.

On notera à ce titre la réussite de 
l’organisation des Jeux Olympiques de  
la Jeunesse (JOJ) d’hiver de Lillehammer 

Le Comité International Olympique (CIO)

2016, qui ont mis en lumière le pouvoir 
d’éduquer les jeunes par le sport pratiqué 
dans le respect des principes de l’Olym-
pisme et de ses valeurs, et la création de 
l’équipe olympique des réfugiés, qui a 
illustré le pouvoir extraordinaire du sport 
d’unir l’ensemble de l’humanité.

L’une des priorités majeures du CIO 
demeure la protection des athlètes 
intègres et, en 2016, le CIO a continué  
à les soutenir sur l’aire de compétition et 
en dehors en investissant dans la lutte 
contre le dopage et contre le trucage des 
matches, la manipulation des compétitions 
et la corruption associée.

Depuis l’approbation de l’Agenda 
olympique 2020 en décembre 2014, le 
CIO a également consacré une grande 
partie de ses efforts à la mise en œuvre 
des réformes préconisées dans cette 

feuille de route stratégique pour l’avenir du 
Mouvement olympique. Les recommanda-
tions visent à protéger le caractère unique 
des Jeux Olympiques, renforcer les 
valeurs olympiques dans le monde et 
consolider le rôle du CIO en tant que  
chef de file engagé à œuvrer pour une 
société inclusive et pacifique.

Parmi les principaux résultats, citons  
la mise en œuvre de normes de gouver-
nance internationalement reconnues  
dans toutes les activités du CIO, un  
nouvel accent placé sur la mobilisation  
de la jeunesse du monde, et l’engagement 
ferme de promouvoir la durabilité dans 
l’ensemble du Mouvement olympique.

Ces activités et beaucoup d’autres 
axées sur l’édification d’un monde 
meilleur par le sport sont mises en  
lumière dans ce rapport.

« Le but du Mouvement olympique 
est de contribuer à la construction 
d’un monde meilleur et pacifique  
en éduquant la jeunesse par le biais 
d’une pratique sportive en accord 
avec l’Olympisme et ses valeurs. »
Charte olympique
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Depuis l’approbation de l’Agenda 
olympique 2020, le CIO a fait des progrès 
significatifs dans la mise en œuvre de 
l’ensemble des 40 recommandations 
préconisées, avec plusieurs résultats  
notables en 2016.

Au total, plus de 90 % des résultats 
attendus pour 2016 ont été réalisés  
ou étaient en passe de l’être à la fin de 
l’année, avec de nombreuses ressources 
et des départements également centrés 
sur l’organisation réussie des Jeux 
Olympiques de Rio 2016.

Les Jeux Olympiques de 2016 ayant  
été les premiers à être organisés depuis 
l’approbation de la feuille de route 
stratégique du Mouvement olympique,  
il y a eu plusieurs innovations à Rio issues 
directement des recommandations  
de l’Agenda olympique 2020. Parmi  
ces innovations :
	� le programme d’initiations sportives 
(Recommandation 12)

	� le rôle accru des FI dans la livraison  
des Jeux (Recommandation 13)

	� la protection des athlètes intègres 
(Recommandation 15)

	� la formation sur l’intégrité 
(Recommandation 18)

	� un lieu de recueillement dans le village 
olympique (Recommandation 18)  

	� la remise des Lauriers olympiques 
(Recommandation 26)

	� la présence d’artistes en résidence 
(Recommandation 26)

Outre ces nouveautés, il y a eu au cours 
de 2016 bien d’autres résultats importants 
liés à la mise en œuvre de l’Agenda 
olympique 2020, notamment :
	� de faibles budgets d’infrastructure 
présentés par les villes candidates  
pour 2024 (Recommandations 1-3)

Agenda olympique 2020

	� les recommandations du groupe  
de travail chargé de la révision des  
Jeux Olympiques d’hiver 
(Recommandations 1-3)

	 l’approbation de nouveaux sports pour 	
	 les Jeux de Tokyo 2020 proposés par  
	 le COJO (Recommandation 10)
	� la stratégie du CIO en matière de 
durabilité (Recommandations 4-5)  

	� le lancement de la chaîne olympique 
(Recommandation 19)  

	� les recommandations du groupe de  
travail tripartite sur les JOJ 
(Recommandation 25)  

Toutes les composantes et  
parties prenantes du Mouvement 
olympique participent pleinement  
à la mise en œuvre de l’Agenda 
olympique 2020 et continueront  
à être régulièrement consultées et 
associées à sa réalisation. 

Pour maintenir le cap, il a été  
décidé que chaque réunion de la 
commission exécutive continuerait  
à consacrer un point de son ordre  
du jour au plan d’application de 
l’Agenda olympique 2020.
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LES RECOMMANDATIONS DE L’AGENDA OLYMPIQUE 2020

1.	� Positionner la procédure de 
candidature en tant qu’invitation 

2.	� Évaluer les villes candidates en 
analysant les principaux risques  
et opportunités

3.	 Réduire le coût de candidature
4.	� Inclure la durabilité dans tous  

les aspects des Jeux Olympiques
5.	� Inclure la durabilité dans le 

fonctionnement quotidien du 
Mouvement olympique

6.	� Coopérer étroitement avec  
d’autres organisateurs de 
manifestations sportives

7.	� Renforcer les relations avec  
les organisations régissant le  
sport pour les personnes aux 
capacités différentes

8.	� Forger des relations avec les  
ligues professionnelles

9.	� Établir un cadre pour le  
programme olympique

10.	� Passer d’un programme basé  
sur des sports à un programme 
basé sur des épreuves

11.	 Favoriser l’égalité des sexes
12.	� Réduire le coût des Jeux 

Olympiques et renforcer la 
flexibilité de leur gestion

13.	� Maximiser les synergies avec  
les parties prenantes du 
Mouvement olympique

14.	� Renforcer le 6e principe 
fondamental de l’Olympisme

15.	� Changer d’approche en faveur de  
la protection des athlètes intègres

16.	� Mettre à profit le fonds de  
20 millions d’USD du CIO pour la 
protection des athlètes intègres

17.	 Honorer les athlètes intègres
18.	 Renforcer le soutien aux athlètes
19.	 Lancer la chaîne olympique 
20.	� Engager des partenariats 

stratégiques
21.	� Renforcer la capacité d’influence 

du CIO
22.	� Diffuser une éducation fondée  

sur les valeurs olympiques
23.	 Interagir avec les communautés
24.	� Evaluer le programme 

Sport pour l’espoir
25.	� Revoir le positionnement des  

Jeux Olympiques de la Jeunesse
26.	� Allier davantage le sport et  

la culture
27.	� Respecter les principes de  

base de la bonne gouvernance

28.	 Soutenir l’autonomie
29.	 Accroître la transparence
30.	� Renforcer l’indépendance de  

la commission d’éthique du CIO
31.	 Assurer la conformité
32.	 Renforcer l’éthique
33.	� Associer davantage les  

sponsors aux programmes  
« Olympisme en action »

34.	� Développer un programme mondial 
de licences

35.	� Favoriser l’engagement des 
partenaires TOP avec les CNO

36.	� Accroître l’accès à la marque 
olympique à des fins non 
commerciales

37.	� Étudier la limite d’âge pour les 
membres du CIO

38.	� Mettre en place une procédure  
de recrutement ciblée

39.	� Favoriser le dialogue avec  
la société et au sein du  
Mouvement olympique

40.	� Réviser le domaine de  
compétence et la composition  
des commissions du CIO
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Comités Nationaux Olympiques

Tout au long de 2016, le département des 
relations avec les CNO a continué à offrir 
une assistance technique sur des sujets 
institutionnels, relatifs aux Jeux et autres,  
à l’ensemble des 206 CNO répartis dans 
le monde.

Services liés aux Jeux

Pour aider les CNO à préparer leurs 
équipes olympiques et gérer leurs 
délégations respectives pendant les  
Jeux Olympiques de Rio 2016, le CIO
leur a fourni différents services par 
l’intermédiaire du département des 
relations avec les CNO.

Cela comprenait l’organisation de forums 
dans le monde entier pour communiquer 
d’importants détails opérationnels et la 
diffusion de bulletins d’information 
consacrés aux préparatifs en vue des 
Jeux. Les CNO avaient en outre accès à 
un extranet qui rassemblait en ligne tous 
les renseignements essentiels d’ordre 
opérationnel. Par ailleurs, la Solidarité 
Olympique a apporté son aide financière 
aux CNO pour la prise en charge des frais 
de voyage des délégations pour les Jeux. 

Une fois à Rio, le département des 
relations avec les CNO a continué à  
leur prêter assistance par l’intermédiaire 
de son bureau au village olympique,  
tandis que des représentants du  
CIO étaient présents aux réunions 
d’enregistrement des délégations  
afin d’aider en cas de problèmes.

Programme d’aide aux CNO pour  
les tenues de compétition 

Aux Jeux Olympiques de Rio 2016, 
environ 620 athlètes de 54 CNO ont 
bénéficié du tout premier programme 
d’aide aux CNO pour les tenues de 
compétition.

Le CIO, en collaboration avec la 
Fédération mondiale de l’industrie 
d’articles de sport (WFSGI) et neuf des 
plus grands équipementiers sportifs du 
monde, a œuvré pour fournir gratuitement 
à ces CNO les tenues de compétition de 
leurs athlètes aux Jeux.

Les CNO et les équipementiers ont 
travaillé ensemble en 2016 sur le modèle 
et la confection des uniformes qui ont 
ensuite été distribués aux CNO et athlètes 
au village olympique.

Mémorial aux Jeux de Rio 2016

L’une des nouvelles initiatives lancées par 
le département des relations avec les CNO 
durant les Jeux Olympiques de Rio 2016  
a été l’inauguration d’un mémorial dans la 
zone résidentielle du village olympique 
afin d’offrir aux athlètes et officiels un lieu 
de recueillement leur permettant de 
pleurer la perte de personnes chères  
ou de personnes qui disparaissent durant 
les Jeux Olympiques.

Le mémorial est constitué de deux pierres 
provenant du site antique d’Olympie 
placées sur un piédestal flanqué de  
deux ailes, avec un olivier en arrière-plan 
comme symbole de paix. 

Ce monument a été conçu comme  
une œuvre d’art et sera transporté  
d’une édition des Jeux à l’autre.

LES CNO DANS LE MONDE 

41 54 44 50 17

Amérique Afrique Asie Europe Océanie

206
T O T A L
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Téléphones mobiles en édition limitée pour 
tous les athlètes aux Jeux de Rio 2016 

Le département des relations avec les 
CNO était également chargé de distribuer 
12 500 téléphones mobiles Samsung 
Galaxy S7 Edge aux athlètes de Rio 2016. 
Ces appareils ont été produits en édition 
limitée pour les Jeux Olympiques dans le 
cadre d’un accord conclu entre le CIO et 
Samsung, partenaire olympique mondial. 
Plusieurs applications utiles y avaient été 
installées dont celle de la plateforme 
Olympic Athletes’ Hub. Grâce à cette 
application, les athlètes peuvent 
communiquer directement avec le CIO  
et sa commission des athlètes et en 
apprendre davantage sur les ressources  
et programmes que le CIO met à leur 

disposition. Cette édition spéciale inspirée 
de Rio 2016 comprenait également, pour 
la première fois, un motif olympique, soit 
les cinq anneaux entrelacés. 

Mise en œuvre de l’Agenda olympique 2020

Au cours de 2016, le CIO a continué à 
travailler avec les CNO dans le cadre de la 
mise en œuvre des réformes de l’Agenda 
olympique 2020.

Ceci comprenait la création d’outils 
spécifiques pour l’application et l’auto-
évaluation des Principes de base de 
bonne gouvernance qui ont été mis en 
ligne à la disposition de tous les CNO.
Ces outils pratiques, personnalisés et 
adaptés sont conçus pour permettre  
aux CNO de :
	� Mieux comprendre les conditions 
minimales requises dans l’application 
des Principes de bonne gouvernance;

	� Procéder à des auto-évaluations 
permettant à chaque organisation 
d’évaluer son degré de conformité avec 
les conditions minimales requises; et

	� Établir une liste d’actions visant à 
combler les écarts entre la situation 
actuelle du CNO et le niveau attendu  
en termes de bonne gouvernance.

Un document de référence a également 
été produit et diffusé auprès de tous les 
CNO pour soutenir l’autonomie et faciliter 
la coopération entre les autorités 
nationales et les organisations sportives.

Les CNO aux Jeux de Rio 2016

87
CNO ont remporté  

des médailles

2
CNO ont envoyé des  

athlètes aux Jeux pour  
la première fois

3
CNO ont décroché  

leur première médaille

9
CNO ont remporté leur 
première médaille d’or 
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Solidarité Olympique

La Solidarité Olympique – qui est respon-
sable de l’administration et de la gestion 
de la part des droits de retransmission  
des Jeux Olympiques revenant aux 
CNO – s’était fixé trois priorités pour  
son plan quadriennal 2013-2016 :
	� Augmenter l’aide mondiale aux athlètes, 
et à leur entourage sportif, et l’aide au 
développement de leur carrière après  
le sport ;

	� Renforcer les structures des CNO  
et améliorer leurs capacités  
administratives générales ; 

	� Poursuivre le soutien à la formation  
des entraîneurs et à la promotion  
des valeurs olympiques.

Pour atteindre ces objectifs, le budget 
quadriennal de la Solidarité Olympique 
s’élevait à 439 870 000 USD pour 2013- 
2016, ce qui représente une augmentation 
de 40 % par rapport au cycle de quatre 
ans précédent – dont 129 044 500 USD 
ont été alloués au budget de 2016.

« La bourse de la Solidarité 
Olympique a été déterminante 
dans mon parcours jusqu’ici : 
j’ai pu m’entraîner au Danemark, 
participer à des tournois 
internationaux et marquer des 
points importants, tout ça grâce  
à cette bourse. Sans cette bourse,  
je ne serais pas là aujourd’hui [aux 
Jeux Olympiques de Rio 2016]. »
Ygor Coelho, Brésil, badminton

principes de bonne gouvernance et de 
transparence à la gestion des fonds qu’ils 
reçoivent de la Solidarité Olympique. 

Chaque année, plusieurs CNO font l’objet 
d’un audit par des agents locaux de 
PricewaterhouseCoopers (PwC), sous 
l’égide de PwC Lausanne, afin de vérifier 
l’application de ces principes et l’utilisation 
des fonds alloués.

Solidarité Olympique en 2016

Au cours de 2016, les CNO ont concentré 
principalement leurs efforts sur les 
préparatifs finaux et la qualification des 
athlètes et des équipes pour les Jeux 
Olympiques de Rio 2016, et celle des 
jeunes athlètes pour les Jeux Olympiques 
de la Jeunesse de Lillehammer 2016.

Au total, 1 547 bourses ont été allouées à 
des athlètes de 185 CNO avant Rio 2016 ; 
815 boursiers de 171 CNO ont finalement 
participé aux Jeux de même que  
10 boursiers de l’équipe olympique  
des réfugiés. Par ailleurs, sur la période 
2013-2016, 167 équipes au total de  

Elle a redistribué ces fonds par le biais  
de programme ciblés répartis en 
quatre catégories :
	� Les programmes mondiaux pour  
couvrir et renforcer les secteurs clés  
du développement sportif ;

	� Les programmes continentaux conçus 
pour répondre aux besoins spécifiques 
à chaque continent ; 

	� Les subventions pour les Jeux 
Olympiques qui aident les CNO à 
participer à l’événement olympique et 
leur permet de bénéficier d’une aide 
financière avant, pendant et après les 
Jeux Olympiques ;

	� Des programmes complémentaires 
pour étendre dans le cadre de  
projets ciblés l’aide offerte par la 
Solidarité Olympique.

Pour le plan quadriennal 2013-2016,  
de nouvelles directives financières ont 
également été établies pour les CNO  
afin de veiller à ce qu’ils appliquent les 
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En novembre 2016, la com-
mission exécutive du CIO a 
approuvé le plan 2017-2020 
de la Solidarité Olympique.

Le budget de la Solidarité 
Olympique approuvé pour 
l’assistance et le développe-
ment s’élève à 509 285 000 
USD et représente une 
augmentation de 16 % par 
rapport au plan quadriennal 
2013-2016.

La Solidarité Olympique 
proposera aux CNO du monde 
entier 21 programmes 
fortement axés sur le dévelop
pement et la formation des 
athlètes. Le plan 2017-2020 
propose également deux 
nouveaux programmes relatifs 
à l’aide aux athlètes réfugiés 
et à la transition de carrière 
pour les athlètes. 

Programmes mondiaux				    35 130 000 USD

Programmes continentaux					     45 444 500 USD

Programmes complémentaires				    5 775 000 USD

Subventions pour les Jeux Olympiques	 38 000 000 USD

Administration					     4 695 000 USD

Athlètes					     12 250 000 USD

Entraîneurs					     6 750 000 USD

Gestion des CNO					     11 130 000 USD

Promotion des valeurs olympiques		  5 000 000 USD

Afrique 					     7 247 500 USD

Amérique				    	 6 935 000 USD

Asie				    	 6 931 500 USD

Europe				    	 7 693 000 USD

Océanie				    	 4 637 500 USD

ACNO				    	 12 000 000 USD

BUDGET POUR LES PROGRAMMES MONDIAUX 
TOTAL : 35 130 000 USD

BUDGET 2016 
TOTAL : 129 044 500 USD

BUDGET POUR LES PROGRAMMES CONTINENTAUX 
TOTAL : 45 444 500 USD

POUR L’AVENIR 

16 %
d’augmentation 
du budget de la 
Solidarité Olympique 
de 2013-2016 à 
2017-2020

509 mio 
d’USD
Budget de la 
Solidarité Olympique 
pour 2017-2020
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bourses allouées 
aux athlètes de  
185 CNO

1 547 

bourses 
olympiques  
pour entraîneurs 
allouées à  
102 CNO

164

équipes de 
132 CNO ont reçu 
une subvention 
pour sports 
d’équipe

167

cours de  
formation pour 
administrateurs 
sportifs

119

boursiers de 171 
CNO ont participé 
à Rio, en plus de 
l’équipe olympique 
des réfugiés

815

projets de 
développement de 
structure sportive 
nationale dans  
63 pays

74

activités organisées 
pour aider les 
athlètes à se 
préparer pour  
les JOJ

1 041 

initiatives de CNO 
et cours pour la 
promotion des 
valeurs olympiques

248 

médailles (33 en or, 
26 en argent et 42 
en bronze) et 163 
diplômes obtenus 
par des boursiers

101

CNO ont reçu  
la subvention 
administrative 
annuelle

191

stages techniques 
pour entraîneurs 
organisés pour  
131 CNO

303

CNO ont reçu  
une allocation  
de soutien pour 
organiser des 
activités liées à la 
Journée olympique

129

EN CHIFFRES : LA SOLIDARITÉ OLYMPIQUE EN 2016

132 CNO ont reçu une subvention 
destinée aux sports d’équipe tandis  
que 1 041 activités ont été organisées 
pour préparer les athlètes aux JOJ.

Pour aider les athlètes à se préparer en 
vue de Rio et de Lillehammer, les CNO ont 
en outre eu largement recours en 2016 à 
des programmes d’entraînement animés 
par du personnel sportif bien formé pour 
mieux soutenir les athlètes. Bon nombre 
de CNO ont par ailleurs axé certains de 
leurs projets de gestion sur les préparatifs 
en vue de Rio 2016 par l’organisation de 
séminaires destinés aux capitaines 
d’équipe et d’autres programmes de 

formation pour les administrateurs sportifs.
Tout au long de 2016, les programmes 
portant sur la promotion des valeurs 
olympiques étaient également en forte 
demande. La Solidarité Olympique 
propose cinq programmes pour la 
promotion des valeurs olympiques et  
au total 248 initiatives dans ces domaines 
ont été approuvées en 2016 – soit plus  
du double du nombre de 2013. 
Un soutien a également été apporté  
à 347 autres activités, notamment en 
relation avec les célébrations de la 
Journée olympique, ainsi que des  
études et recherches en médecine  
du sport et éducation olympique.

Avant le début des Jeux Olympiques  
de Rio 2016, la Solidarité Olympique a 
également remis 36 000 USD à chaque 
CNO pour couvrir les frais relatifs à la 
logistique, au transport et à l’hébergement 
du président et du secrétaire général.  
Elle a encore remboursé le montant 
des frais de voyage pour un maximum de 
six athlètes et de deux officiels par CNO. 
Après les Jeux Olympiques de Rio 2016, 
les CNO ont reçu une allocation de  
soutien en reconnaissance de leur 
contribution au succès des Jeux,  
calculée sur la base de 2 500 USD 
multipliée par le nombre d’athlète  
ayant concouru.
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« La Solidarité Olympique me soutient vraiment beaucoup ;  
et je pense que sans son soutien, je ne sais pas très bien si je pourrais y arriver. »

Yusra Mardini, Équipe olympique des réfugiés, natation

« Cela a beaucoup aidé ma carrière. L’équipement  
et l’entraînement à l’étranger sont très onéreux et le 
soutien de la Solidarité Olympique a été crucial. » 
Vassiliki Vougiouka, Grèce, escrime

« Quand vous allez aux Jeux Olympiques, vous avez 
besoin de soutien, donc cela m’a énormément aidée. 
Le Kosovo est un pays confronté à beaucoup de 
difficultés et il est difficile d’obtenir une aide financière. 
Donc cela a représenté un excellent soutien pour moi. 
Je ne suis pas la seule athlète du monde à rencontrer 
ce type de difficultés, c’est pourquoi les programmes 
comme ceux de la Solidarité Olympique sont les 
bienvenus pour chacun de nous. »
Majlinda Kelmendi, Kosovo, judo
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Fédérations Internationales

Le CIO a travaillé en étroite collaboration 
avec les 35 Fédérations Internationales 
olympiques (FI) durant 2016 pour assurer 
la bonne organisation des épreuves 
sportives à la fois aux Jeux Olympiques de 
la Jeunesse (JOJ) d’hiver de Lillehammer 
2016 et aux Jeux de Rio 2016. 

Par ailleurs, le CIO a renforcé son 
engagement auprès de l’Association  
des Fédérations Internationales des sports 
olympiques d’été (ASOIF), de l’Association 
des Fédérations Internationales olympiques 
d’hiver (AIOWF) et des FI pour assurer un 
solide partenariat pour les Jeux futurs et 
continue de soutenir les FI dans l’accom-
plissement de leur mission de promotion 
de leurs sports à travers le monde et  
de développement des athlètes qui y 
participent. Le CIO leur procure un soutien 
financier par le biais du programme de 
répartition des revenus provenant des 
Jeux, ainsi que du programme de 
développement des FI, du programme 
des athlètes et d’actions de soutien 
spécifiques aux Jeux. 

Programme de développement des FI

À présent dans sa 18e année, le programme 
de développement des FI continue de 
soutenir les FI olympiques d’été et d’hiver 
et reconnues par le CIO pour la mise en 
œuvre de programmes et d’initiatives dans 
divers secteurs de développement.

Durant 2016, les FI ont continué d’investir 
dans des programmes de développement 
du sport junior, du sport pour tous, de 
l’égalité des sexes dans le sport et dans 
bien d’autres domaines. 

FI et bonne gouvernance

Le CIO travaille en étroite collaboration 
avec le groupe de travail Gouvernance de 
l’ASOIF à la mise en œuvre des principes 
de bonne gouvernance au sein des FI, 
conformément aux recommandations  
de l’Agenda olympique 2020.

En avril 2016, l’assemblée générale de 
l’ASOIF a officiellement adopté un nouvel 
outil d’évaluation de la gouvernance, 
élaboré par le groupe de travail Gouver-
nance de l’ASOIF, et en novembre 2016, 
les membres de l’ASOIF ont reçu un ques- 
tionnaire afin d’autoévaluer leur situation 
actuelle en termes de gouvernance.

Adapté aux caractéristiques et besoins 
spécifiques de chaque organisation 
sportive, le questionnaire portait sur  
cinq aspects : transparence, intégrité, 
démocratie, développement sportif / 
solidarité et mécanismes de contrôle. 
L’application des principes est analysée  
à l’aide de 50 indicateurs simples et 
mesurables (10 indicateurs par principe), 
sur la base d’un modèle créé par  
l’IDHEAP à l’Université de Lausanne.

L’analyse tenait compte de la taille et  
des ressources différentes des FI et 
portait essentiellement sur l’évolution  
des procédures de gouvernance dans  
les organisations correspondantes. 

Le CIO continue de soutenir activement 
l’ASOIF en participant au perfectionnement 
de l’outil de bonne gouvernance et à sa 
mise en œuvre.

Engagement des FI 

Dans le droit fil de la Recommandation 13 
de l’Agenda olympique 2020 – maximiser 

les synergies entre les parties prenantes 
du Mouvement olympique afin d’assurer 
une organisation rationnelle et de réduire 
les coûts –, le CIO a œuvré au renforce-
ment du rôle des FI olympiques d’été et 
d’hiver dans la planification et la livraison 
des événements olympiques. Après la 
réussite des Jeux Olympiques de Rio 
2016, le CIO incite davantage les FI à un 
solide partenariat pour les Jeux futurs, 
avec la création d’un nouveau modèle 
d’engagement qui verra les FI devenir  
des partenaires de livraison plutôt que  
de simples parties prenantes. 

Les FI olympiques d’été et d’hiver 
apportent des compétences clés, une 
expérience et des ressources pour aider 
les COJO à mettre sur pied des épreuves 
sportives de première classe. Elles sont 
prêtes à fournir cette expertise au COJO et 
à travailler de manière étroite avec ce 
dernier pour planifier et livrer chaque sport 
de la manière la plus efficace tout en 
veillant au respect des conditions requises 
en vertu du contrat avec la ville hôte. En 
mobilisant davantage l’expertise et 
l’expérience des FI, on devrait pouvoir 
simplifier les opérations du COJO, limiter 
les risques généraux liés aux Jeux, éviter 
la duplication du travail et réduire les 
coûts ; le résultat et la qualité des 
épreuves devraient en être améliorés.

« Nous voulons amener le 
sport aux jeunes. Avec les 
nombreuses options qui s’offrent 
à eux aujourd’hui, on ne peut plus 
s’attendre à ce que les jeunes 
viennent naturellement à nous. 
Nous devons aller à leur rencontre. »
Thomas Bach, président du CIO
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Les FI via l’ASOIF et l’AIOWF sont 
totalement favorables à ce renforcement 
de leur rôle dans la planification et la 
livraison des compétitions olympiques. 
L’ASOIF a présenté au CIO ses recom-
mandations clés pour le nouveau modèle 
d’engagement des FI aux Jeux lors de la 
séance bilan des Jeux et les fédérations 
d’hiver ont joué un rôle important dans le 
processus consultatif et participatif. Des 
représentants de l’ASOIF et des FI étaient 
également présents à la séance bilan 
officielle tenue en novembre 2016 à Tokyo 
pour rappeler l’importance de l’engage-
ment des FI vis-à-vis de Tokyo 2020 ainsi 
que des futurs COJO et villes candidates. 

Nouveaux sports pour Tokyo 2020

En août 2016, le CIO a accepté d’ajouter le 
baseball/softball, le karaté, le skateboard, 
l’escalade sportive et le surf au programme 
des Jeux Olympiques de Tokyo 2020. 
Ceux-ci viennent s’ajouter aux 28 sports 
olympiques figurant au programme des 
Jeux de Rio 2016. Avec cette décision,  
le programme olympique connaît la  
plus grande évolution de son histoire ;  
ces épreuves supplémentaires ont été 
proposées par le comité d’organisation de 
Tokyo 2020 tirant ainsi parti de la nouvelle 
flexibilité autorisée par l’Agenda olympique 
2020 en donnant la possibilité aux villes 

hôtes de proposer des épreuves  
uniquement pour leur édition des Jeux.

Il est prévu d’organiser les épreuves de 
skateboard et d’escalade sportive dans 
des installations temporaires sises en 
milieu urbain afin, et ceci marque un 
véritable tournant historique, d’aller à la 
rencontre de la jeunesse et de refléter la 
tendance actuelle à l’urbanisation du sport.

Nouveaux sports pour Buenos Aires 2018 

En réponse aux recommandations du 
groupe de travail tripartite sur l’avenir des 
JOJ, lesquelles ont été approuvées par  
la Session du CIO en août 2016 à Rio,  
le comité d’organisation de Buenos Aires 
2018 (BAYOGOC) a proposé l’ajout de 
trois nouveaux sports afin d’offrir des  
Jeux encore plus innovants. 

S’inspirant du succès du Labo des sports 
de Nanjing 2014 et afin de remplir la 
mission qu’il s’est fixée – à savoir « mettre 
le sport à la portée de la population »,  
le BAYOGOC a estimé que les trois sports 
– à savoir la danse sportive, le karaté et 
l’escalade sportive – ajouteraient de la 
valeur à son projet qui occupera tout 
l’espace urbain et mêlera activités 
sportives, culturelles et éducatives  
dans une ambiance de fête.

Les trois nouveaux sports traduisent 
l’objectif commun du CIO et du comité 
d’organisation de Buenos Aires 2018 de 
mobiliser la jeunesse en proposant un 
ensemble de sports novateurs, universels 
et urbains, particulièrement attrayants 
pour les jeunes. Si la danse sportive est 
une discipline entièrement nouvelle au 
programme, le karaté et l’escalade 
sportive donneront un avant-goût  
de ce qui attend les athlètes aux  
Jeux Olympiques de 2020 à Tokyo. 
Ces trois sports permettront également 
de renforcer le rôle d’incubateur 
d’innovations que jouent les JOJ  
pour le Mouvement olympique. 

À noter également que, pour la première 
fois à Buenos Aires en 2018, la parfaite 
égalité entre hommes et femmes sera 
atteinte et ces trois nouveaux sports 
comprendront aussi un nombre égal  
de garçons et de filles. 

Les FI et les Jeux Olympiques d’hiver 

S’inspirant de l’exemple de l’Agenda 
olympique 2020, le CIO et les sept FI 
d’hiver avaient décidé en novembre 2015 
de former un groupe de travail chargé de 
réaliser une révision stratégique des Jeux 
Olympiques d’hiver visant à assurer le 
maintien de la popularité et l’attrait de 
l’événement, à l’heure où le CIO place la 
durabilité et l’héritage au cœur de toute 
son action. 

Les recommandations du groupe de 
travail, publiées en 2016, visaient principa-
lement à rehausser la valeur des Jeux 
Olympiques d’hiver, en particulier pour  
les villes candidates et les villes hôtes,  
et à les rendre plus durables et moins 
dommageables en termes financiers, 
opérationnels et environnementaux.
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Organisations reconnues

Tout au long de 2016, un renforcement 
des relations entre le CIO et les organes 
de tutelle des FI dont SportAccord 
(aujourd’hui appelée Association mondiale 
des fédérations internationales de sport 
– GAISF), l’Association des fédérations 
internationales de sports reconnus (ARISF) 
et l’Alliance des membres indépendants 
reconnus du sport (AIMS) a conduit à une 
approche plus cohérente du soutien 
accordé aux FI.

En réponse à la Recommandation 6 de 
l’Agenda olympique 2020 – « Coopérer 
étroitement avec d’autres organisateurs  
de manifestations sportives » – le CIO a 
également pris des mesures pour 
renforcer sa collaboration avec plusieurs 
organisations reconnues en 2016. 

Citons à ce titre la signature d’un protocole 
d’accord avec l’Association internationale 
des Jeux des maîtres (IMGA), axé sur le 
développement du sport des maîtres par 
l’intermédiaire des FI affiliées et également 
via les Jeux mondiaux des maîtres.

Par ailleurs, des protocoles d’accord ont 
été signés avec la Fédération Internatio-
nale du Sport Universitaire (FISU), axé sur 
la santé des athlètes et l’éducation par le 
sport, et l’Association internationale des 
Jeux mondiaux (IWGA), portant sur le 
programme des sports ainsi que sur la 
promotion des Jeux mondiaux 2017.

FI reconnues

Conformément à la Recommandation 13 
de l’Agenda olympique 2020 – « Maximiser 
les synergies entre les parties prenantes 
du Mouvement olympique » – , le CIO a 
soutenu 37 FI reconnues en 2016. 
 
Toutes les FI reconnues ont reçu un 
financement via le fonds de développe-
ment du CIO, en partie destiné à contri-
buer aux contrôles antidopage. Par 

ailleurs, l’ARISF a reçu des fonds supplé-
mentaires à distribuer à ses membres 
pour des projets spéciaux.

La procédure de reconnaissance du CIO  
a été actualisée en 2015 et se déroule 
désormais en deux temps. En 2016, 16 FI 
au total ont demandé leur reconnaissance 
dans le cadre de cette nouvelle procédure 
dans laquelle tous les organes de tutelle 
des FI jouent un rôle consultatif et  
l’ARISF a pour fonction majeure d’analyser 
les demandes. 

Lors de la réunion de la commission 
exécutive en décembre 2016, l’Internatio-
nal Cheer Union (ICU – Union internatio-
nale de cheerleading) et l’International 
Federation of Muaythai Amateur (IFMA –  
Fédération internationale de muay thaï 
amateur) ont été provisoirement recon-
nues par le CIO.

« Nous avons profité de l’occasion 
qui nous était donnée de soutenir 
la procédure de reconnaissance 
du CIO pour démontrer la capacité 
de l’organisation à collaborer de 
manière professionnelle et  
efficace avec le CIO, et de  
manière plus pertinente avec  
les parties prenantes du 
Mouvement olympique. »
Dr Raffaele Chiulli, président de l’ARISF 
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Financer le Mouvement olympique

EN BREF 

•	�Les diffuseurs détenteurs 
de droits ont permis de faire 
de Rio 2016 les Jeux les 
plus largement suivis de 
l’histoire.

•	�Une couverture numérique 
accrue a mobilisé les jeunes 
plus que jamais auparavant.

•	�Les partenaires olympiques 
mondiaux ont contribué au 
succès de Rio 2016 avec 
leurs produits, technologies 
et services. 

•	�Tous les jours, le CIO  
distribue l’équivalent de  
3,4 millions d’USD pour 
aider les athlètes et les orga-
nisations sportives à tous les 
niveaux à travers le monde.

Le CIO étant entièrement financé par  
des fonds privés, ses partenariats 
commerciaux restent essentiels à la mise 
sur pied des Jeux Olympiques et aux 
activités de toutes les organisations dans 
le Mouvement olympique.

Le programme de marketing olympique  
à facettes multiples a participé pleinement 
au succès des Jeux Olympiques de Rio 
2016 et des JOJ d’hiver de Lillehammer 
2016, tout en ayant contribué à la 
promotion des valeurs olympiques dans  
le monde et permis d’assurer des bases 
financières solides et stables pour le 
Mouvement olympique.

73 %
Droits de diffusion 

5 %
Autres revenus 

4 %
Autres droits 

18 %
Droits de marketing 
du programme TOP 

L’année 2016 a mis en lumière l’impor-
tance pour le Mouvement olympique des 
partenaires du CIO en matière de 
marketing, d’une part, dans le cadre des 
partenariats conclus avec les diffuseurs 
détenteurs de droits – lesquels ont permis 
d’assurer une diffusion des remarquables 
performances réalisées par les athlètes à 
Rio et à Lillehammer, auprès d’un public 
aussi vaste que possible, dans le monde 
entier – et, d’autre part, grâce au précieux 
soutien apporté par les membres du 
programme mondial de parrainage TOP.

Les négociations, menées avec succès 
par le CIO, pour la conclusion d’accords 
de diffusion et relativement aux droits de 
marketing du programme TOP, ont permis 
de faire passer le revenu total prévu du 
CIO à 5,7 milliards d’USD pour l’Olym-
piade 2013-2016, ce qui représente une 
augmentation de 7,6 % par rapport  
à la période 2009-2012.

Les bénéfices de ces contributions  
du secteur privé ont été ressentis au  
sein du Mouvement olympique en 2016, 
grâce aux revenus générés et redistribués 
pour soutenir les Comités Nationaux 
Olympiques (CNO), les Fédérations 
Internationales (FI), le programme de 
bourses de la Solidarité Olympique, ainsi 
que d’autres organisations sportives dans 
le monde.

Au total, 90 % des revenus du CIO sont 
redistribués au mouvement sportif au sens 
large afin de soutenir la mise sur pied des 
Jeux Olympiques et de promouvoir le 
développement du sport et du Mouve-
ment olympique partout dans le monde.  
Seuls 10 % des revenus sont conservés 
pour couvrir les frais opérationnels  
et administratifs liés à la direction du 
Mouvement olympique.

SOURCES DE REVENUS 2013-2016*

* Source : états financiers vérifiés du CIO

« Notre relation avec les partenaires 
olympiques mondiaux est bien plus 
qu’une relation commerciale, c’est 
un partenariat. » 
Thomas Bach, président du CIO
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TOP
IV

TOP
V

TOP
VI

TOP
VII

TOP
VIII

TOP
IX

TOP
I 

TOP I 
1985-1988

TOP II
1989-1992

TOP III
1993-1996

TOP IV
1997-2000

TOP V
2001-2004

TOP VI
2005-2008

TOP VII
2009-2012

TOP VIII
2013-2016

*sous le nom de SchlumbergerSema	 **Bridgestone avait des droits de marketing au Brésil, en République 
de Corée, au Japon et aux États-Unis d’Amérique jusqu’à la fin de 2016 et ces droits ont été étendus au 
monde entier à partir de 2017 ***Toyota avait des droits de marketing au Japon jusqu’à la fin de 2016 et ces 
droits ont été étendus au monde entier à partir de 2017

Source : états financiers vérifiés du CIO

ÉVOLUTION DU PROGRAMME TOP 

REVENUS DU PROGRAMME MONDIAL TOP

1985-1988 
Coca-Cola
Panasonic

Visa
2017-2020

Alibaba

1997-2000
McDonald’s
Samsung

2001-2004
Atos*

Omega

2005-2008
GE

2009-2012 
Dow
P&G

2013-2016
Bridgestone**

Toyota***

96 m
illions d’USD 

172 m
illions d’USD 

279 m
illions d’USD 

579 m
illions d’USD 

663 m
illions d’USD 

866 m
illions d’USD 

950 m
illions d’USD 

1,003 m
illiard d’USD 

Programme des partenaires  
olympiques (TOP)

Les partenaires olympiques mondiaux  
ont apporté un soutien constant au 
Mouvement olympique en 2016 et cela de 
diverses manières. Les contributions les 
plus visibles ont été celles apportées aux 
Jeux Olympiques de Rio 2016, pour 
lesquels les partenaires ont fourni au 
comité d’organisation du personnel, des 
services, des produits, une expérience et 
des moyens technologiques essentiels. 

Grâce à leurs vastes campagnes 
publicitaires internationales, les partenaires 
olympiques mondiaux ont aussi pu donner 
vie aux Jeux Olympiques de Rio 2016 dans 
le monde entier, en suscitant 
l’enthousiasme du public déjà avant la 
cérémonie d’ouverture, en assurant la 
promotion des valeurs olympiques et en 
créant une vague de soutien accrue à 
l’égard des olympiens, cela au moyen 
d’une utilisation sans précédent et en 
temps réel des réseaux sociaux, ainsi 
qu’en organisant des manifestations 
locales qui ont servi de vitrines aux Jeux, 
aussi bien sur les sites du parc olympique 
que dans les environs de Rio de Janeiro. 

Par ailleurs, les partenaires olympiques  
ont apporté leur soutien à des projets 
communautaires et éducatifs mais aussi 
relatifs au développement durable et à 
l’installation d’infrastructures nouvelles 
dans la ville hôte, de même qu’ils ont fourni 
un appui financier essentiel tant au comité 
d’organisation de Rio 2016 qu’aux CNO. 

Sans ces contributions des partenaires, les 
athlètes, représentant 206 CNO, n’auraient 
jamais eu la possibilité d’exceller sur la 
scène olympique et le monde n’aurait 
jamais eu la chance de suivre leurs exploits. 
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Suite à ces activités largement 
répercutées et leur très vaste visibilité  
sur le plan mondial durant les Jeux 
Olympiques de Rio 2016, la force 
constante du programme TOP s’est vue 
renforcée par l’annonce, en janvier 2017, 
de la signature d’un accord avec le groupe 
Alibaba, nouveau partenaire olympique 
mondial jusqu’en 2028. Alibaba est 
devenu le partenaire officiel pour les 
services en nuage et de commerce en 
ligne, ainsi qu’un partenaire fondateur  
de la chaîne olympique. C’est également 
la première entreprise à conclure un 
partenariat à long terme avec le CIO 
jusqu’en 2028 et le premier groupe chinois 
à s’engager pour les Jeux Olympiques 
d’hiver de Beijing 2022.

Partenaires olympiques mondiaux en 2016

 
Coca-Cola soutient chaque édition des 
Jeux depuis 1928 et a une fois de plus 
rafraîchi les athlètes olympiques, les 
officiels et les spectateurs avec ses 
boissons durant les Jeux Olympiques de 
Rio 2016. En outre, Coca-Cola a été l’un 
des partenaires responsables de la 
flamme olympique durant son périple de 
95 jours à travers le Brésil dans le cadre 
du relais de la flamme olympique de Rio 
2016 et a célébré les Jeux avec les fans du 
monde entier par le biais de #ThatsGold, 
sa campagne publicitaire mondiale. Durant 
les Jeux, l’entreprise a diverti les fans avec 
une expérience passionnante dans le parc 
olympique et un espace ouvert aux 
adolescents sur le site de retransmission 
en direct de Praça Mauá.

 
Rio 2016 a bénéficié d’une couverture 
numérique plus large que n’importe quelle 
édition des Jeux précédente et, en tant 
que partenaire mondial de technologie de 
l’information et principal intégrateur, Atos  
a été au centre de cette transformation 

numérique grâce à ses systèmes et 
solutions technologiques complexes, 
essentiels à la réussite des Jeux. Les 
systèmes Atos ont été responsables de la 
distribution au monde entier des résultats 
de chacune des épreuves en moins d’une 
demi-seconde et du traitement des 
300 000 accréditations ainsi que de la 
transmission en temps réel des données 
analytiques pour surveiller et neutraliser 
400 atteintes par seconde à la sécurité  
de l’information. Atos a aussi introduit pour 
la première fois aux Jeux le recours au 
cloud (architecture en nuage) pour le 
portail des volontaires et les systèmes 
d’accréditation et de main-d’œuvre,  
ce qui a entraîné une réduction des coûts 
et une meilleure performance.

 
Bridgestone a fait ses débuts en tant que 
partenaire olympique mondial à Rio 2016. 
Après avoir signé avec le CIO en 2014, 
cette société a obtenu une activation  
de ses droits au Brésil, au Japon, en 
République de Corée et aux États-Unis 
pour Rio 2016 avant l’exercice des droits
mondiaux qui débute en 2017 et se 
poursuivra jusqu’en 2024. Outre de vastes 
campagnes de marketing dans ces 
territoires, Bridgestone, à titre de 
partenaire exclusif, a fait équipe avec  
la Fédération internationale de golf  
pour créer une fan zone interactive qui  
a accueilli plus de 7 000 visiteurs sur le 
parcours de golf olympique. Par ailleurs, 
Bridgestone a contribué à l’héritage social 
de Rio 2016 grâce à sa participation à 
Transforma, le programme éducatif officiel 
du comité d’organisation de Rio 2016.

 
En tant que société officielle de produits 
chimiques des Jeux et partenaire carbone 
officiel de Rio 2016, Dow a aidé ces 
premiers Jeux en Amérique du Sud à 
développer un héritage sans précédent 

pour l’ensemble de la région. Ceci 
comprenait l’introduction du programme  
le plus complet de réduction de 
l’empreinte carbone de l’histoire olympique 
qui devrait aboutir à une réduction de plus 
de 2,2 millions de tonnes de gaz à effet de 
serre, vérifiée par un tiers. Dow a aussi été 
l’un des partenaires de Transforma,  
le programme éducatif de Rio 2016.  
Dow Science était présente sur les quatre 
groupements de sites de Rio 2016 et au 
village olympique, grâce à sa technologie 
de câblage et d’autres liaisons pour aider 
les diffuseurs à partager les Jeux dans 
le monde et à du matériel brut de 
construction pour les sites et aires de 
compétition. L’entreprise a participé à plus 
de 20 projets concernant l’ensemble des 
infrastructures liées à la manifestation.

Pour Rio 2016, GE a pris part à plus  
de 180 projets d’infrastructure et sa 
technologie de pointe a été utilisée sur 
tous les sites. GE a fourni l’éclairage de 
neuf terrains et autres sites essentiels, 
assuré l’alimentation électrique du Centre 
International de Radio et Télévision et 
l’énergie de secours grâce à 3 000 unités 
alimentations sans coupures. GE a aussi 
équipé la polyclinique d’une technologie 
de pointe pour les soins et la gestion des 
dossiers médicaux. Pour la première fois, 
les médecins ont pu utiliser un système 
électronique unique de gestion des 
dossiers médicaux grâce à une plateforme 
électronique créée par GE. Plus de 7 000 
visites de patients à la polyclinique ont été 
enregistrées. Elles ont débouché sur plus 
de 1 500 diagnostics par IRM, ultrasons et 
rayons X, réalisés durant les Jeux.

En tant que restaurant officiel des Jeux 
Olympiques, McDonald’s a pris en
charge les repas des entraîneurs, officiels, 
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athlètes, de leurs familles et de leurs amis 
sur place aux Jeux dans son restaurant de 
la zone internationale où œuvraient 200 
personnes de l’équipe olympique de 
McDonald’s Brésil, Japon, République  
de Corée, Chine et États-Unis. En tout, 
plus de 50 000 repas ont été servis aux 
athlètes et autres visiteurs. McDonald’s, 
qui proposait un kiosque à desserts aux 
spectateurs dans le parc olympique,  
a célébré l’esprit des Jeux avec le public du 
monde entier par le biais de sa campagne 
#FriendsWin. Dans le cadre du pro-
gramme Olympics Kids de McDonald’s,  
la société a aussi réuni 100 enfants du 
monde entier qui ont ainsi eu l’occasion 
exceptionnelle de participer au défilé des 
athlètes durant la cérémonie d’ouverture.

En qualité de chronométreur officiel  
des Jeux Olympiques, Omega a lancé 
plusieurs nouvelles technologies de 
chronométrage à Rio, tels des appareils 
photos à haute vitesse pour les photos 
finish, un système sophistiqué de 
détection des faux départs et un système 
innovateur de marquage des points au tir à 
l’arc. En tout, Omega a fourni 450 tonnes 
d’équipements, 480 chronomètres, 335 
tableaux d’affichage sportif, 79 tableaux 
d’affichage public et 200 km de câbles et 
de fibre optique pour garantir l’exactitude 
des résultats de Rio. En outre, Omega a 
lancé une campagne de publicité 
internationale à l’occasion des Jeux de Rio 
2016, qui s’est concentrée sur les rêves 
des athlètes, avec des ambassadeurs de 
la marque comme Michael Phelps, Chad 
Le Clos, Sergio García et Jessica 
Ennis-Hill. Omega a aussi créé trois 
montres originales pour célébrer les Jeux 
se déroulant à Rio de Janeiro.

En tant que partenaire olympique mondial 
dans la catégorie de l’équipement 

audiovisuel, Panasonic a utilisé sa 
technologie audiovisuelle de pointe aux 
cérémonies, sur les sites de compétition  
et lieux de diffusion de Rio 2016. Un 
partenariat avec le comité d’organisation 
de Rio 2016 a fait de la société le « parte-
naire officiel des cérémonies », chargé des 
solutions audiovisuelles clés en main 
comme le système complet de la 
conception, de la modélisation et des 
opérations techniques des cérémonies. 
Durant les Jeux Olympiques, Panasonic a 
également accueilli les visiteurs dans son 
pavillon, le « stade des merveilles », situé 
au Pain de sucre, dans le quartier de 
Copacabana à Rio de Janeiro.

En tant que partenaire olympique mondial 
dans la catégorie des produits de soins 
personnels et ménagers, P&G et ses 
marques ont participé aux soins 
quotidiens des athlètes et de leurs familles 
durant les Jeux Olympiques de Rio 2016. 
La maison des familles P&G a reçu  
276 mères, 249 athlètes et 2 472 invités  
au total durant les Jeux, avec des activités 
quotidiennes telles que rasage avec 
serviettes chaudes, coiffure, relookage et 
onglerie. Par ailleurs, le salon de beauté  
de P&G au village olympique a offert aux 
athlètes plus de 2 700 soins de beauté 
avec des produits de marques telles que 
Pantene®, Gillette® et Head & Shoulders®. 
Sur la route des Jeux Olympiques de 
Rio 2016, P&G et ses marques ont 
sponsorisé des athlètes de plus de 21 
pays, alors que la campagne « Thank You, 
Mom » a été lancée dès avril 2016 avec la 
diffusion du film Strong, qui a été vu 
depuis plus de 221 millions de fois dans 
28 langues sur de multiples plateformes.

 
Samsung, partenaire olympique mondial 
dans la catégorie des équipements de 

communication sans fil, a fourni les 
produits de téléphonie mobile les plus 
sophistiqués à Rio 2016, pour faire de  
ces Jeux les plus connectés de l’histoire.  
En partenariat avec le CIO, Samsung a 
distribué 12 500 téléphones portables  
aux olympiens de Rio 2016 – une édition 
limitée de son Galaxy S7 edge réalisée 
pour ces Jeux. La société a collaboré avec
le comité d’organisation de Rio 2016 au 
développement de l’application officielle 
de téléphonie mobile de Rio 2016, qui a 
diffusé en continu les dernières nouvelles 
des Jeux. Les studios Galaxy de Samsung 
au parc olympique et à Copacabana ont 
proposé des interactions immersives 
permettant aux fans d’expérimenter les 
derniers produits et technologies de 
téléphonie mobile de Samsung.

À titre de fournisseur exclusif du moyen de 
paiement aux Jeux, Visa a créé le système 
de paiement le plus sophistiqué au niveau 
technologique pour les Jeux de Rio 2016 
et mis en place trois systèmes de 
paiement portables, dont l’anneau de 
paiement distribué aux athlètes de Team 
Visa et aux clients. Celui-ci permettait 
d’effectuer des paiements sans contact, 
au passage de la main. En partenariat 
avec la banque brésilienne Bradesco, Visa 
a créé le bracelet portable de paiement et 
travaillé avec Swatch pour créer la montre 
de paiement Bellamy. Visa a collaboré 
avec un autre partenaire TOP, Samsung, 
pour créer les paiements mobiles via 
Samsung Pay. Les consommateurs ont pu 
payer avec leur carte Visa à partir de leur 
appareil Samsung aux terminaux de 
paiement des 4 000 points de vente du 
parc olympique à Rio. Dans le cadre de 
l’opération Team Visa, la société a soutenu 
plus de 60 athlètes du monde entier,  
y compris les membres de l’équipe 
olympique des réfugiés.
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Dans le cadre du soutien qu’ils 
apportent à l’ensemble du Mouvement 
olympique, les partenaires olympiques 
mondiaux ont également joué un  
rôle clé dans la tenue des Jeux 
Olympiques de la Jeunesse d’hiver  
de Lillehammer 2016.

Durant la période précédant les JOJ,  
la société Coca-Cola a assumé les 
fonctions de partenaire principal du 
relais de la flamme olympique de 
Lillehammer 2016, parcours qui a vu  
la flamme olympique traverser toute la 
Norvège pour promouvoir les Jeux et 
souligner le travail considérable déployé 
par les jeunes volontaires, qui ont 
largement contribué au succès de cette 

grande fête sportive. Le parcours de ce 
relais de la flamme passait par tous les 
comtés et 21 villes de Norvège, soit 
autant de lieux où la société Coca-Cola 
a donné la possibilité aux communautés 
locales de participer à des célébrations 
à grande échelle, pour encourager les 
citoyens à être physiquement actifs,  
en particulier dans le cadre de son 
initiative baptisée « Just Dance ».

Coca-Cola a aussi participé activement 
au déroulement des JOJ, en ouvrant 
une boutique éphémère sur le site de 
Stampesletta et en créant un jeu-
questionnaire interactif faisant participer 
les athlètes au programme « apprendre 
et partager ». La société a également 

recruté un jeune Norvégien âgé de  
15 ans, Herman Henriksen, pour assurer 
la réalisation de reportages diffusés  
sur les réseaux sociaux Instagram  
et Snapchat durant les Jeux et faire 
partager le bonheur de Lillehammer  
aux jeunes du monde entier.
 
Outre son rôle de chronométreur officiel 
des JOJ, la société Omega a, pour sa 
part, contribué à susciter l’enthousiasme 
à l’approche des Jeux, en dévoilant une 
horloge installée au centre de Lilleham-
mer pour lancer le compte à rebours et 
le décompte des jours, heures, minutes 
et secondes de l’année précédant les 
Jeux. Cette horloge a ensuite été offerte 
au musée olympique de la ville. Durant 
les Jeux, Omega a donné la possibilité 
aux visiteurs de faire de sympathiques 
photos dans un bobsleigh marqué de 
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son logo et placé au centre-ville, alors 
qu’elle offrait également aux athlètes 
l’occasion de faire une expérience 
d’apprentissage de chronométrage 
dans le cadre du programme  
« apprendre et partager ». 

Panasonic a aussi pris part au 
programme « apprendre et partager » 
en fournissant des exemplaires du 
dernier modèle de la plus légère des 
caméras d’action portables, HX-A100, 
ainsi que du caméscope de poing 
HC-V550EG-K pour les ateliers de 
tournage réalisé par des athlètes en 
action, ateliers organisés par la société 
Olympic Broadcasting Services (OBS). 
Ces séances ont donné aux athlètes  
la possibilité de tourner et de faire le 
montage d’un reportage vidéo, durant 
les Jeux, selon leur propre angle de 
vision de l’action, et d’étudier aussi bien 
le processus narratif que les aspects 
techniques, tels que la composition,  
le choix des angles de prises de vue  
et l’art du montage. 

Pour sa part, la société Samsung a 
permis aux JOJ de Lillehammer 2016  
de prendre vie grâce à la toute première 
diffusion en direct et en réalité virtuelle 
(RV) de la cérémonie d’ouverture. Cette 
initiative entrait dans le cadre d’une série 
d’activités interactives, visant à améliorer 
l’expérience des JOJ au moyen des 
technologies de pointe en matière de 
communication mobile. Les athlètes, les 
étudiants et les spectateurs présents à 
Lillehammer ont également pu profiter 
de trois studios Samsung Galaxy – le 
Bus RV, le Monument RV et la Station 
RV – installés en différents points de la 
ville. Ces studios ont permis de tester 
directement les produits mobiles 
Samsung, dont le Samsung Galaxy S6 
edge+, le Galaxy S6 edge et le casque 
de réalité virtuelle.

À bord du Bus RV, les visiteurs ont,  
par exemple, pu chausser des skis de 
simulation pour vivre et ressentir une 
descente de piste comme un champion 
de ski. De même, une expérience 
unique de réalité virtuelle en 4D pouvait 
être vécue à la Station RV, donnant  
aux visiteurs la possibilité de s’installer 
dans des sièges qui leur permettaient 
d’éprouver le sentiment d’exaltation  
que procure le saut à ski. 

Samsung a également lancé une 
campagne publicitaire spécialement 
conçue pour les JOJ, intitulée « The 
Only Way to Know » (la seule façon de 
savoir) et encourageant les jeunes à 
réaliser leurs rêves. Cette campagne 
s’appuyait sur les récits des parcours  
de plusieurs jeunes espoirs des JOJ, 
lesquels ont surmonté tous les 
obstacles pour atteindre leurs objectifs. 

De son côté et durant toute la période 
des JOJ, la société Visa a donné 
l’occasion aux athlètes comme au 
public de profiter d’une large gamme 
d’activités et de jeux interactifs, 
organisés dans la zone du marché  
de Sjogg sur le site de Stampesletta, 
tout en offrant à tous les visiteurs la 
possibilité de gagner une carte de  
crédit prépayée, dotée de la fonction 
sans contact et décorée sur le thème 
des JOJ.
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Déclarations des partenaires olympiques

« Instaurer de manière durable des pratiques de bonne gouvernance et une transparence  
au fil du temps est d’une importance capitale, si l’on veut ériger et entretenir une crédibilité 
institutionnelle. Cela importe peut-être aujourd’hui plus que jamais auparavant et dans tous les 
aspects de la société, du secteur privé jusqu’au secteur public, en passant par le monde du sport 
international. Très fiers de notre statut de partenaire de longue date du Mouvement olympique, 
nous reconnaissons la valeur extraordinaire à long terme que revêt le fait de créer un climat de 
confiance et de protéger la réputation des Jeux Olympiques dans le monde entier. »

Muhtar Kent, président du conseil d’administration, The Coca-Cola Company

« C’est avec une très grande fierté que nous faisons  
partie du Mouvement olympique depuis plus de 20 ans et  
que nos équipes ont contribué avec dévouement et tout leur 
savoir-faire à apporter aux Jeux Olympiques de Rio 2016 les 
moyens technologiques nécessaires pour en faire des Jeux 
réellement numériques. La société Atos continue de stimuler 
l’innovation, afin de soutenir le développement spectaculaire 
de solutions numériques commerciales et de faire vivre 
aux amateurs de sport du monde entier des expériences 
passionnantes, grâce à des moyens technologiques sans 
faille. Nous nous réjouissons de pouvoir faire vivre au public 
des expériences numériques inoubliables dans le cadre des 
futures éditions des Jeux Olympiques. »

Thierry Breton, président-directeur général, Atos

« Rio de Janeiro a été une ville hôte extrêmement chaleureuse  
et a mis sur pied de merveilleux Jeux Olympiques pour les 
athlètes comme pour les spectateurs. Avec l’excellente 
coopération du comité d’organisation et du CIO, nous avons 
pu offrir une expérience unique et inoubliable à plus de 100 
enfants du monde entier. Ces enfants ont marché côte à côte 
avec les plus grands athlètes au défilé des délégations lors de 
la cérémonie d’ouverture, symbole de continuité et de durabilité. 
Les messages transmis ainsi depuis les Jeux en faveur de la 
jeunesse et du développement durable nous ont tous inspirés. »

Silvia Lagnado, vice-présidente exécutive et directrice du marketing, 
McDonald’s Corporation

« Le partenariat entre Alibaba et le CIO repose sur des valeurs partagées et une vision 
commune de connecter le monde et d’enrichir la vie des gens. Nous sommes fiers de 
soutenir l’Agenda olympique 2020, en utilisant nos innovations et technologies pour 
contribuer à faire évoluer les Jeux Olympiques à l’ère du numérique. »

Jack Ma, fondateur et président exécutif du groupe Alibaba
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« En notre qualité de partenaire officiel des Jeux Olympiques 
dans la catégorie produits chimiques et en tant que partenaire 
officiel de Rio 2016 pour les questions liées aux émissions 
de carbone, nous sommes fiers de soutenir le Mouvement 
olympique et d’apporter notre aide à la mise en œuvre du 
programme adopté en matière de durabilité dans le cadre  
de l’Agenda olympique 2020, afin de célébrer les capacités  
de l’esprit humain et de faire ce qui est bon, tant pour le  
sport que pour l’environnement. » 

Andrew N. Liveris, président-directeur général,  
The Dow Chemical Company

« Dans un monde en perpétuel changement, fait d’incertitude 
et d’adversité, le Mouvement olympique nous rappelle  
la valeur de l’effort et de la persévérance pour réaliser nos 
rêves. Que ce soit par sa présence sur les sites, grâce aux 
diffusions télévisées ou en ligne au moyen de la chaîne 
olympique, la société Bridgestone est fière de son partenariat 
avec le CIO, ainsi qu’avec les CNO du monde entier, afin de 
transmettre cette image d’unité mondiale, véhiculée par  
le sport, et de pouvoir ainsi démontrer son engagement  
en vue d’améliorer la manière dont les gens évoluent,  
vivent, travaillent et se divertissent au quotidien. » 

Masaaki Tsuya, président-directeur général et représentant  
du conseil d’administration, Bridgestone Corporation

« Nous sommes fiers du travail que nous avons réalisé à ce jour, 
en collaboration avec le CIO et les comités d’organisation locaux, 
pour apporter des solutions essentielles sur les plans de la santé, 
de l’énergie, des services de distribution d’eau et d’éclairage 
dans le cadre des Jeux Olympiques organisés par six villes hôtes 
et travaillons actuellement avec la Corée du Sud et le Japon, 
afin de garantir que leurs éditions des Jeux Olympiques puissent 
aider à développer encore davantage ces acquis. »

John Rice, vice-président, GE 
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« Notre rôle de chronométreur officiel des Jeux Olympiques 
est source de fierté et a également donné lieu à bon nombre 
de nos innovations les plus marquantes. Notre partenariat 
avec le CIO se fonde sur la confiance et le respect mutuel 
et c’est un honneur pour nous de pouvoir assumer ce rôle 
clé, dans le cadre de la mission importante et louable du 
CIO, qui consiste à promouvoir une plus grande coopération 
internationale au travers du sport. » 

Raynald Aeschlimann, président-directeur général, Omega 

« Tous les deux ans, les compétitions olympiques sont une 
source d’inspiration et de rapprochement entre les peuples.  
La société P&G est donc fière d’être un partenaire mondial  
du Mouvement olympique. Notre société et nos marques 
s’engagent à améliorer la vie des mères de famille,  
des athlètes et des familles du monde entier grâce à des  
biens de consommation de haute qualité. Nous nous engageons 
également à faire entendre notre voix en faveur d’importants 
objectifs sociaux, tels que l’égalité des sexes. Avec l’aide  
de nos partenaires, nous voulons être une force au service  
de la croissance et une force au service du bien. »

Marc Pritchard, responsable du marketing  
international et de la marque, P&G

« Le slogan de notre marque ‘Une vie meilleure, un monde 
meilleur’ reflète notre philosophie de gestion et correspond 
parfaitement à l’esprit olympique, dont l’objectif est ‘l’édification 
d’un monde pacifique et meilleur grâce au sport’. La société 
Panasonic et tous ses collaborateurs sont très fiers de faire  
partie du Mouvement olympique. » 

Kazuhiro Tsuga, président, Panasonic
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« Fière de son statut de partenaire olympique mondial,  
la société Samsung s’efforce de créer, avec l’aide du CIO,  
un monde davantage connecté. En mettant à disposition  
la technologie mobile la plus novatrice, nous continuons  
de connecter les amateurs de sport et les athlètes au-delà  
de la durée des Jeux Olympiques, afin de rapprocher les  
individus et de leur faire partager les valeurs positives  
que représente le Mouvement olympique. »

Younghee Lee, directrice marketing et vice-présidente exécutive,  
Samsung Electronics 

« Nous ferons tout notre possible pour nous acquitter de  
notre nouveau rôle de partenaire olympique et pour être  
à la hauteur de la confiance que le CIO a placée en nous.  
L’ajout de la catégorie mobilité au programme des partenaires 
olympiques est une reconnaissance importante pour 
l’ensemble de notre secteur. Sous la bannière olympique, 
permettez-nous aujourd’hui de réaffirmer le pouvoir du 
sport de rassembler les peuples. Permettez-nous également 
de nous consacrer à l’édification d’un monde meilleur en 
assurant la promotion du sport dans l’esprit olympique 
d’amitié, de solidarité et de fair-play. »

Akio Toyoda, président de Toyota

« Depuis trente ans, la société Visa s’est fièrement engagée  
en tant que partenaire des Jeux Olympiques, ce qui lui a offert 
un cadre dans lequel réunir les athlètes, les amateurs de sport, 
les détenteurs de cartes de crédit et les clients. En 2018,  
Visa poursuivra cette tradition qui consiste désormais à mettre 
en oeuvre des moyens technologiques novateurs en matière 
de paiement lors des Jeux Olympiques, tout en encourageant 
les athlètes de Team Visa à réaliser leurs rêves olympiques. 
L’acceptation et la tolérance ont toujours été au cœur de tout  
ce que nous entreprenons et nous sommes fiers de faire partie 
de cette manifestation mondiale, qui est en parfaite harmonie 
avec les convictions de notre société. »

Al Kelly, président-directeur général, Visa Inc.
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« Ayant été accessibles à la moitié 
de la population mondiale, les Jeux 
Olympiques de Rio 2016 ont été les 
Jeux les plus suivis de l’histoire,  
et ces chiffres montrent bien 
l’attrait indéniable et la pertinence 
des Jeux Olympiques. »
Thomas Bach, président du CIO

Retransmission des  
Jeux de Rio 2016

584 
chaînes de télévision  

assurant la couverture

+ de 270
plateformes numériques 

spécialement mises  
à disposition pour suivre  

les Jeux de Rio 2016

113 455 
heures de couverture TV –  
en hausse de 13,5 % par 
rapport à Londres 2012

243 469 
heures de couverture 

numérique – en hausse  
de 198,6 % par rapport  

à Londres 2012

+ de 20 % 
de couverture en plus suivie 
par le téléspectateur moyen 
par rapport à Londres 2012 

Compte tenu du fait que la moitié de  
la population mondiale a pu suivre les 
diffusions des Jeux Olympiques de Rio, 
grâce à une couverture télévisuelle et 
numérique plus importante que jamais 
auparavant, l’année 2016 a marqué un 
nouveau tournant dans l’histoire de la 
diffusion olympique.

Le renforcement constant des partenariats 
passés entre le CIO et les diffuseurs 
détenteurs de droits reste la principale 
source de revenu du Mouvement 
olympique, tout en permettant de partager 
la magie des Jeux Olympiques avec le 
public le plus vaste possible, grâce à 
toutes les plateformes médiatiques 
disponibles. L’utilisation croissante des 
plateformes numériques et des nouvelles 

technologies de diffusion permet 
également d’atteindre de nouveaux 
publics, en particulier les jeunes,  
cela d’une manière unique et inégalable,  
qui accroît encore davantage la portée  
et l’attrait des Jeux.

Diffusion des Jeux Olympiques de Rio 2016

Les Jeux Olympiques de Rio 2016 ont  
été les Jeux les plus suivis de l’histoire,  
si l’on tient compte de leur couverture  
à la télévision comme sur les plateformes 
numériques, ainsi que de la mobilisation 
sur les médias sociaux.

Les diffuseurs du monde entier ont 
proposé un nombre record d’heures  
de couverture télévisée et numérique.  
Les diffuseurs détenteurs de droits ont 
assuré une couverture totale sans 
précédent de 356 924 heures de 
retransmission, enregistrant ainsi une 
augmentation de 96,7 % par rapport  
aux 181 523 heures de diffusion lors  
des Jeux Olympiques de Londres 2012. 

Grâce aux plateformes numériques,  
la portée des Jeux Olympiques de  
Rio 2016 a atteint une ampleur sans 
précédent. À cette occasion et pour  
la première fois lors d’une édition des  

Diffusion olympique
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FAITS MARQUANTS CONCERNANT 
 LA RETRANSMISSION DES JEUX DE RIO 2016

9/10 
neuf Brésiliens  
sur dix ayant accès 
aux diffusions 
télévisées ont suivi 
au moins une 
partie des Jeux 
Olympiques. 

45,24 mio 
de spectateurs 
britanniques ont 
assisté aux Jeux, 
soit un nombre 
record de 
téléspectateurs 
pour des Jeux 
Olympiques 
organisés hors  
du Royaume-Uni. 

78 % 
des foyers 
américains ont 
allumé leur 
téléviseur pour 
suivre les 
retransmissions 
des Jeux 
Olympiques 
assurées par 
NBCU. 

202 mio 
de téléspectateurs 
dénombrés en 
Inde, outre les  
10 millions qui  
ont suivi les Jeux 
Olympiques sur 
des plateformes 
numériques.

50 mio 
de téléspectateurs 
américains ont 
regardé les 
diffusions sur 
Internet, ainsi que 
sur des appareils 
mobiles et 
connectés.

300 mio 
de personnes ont 
pu suivre les Jeux 
Olympiques de  
Rio en Afrique 
subsaharienne, 
soit une augmen-
tation de 75 % par 
rapport aux Jeux 
Olympiques de 
Londres 2012. 

32,1 mio 
de Canadiens  
ont suivi les 
couvertures 
médiatiques,  
soit un nombre 
supérieur aux 
chiffres enregistrés 
lors d’éditions 
précédentes des 
Jeux Olympiques. 

+ de 55 mio 
de téléspectateurs 
chinois ont suivi la 
finale messieurs de 
badminton, soit un 
nombre supérieur 
aux chiffres 
enregistrés pour 
n’importe quelle 
épreuve des Jeux 
Olympiques de 
Londres 2012. 

Jeux Olympiques d’été, la couverture 
assurée au moyen des plateformes 
numériques a surpassé la diffusion 
télévisuelle linéaire et les spectateurs ont 
réagi en suivant les contenus mis en ligne 
deux fois plus qu’ils ne l’avaient fait lors 
des Jeux Olympiques de Londres 2012. 

Au total, les chiffres enregistrés ont révélé 
le visionnement de plus de sept milliards 
de contenus vidéo officiels sur les réseaux 
sociaux, retransmis en ligne par les 
diffuseurs et autres partenaires olympiques. 

Services olympiques de radio-télévision 

La société Olympic Broadcasting Services 
(OBS) a eu pour charge de produire et de 
transmettre aux diffuseurs détenteurs  
de droits les signaux internationaux de 
radio, de télévision et numériques pour  
Rio 2016, afin d’assurer des couvertures 
radiodiffusées et télévisées impartiales et 
en direct de chaque sport, cela à partir de 
tous les sites olympiques, pour le plaisir 
de milliards d’amateurs de sport dans le 
monde entier. 

Grâce à des équipements à la pointe du 
progrès, OBS a produit un nombre record 
de 7 100 heures de couverture en direct, 
en utilisant pour cela plus de 1 000 
caméras, entre autres des caméras de 
ralenti (160+ Super Slow Motion, SSM) et 
de ralenti à haute vitesse (HSSM), afin de 
réaliser des gros plans et des prises de 
vue filmées sous des angles exceptionnels, 
ainsi que de créer des émotions intenses, 
saisies au cœur de l’action. Pour la première 
fois à l’occasion des Jeux Olympiques 
d’été, OBS a aussi utilisé des drones pour 
assurer la couverture en direct des 
compétitions de canoë-kayak en ligne, 
d’aviron et de triathlon, et en donner une 
image nouvelle, plus dynamique.
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Suite à son lancement en 2014, OBS  
a remis à la disposition des diffuseurs 
détenteurs de droits le lecteur vidéo 
olympique (OVP). Cette plateforme 
vidéo de haute technologie, servant à 
augmenter et intensifier le plaisir de suivre 
les diffusions olympiques, a permis  
d’offrir une couverture en direct et des 
visionnements de vidéos HD à la 
demande, de toutes les compétitions  
de Rio 2016, ainsi que de brefs résumés 
en images, des statistiques en temps réel  
et des effets visuels améliorés. Au total,  
14 diffuseurs détenteurs de droits se sont 
servis d’une plateforme OVP adaptée à 
leurs besoins spécifiques, dans le cadre 
de leur stratégie numérique, pour la 
retransmission des Jeux sur 56 territoires 
et permettant ainsi de créer plus de neuf 
millions d’heures de contenus, diffusés 
durant les Jeux Olympiques pour atteindre 
jusqu’à un million de personnes par jour. 

De plus, OBS a introduit des technologies 
de pointe nouvelles à l’occasion des Jeux 
de Rio 2016, y compris la réalité virtuelle 
(RV) – avec plus de 85 heures de 
couverture RV en direct, créant une 
véritable expérience d’immersion 
totalement nouvelle – ainsi qu’une 
couverture en résolution à très haute 
définition (UHDTV 4K/8K), pour faire vivre 
aux téléspectateurs une expérience offrant 
une résolution à très haute définition, 
jusqu’à 16 fois plus performante que la 
haute définition. 

À Rio, OBS a également mis en place une 
initiative majeure du point de vue de la 
durabilité, en construisant le Centre 
International de Radio et Télévision
(CIRTV). En effet, grâce aux structures 
modulables utilisées pour l’aménagement 
du CIRTV (bureaux, studios de radio et 
télédiffusion, etc.), OBS a permis d’éviter 
50 000 mètres cubes de déchets, soit 
l’équivalent du chargement de près de  
3 000 camions. Suite aux Jeux, ces 
panneaux ont pu être aisément démontés 
et entreposés en vue de leur réutilisation à 
l’occasion des prochains Jeux 
Olympiques. Les panneaux composant 
ces structures sont en effet faciles à 
assembler et à monter, puis à démonter, 
entreposer et réutiliser. 

Les mesures prévues sur le plan de la 
durabilité ont également rendu possible la 
récupération de 55 % des câbles ayant 
servi à Rio, afin de les réutiliser aux Jeux 
de PyeongChang 2018. Par ailleurs, 30 % 
des câbles utilisés ont pu être recyclés.

Faisant partie intégrante de l’héritage 
laissé par OBS au pays hôte, le 
programme de formation à la 
retransmission (Broadcast Training 
Programme, BTP), a permis de recruter  
1 200 étudiants, lesquels ont travaillé en 
collaboration avec les équipes d’OBS, 
dans le cadre de postes rémunérés durant 
les Jeux. Ce programme a réuni des 
étudiants issus de neuf universités, 

+ de 7 100 
heures de retransmission  

en direct

+ de 1 000 
caméras

9 mio
d’heures de contenu  
vidéo disponibles en  

streaming sur la  
plateforme du lecteur vidéo 

olympique (OVP) 

85
heures de direct  
en réalité virtuelle

100
heures de production  

4K/8K SHV 

+ de 7 200 
employés d’OBS 

1 222 
étudiants formés  

et recrutés pendant la  
période des Jeux par le biais 
du programme de formation  

à la retransmission (BTP)

OBS aux Jeux de Rio 2016
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Déclarations des diffuseurs détenteurs  
de droits

« Hormis les Jeux Olympiques,  
il n’existe aucune manifestation  
qui puisse réunir un public  
aussi vaste, durant une aussi 
longue période et sur autant  
de plateformes différentes,  
tout en s’adressant aux jeunes. »
Mark Lazarus, président, NBC Sports Group

« Nous avons utilisé toute la  
force de nos plateformes pour  
faire des Jeux une expérience 
réellement nationale et le  
résultat s’est révélé historique. »
Roberto Marinho Neto, président-directeur 
général de la division sport du groupe Globo

réparties dans l’ensemble du pays. 
Il va sans dire qu’OBS a diffusé les Jeux 
Olympiques de Rio 2016 bien au-delà de 
la ville de Rio, puisque le diffuseur hôte a, 
par exemple, organisé des projections en 
plein air dans le camp de Kakuma, le plus 
grand camp de réfugiés au monde, situé 
au nord-ouest du Kenya et dans lequel 
cinq athlètes de l’équipe olympique des 
réfugiés ont vécu plusieurs années. C’est 
grâce à sa collaboration avec le Haut-
Commissariat des Nations Unies pour les 
réfugiés (HCR), ainsi qu’avec l’organisation 
non gouvernementale FilmAid – basée à 
New York et qui fournit des installations  
de cinéma mobiles, des programmes et 
des films aux camps de réfugiés – que la 
société OBS a pu diffuser le signal 
international de Rio 2016 par satellite, 
offrant ainsi aux réfugiés du camp de 
Kakuma une lucarne d’espoir, de liberté  
et d’inspiration durant les 16 jours qu’ont 
duré les Jeux Olympiques. 

« Jamais les Jeux Olympiques  
n’ont été aussi bien ni aussi 
largement diffusés en Afrique. »
Hédi Hamel, président-directeur général,  
TV Media Sport

« À Rio, jour après jour, les 
meilleurs athlètes du Canada, 
comme du monde entier, ont été 
pour nous une source d’inspiration 
et nous avons eu le grand privilège 
de partager ces moments de 
triomphe ou de déception avec  
le très vaste public canadien. » 
Greg Stremlaw, directeur général de CBC Sports 

« C’est avec une immense fierté 
que nous offrons des moments 
d’importance nationale, tels 
que ces remarquables Jeux 
Olympiques, à un public aussi  
vaste que possible. »
Barbara Slater, directrice des sports, BBC

« Répondant aux exigences toujours 
croissantes des téléspectateurs 
et des amateurs de sport de cette 
nouvelle ère numérique, et grâce 
à la portée sans précédent de ses 
diffusions, la société Star India 
a fait des Jeux Olympiques de 
Rio 2016 l’évènement sportif le 
plus remarquable de l’histoire des 
retransmissions sportives en Inde. » 
Nitin Kukreja, président-directeur général,  
Star Sports

Diffusion des Jeux Olympiques de la  
Jeunesse d’hiver de Lillehammer 2016

C’est à l’occasion des Jeux Olympiques 
de la Jeunesse (JOJ) de Lillehammer 2016 
que la société OBS a assuré pour la 
première fois une couverture en direct 
d’une édition hivernale des JOJ. À cette 
occasion, la cérémonie d’ouverture des 
Jeux a été diffusée en direct par OBS. 
Pour sa part, la société NRK, société de 
diffusion norvégienne, a mis quotidienne-
ment à la disposition des détenteurs de 
droits la diffusion en direct d’au moins  
une compétition sportive par jour. 

De plus, OBS a produit deux résumés en 
images des moments forts par jour – l’un 
de 30 minutes, l’autre de 60 minutes 
– sans oublier un bulletin d’actualités de  
10 minutes, transmis chaque matin aux 
agences de presse, et ce pendant toute  
la durée des Jeux. 

Au total, les JOJ de Lillehammer 2016 ont 
vu 39 diffuseurs retransmettre plus de  
478 heures de couverture télévisée dans 
98 territoires, retransmissions suivies dans 
l’ensemble par un public de 62,85 millions 
de personnes, réparties dans le monde 
entier et ayant chacune regardé au moins 
une minute de couverture.
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Compte tenu de la couverture 
supplémentaire des Jeux sur le plan 
numérique, le nombre de diffuseurs a été 
de 43 dans 142 territoires, parallèlement 
aux plateformes numériques du CIO – 
dont les réseaux sociaux – qui ont assuré 
une diffusion mondiale des JOJ de 
Lillehammer 2016.

La couverture numérique des JOJ s’est 
révélée particulièrement appréciée du 
public, avec 3,74 millions de pages vues 
sur les plateformes numériques et plus  
de neuf millions de minutes de diffusion  
en direct et de vidéos à la demande, 
regardées sur YouTube. 

Dans l’ensemble, les diffusions en direct 
ont été suivies dans 192 pays, avec une 
durée moyenne de visionnement de  
18 minutes et des utilisateurs âgés en 
majorité de 18 à 34 ans. De plus, un bref 
témoignage vidéo sur Snapchat, diffusé  
le dernier jour des Jeux, a enregistré 74 
millions de vues, réalisées par 4,2 millions 
d’utilisateurs, dont 70 % hors des États- 
Unis et 78 % âgés de moins de 24 ans.
L’équipe du service d’actualités du CIO a 
également produit 54 communiqués de 
presse sur support vidéo. Il s’agissait 

+ de 478 
heures de couverture  
TV sur 98 territoires

62,85 mio 
de personnes

+ de 9 mio
de minutes de vidéo suivies (en 
direct par streaming et vidéo  

à la demande) 

192 
pays – nombre  

de pays où des flux  
en direct ont été suivis

principalement de reportages ayant une 
valeur humaine et qui ont été diffusés sur 
154 chaînes, à plus de 1 300 reprises, en 
particulier par des diffuseurs détenteurs 
de droits ayant apprécié ce nouveau type 
de service d’information. C’est ainsi que 
plus de 114 millions de téléspectateurs 
supplémentaires ont pu profiter de 
contenus vivants et attrayants, diffusés  
à l’occasion des JOJ de Lillehammer. 

Lillehammer 2016 a également servi  
de banc d’essai à la technologie de la 
réalité virtuelle. En effet, grâce à une 
collaboration entre le CIO, OBS et le 
partenaire olympique mondial Samsung, 
les spectateurs du monde entier ont  
pu vivre – pour la première fois dans 
l’histoire des diffusions olympiques – une 
expérience de réalité virtuelle immersive. 
La cérémonie d’ouverture des JOJ de 
Lillehammer 2016 a ainsi été la première 
manifestation olympique à être diffusée  
en direct selon un procédé de réalité 
virtuelle. De plus, des résumés quotidiens 
des temps forts des compétitions de la 
journée, également accessibles en réalité 
virtuelle, présentaient une sélection 
d’épreuves sportives pendant toute la 
durée des Jeux. 

Retransmission des  
Jeux de Lillehammer 2016
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Nouveaux accords de diffusion 

En 2016, le CIO a signé des accords de 
droits de diffusion aussi bien concernant 
les Jeux Olympiques de Rio 2016 que pour 
de futures éditions des Jeux Olympiques, 
garantissant ainsi une couverture complète 
des Jeux dans le monde entier. 

Parmi ceux-ci, citons par exemple l’accord 
signé avec CANAL+ pour la diffusion des 
Jeux Olympiques de Rio 2016 sur les 
chaînes de télévision payantes de Ý 
SPORT en Afrique subsaharienne (à 

l’exclusion de l’Afrique du Sud), et plus 
précisément les chaînes Ý SPORT 2 et Ý 
SPORT 3, dont la programmation a été 
entièrement consacrée à la couverture des 
compétitions olympiques pendant toute la 
durée des Jeux.

Au mois de mars 2016, le CIO annonçait 
aussi qu’il avait accordé à la société SKY 
Network Television Ltd, pour 2018-2024, 
les droits de diffusion à toutes les plate-
formes médiatiques servant aux retrans-
missions pour la Nouvelle-Zélande, ainsi 
que pour les Îles Cook, Fiji et Kiribati, les 

Îles Marshall, les États fédérés de Microné-
sie, les Îles de Nauru, Niue et Palau, l’État 
indépendant de Samoa, et enfin les Îles de 
Tonga, Tuvalu et Vanuatu. 

En juillet, le CIO annonçait également avoir 
accordé les droits de diffusion exclusifs, 
pour 2018-2020 – cela concernant toutes 
les plateformes médiatiques, en toutes 
langues et pour les 22 territoires de la 
région des Caraïbes – à la société 
International Media Content Ltd (IMC), 
société mère de SportsMax et filiale du 
groupe Digicel.
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EN BREF

Durabilité

La durabilité, l’un des trois piliers de 
l’Agenda olympique 2020 avec la 
crédibilité et la jeunesse, est au centre  
des préoccupations du CIO.

Le thème de la durabilité n’a cessé de 
gagner en importance depuis 1994,  
année où le CIO a fait de l’environnement 
la troisième dimension du Mouvement 
olympique, aux côtés du sport et de la 
culture. Les recommandations énoncées 
dans l’Agenda olympique 2020 –  
en particulier la Recommandation 4 

« Inclure la durabilité dans tous les  
aspects des Jeux Olympiques » – et la 
Recommandation 5 « Inclure la durabilité 
dans le fonctionnement quotidien du 
Mouvement olympique » visent à en faire 
désormais un principe fondamental de 
toutes les activités du CIO. 

Le résumé de la stratégie du CIO en 
matière de durabilité peut être consulté  
à la page www.olympic.org/fr/
developpement-durable

•	� Stratégie de durabilité  
approuvée par la CE du  
CIO en décembre 2016 

•	� La stratégie s’articule autour 
de 3 sphères de responsabi-
lité et de 5 domaines clés

•	� Large exercice mené pour 
évaluer la performance en 
termes de durabilité dans 
les bureaux administratifs 
de Lausanne (y compris 
le Musée Olympique) afin 
de déterminer les objectifs 
futurs 

•	� La construction du nouveau 
siège du CIO, la Maison 
olympique, est bien avan-
cée ; des efforts sont faits 
pour que le projet soit réalisé 
dans le respect des plus 
hautes normes écologiques 
suisses et internationales  
en vigueur dans le domaine 
de la construction 

•	� L’étude de la durabilité au 
sein des FI est achevée et les 
résultats ont été communi-
qués à plus de 50 représen-
tants des FI suite au Forum 
en novembre 2016

	 2024
•	� �Collaboration avec les villes 

hôtes potentielles pour les 
Jeux de 2024 afin de position-
ner la durabilité comme partie 
intégrante de leur planification
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Stratégie du CIO en matière de durabilité

Après de premières consultations en 2015, 
un exercice exhaustif d’engagement des 
parties prenantes s’est poursuivi en 2016 
dans le cadre de l’élaboration de la 
stratégie du CIO en matière de durabilité. 
Ce processus a été établi et mené par la 
commission durabilité et héritage du CIO, 
présidée par S.A.S. le Prince Albert, avec 
l’objectif d’intégrer le maximum de parties 
et d’identifier les thèmes de durabilité et 
ambitions futures. 

Au cours de ce processus, ont été 
associées les parties suivantes :
	� Plus de 25 organisations internationales 
et experts en durabilité ;

	� L’ensemble de l’administration, soit les 
bureaux sis à Lausanne et à Madrid ;

	� Les 35 Fédérations Internationales ;
	� Un échantillon de CNO représentant 
différentes régions du monde ;

	� Les COJO actuels et les villes 
candidates pour 2024 ;

	� Deux-tiers des partenaires TOP. 

La stratégie a été ensuite construite autour 
de trois sphères de responsabilité reflétant 
les rôles principaux du CIO et ses degrés 
relatifs de contrôle et d’influence, ainsi que 
de cinq domaines clés, reflétant des 
aspects des activités du CIO où 
interviennent le plus nettement les 
principes de durabilité. Ils ont également 
été choisis en considérant les principaux 
défis d’aujourd’hui en matière de durabilité 
et la manière dont le CIO – et ses parties 
prenantes – pensent que le CIO peut 
contribuer le plus efficacement. 

CADRE DE LA STRATÉGIE DU CIO EN MATIÈRE DE DURABILITÉ
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Deux calendriers ont été établis dans les trois sphères de responsabilité : ambitions stratégiques pour 2030 et objectifs pour 2020.

Des ambitions stratégiques ont été définies 
pour 2030. L’échéance de 2030 a été 
choisie car celle-ci répond à la nécessité de 
concevoir des ambitions à long terme en 
matière de durabilité, tient compte de la 
durée des processus de candidature et de 
planification pour les Jeux Olympiques et 
s’aligne sur le calendrier des 17 objectifs de 
développement durable des Nations Unies.

Les objectifs généraux pour 2020, à l’appui 
desquels 18 résultats à atteindre ont été 
définis constituent une première étape vers 
la réalisation des ambitions stratégiques 
pour 2030.  

Sur la base du soutien unanime de la 
commission durabilité et héritage du  
CIO, la stratégie a été soumise et 
approuvée à la commission exécutive  
du CIO en décembre 2016.

Le CIO sensibilisera les partenaires du Mouvement olympique aux principes de durabilité et 
les aidera à intégrer la durabilité dans leur propre organisation et fonctionnement (Reco. 5)

Le CIO prendra une position plus proactive et jouera le rôle de leader en 
matière de durabilité. Il s’assurera qu’elle est incluse dans tous les aspects 

de la planification et de l’organisation des Jeux Olympiques (Reco. 4)

Le CIO adoptera les principes de durabilité et inclura la durabilité 
dans son fonctionnement quotidien (Reco. 5)

Im
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Contrôle                                    Influence

Contrôle                                    Influence

LE CIO EN TANT

QU’ORGANISATION

LE CIO EN TANT QUE PROPRIÉTAIRE 

LE CIO EN TANT QUE CHEF DE FILE DU

DES JEUX OLYM
PIQUES 

MOUVEMENT OLYM
PIQUE

Le CIO sera une source d’inspiration pour les composantes du Mouvement olympique,  
les aidera à développer le sport durable à l’échelle mondiale et mobilisera la force d’inspiration que 

représentent les athlètes et le symbole olympique pour promouvoir la durabilité à travers le sport

Le CIO fera en sorte que les Jeux Olympiques soient à l’avant-garde dans  
le domaine de la durabilité et que les villes hôtes puissent profiter des Jeux comme 

catalyseurs de leur développement durable

Le CIO en tant qu’organisation jouera un  
rôle exemplaire dans le domaine de la durabilité

LE CIO EN TANT

QU’ORGANISATION

LE CIO EN TANT QUE PROPRIÉTAIRE 

LE CIO EN TANT QUE CHEF DE FILE

DES JEUX OLYM
PIQUES 

DU MOUVEMENT OLYM
PIQUE

AMBITIONS STRATÉGIQUES POUR 2030

OBJECTIFS 2020
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Le CIO en tant qu’organisation

Conformément aux réformes préconisées 
par l’Agenda olympique 2020, le CIO 
entend inclure la durabilité dans toutes  
ses opérations quotidiennes et plusieurs 
mesures ont été prises dans ce sens  
dans le courant de 2016.

Après la création du département du 
développement de l’organisation, de la 
marque et de la durabilité en 2015, un 
manager chargé de la durabilité au sein de 
l’organisation a rejoint l’équipe en janvier 
2016 pour superviser les activités 
institutionnelles du CIO dans  
le domaine de la durabilité, y compris  
en lien avec les bureaux, la mobilité et  
les opérations. 

Concernant la construction, déjà bien 
avancée, du nouveau siège du CIO, la 
Maison olympique, des efforts sont faits 
pour veiller à ce que le projet soit mené à 
bien en conformité avec les normes les 
plus élevées des codes de construction 
internationaux et suisses.

Relevons à ce titre la collaboration avec 
l’École Polytechnique Fédérale de 
Lausanne (EPFL) durant la déconstruction 
de l’ancien bâtiment pour assurer la 
réutilisation des divers matériaux dans le 

cadre de projets sociaux et éducatifs, ce  
à l’occasion d’un atelier de travail organisé 
avec des étudiants de l’EPFL intitulé 
« Youth For Reuse ».

Au cours de 2016, le projet de la Maison 
olympique a également reçu la certification 
provisoire Minergie-P ainsi que l’agrément 
pour la certification écologique LEED 
(Leadership in Energy and Environmental 
Design), une initiative de l’institut de 
certification d’écoconstruction des 
États-Unis (USGBC).

Le CIO a participé à la phase pilote de  
la nouvelle certification à la norme de 
construction durable (SNBS) et a été invité 
comme intervenant au lancement du label 
suisse de construction durable (LNBS – 
Label Nachhaltiges Bauen Schweiz).

Outre des initiatives en lien avec la  
nouvelle Maison olympique, de nombreux 
rapports sur la conformité aux normes de 
durabilité ont été établis pour évaluer la 
situation actuelle dans tous les bureaux 
administratifs de Lausanne – notamment 
au Musée Olympique – en vue d’identifier 
les objectifs futurs.

Après une première étude réalisée en  
2014 pour mesurer l’empreinte carbone  
du CIO, un second exercice identique a 

été mené pour mieux en comprendre les 
détails, en vue d’identifier les domaines 
d’intervention et définir des mesures pour 
améliorer la situation dans les années à 
venir. 

À la suite de cela, un accord de collabo
ration sur quatre ans (2017-2020) a  
été signé entre le CIO et le partenaire 
olympique mondial Dow pour la mise en 
œuvre d’un programme de réduction des 
émissions de carbone au niveau mondial à 
travers le développement de nouvelles 
solutions.

Un autre accord de collaboration sur 
quatre ans (2017-2020) a également été 
signé avec l’Union internationale pour la 
conservation de la nature (UICN) en vue 
d’une assistance dans la mise en œuvre, 
dans les années qui viennent, de la 
stratégie de durabilité du CIO dans ses 
trois sphères de responsabilité. 

Par ailleurs, Olympic Broadcasting 
Services (OBS) a également fait 
d’importants progrès dans le domaine  
de la durabilité. Parallèlement aux efforts 
déployés en Suisse et en Espagne, OBS  
a œuvré pour obtenir la certification de 
gestion et d’exploitation écologiques LEED 
pour l’aménagement des nouveaux sièges 
d’OBS SL et d’OCS SL.

Par ailleurs, OBS SL et OCS SL font 
certifier les opérations de leur nouveau 
siège, ainsi que les opérations menées 
dans l’entrepôt existant à Barajas, selon 
les normes ISO 14001 et 50001 pour la 
gestion des déchets et de l’énergie. 

Le CIO en tant que propriétaire  
des Jeux Olympiques

Durant l’année 2016, les Jeux Olympiques 
de Rio 2016 comme les Jeux Olympiques 
de la Jeunesse (JOJ) d’hiver de Lillehammer 
2016 ont démontré comment la durabilité 
pouvait s’intégrer avec succès dans la 
livraison des Jeux. Le CIO a continué à 
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2,2 mio
de tonnes d’émissions de gaz à effet de 

serre en moins d’ici 2026 grâce à un 
programme de compensation de Dow 
pour les Jeux Olympiques de Rio 2016.

soutenir les comités d’organisation des 
Jeux Olympiques (COJO) pour garantir 
que la durabilité soit inscrite dans leurs 
projets olympiques, et il a renforcé son 
travail d’assistance et de conseil auprès 
des villes hôtes potentielles afin que la 
durabilité fasse partie intégrante de leur 
planification et que les villes en partagent 
la responsabilité. 

Durabilité et villes candidates 2024

En février 2016, les villes candidates  
à l’organisation des Jeux de 2024 ont 
soumis au CIO la partie 1 de leur dossier 
de candidature, portant sur la vision,  
le concept des Jeux et la stratégie.  
Le CIO et l’Union internationale pour 
la conservation de la nature (UICN) ont 
ensuite tous deux examiné les aspects  
liés à la durabilité et à l’héritage dans  
ces dossiers et il a été établi un rapport 
mettant en relief les opportunités et les 
défis de chaque projet.

La partie 2 du dossier de candidature – 
centrée sur la gouvernance, les aspects 
juridiques et le financement des sites –  
a été soumise au CIO en octobre 2016 et 
la même démarche a été appliquée.

En novembre 2016, les villes candidates 
ont par ailleurs assisté à des ateliers de 
travail organisés par le CIO sur le thème 
de la durabilité en vue de les aider dans 
leurs préparatifs et de traiter toute 
question pertinente.

Le contrat ville hôte pour 2024 et les 
conditions opérationnelles relatives à la 
durabilité et à l’héritage ont été modifiés 
afin de refléter l’importance accrue 
accordée à ces deux aspects.

Le CIO a fourni en outre une assistance 
aux futurs COJO ainsi qu’aux villes 
candidates pour 2024 par le biais de 
séances d’information et de groupes  
de travail sur la durabilité animés dans  
le cadre du programme d’observation  
des Jeux de Rio 2016 et du bilan officiel 
desdits Jeux. 

Durabilité et Lillehammer 2016

Les JOJ d’hiver de Lillehammer 2016 ont 
été la première manifestation sportive en 
Norvège à obtenir la certification ISO 
20121 pour les événements durables. 
Cette certification signifie que les 
systèmes de gestion de la durabilité en 
place pour l’événement répondent aux 
conditions requises selon la norme ISO 
20121 à l’égard de la planification, de la 
livraison et de l’héritage.

Parmi les initiatives lancées par les 
organisateurs de Lillehammer 2016 en 
matière de durabilité, on relèvera l’idée  
de demander à des jeunes de la région 

d’aider à produire une partie de l’énergie 
nécessaire pour la cérémonie d’ouverture 
en les encourageant à être physiquement 
actifs, et par là en produisant une énergie 
cinétique pour l’événement.

Un certain nombre d’activités de sensibili-
sation à la durabilité ont également été 
menées dans le cadre du programme 
« apprendre et partager » destiné aux 
athlètes pendant les Jeux. 

Durabilité et Rio 2016

Le comité d’organisation de Rio 2016 a 
travaillé à tous les niveaux – local, national 
et international – pour faire en sorte que 
les normes en matière de durabilité 
environnementale soient pleinement prises 
en compte dans la planification et la 
livraison des Jeux, et au-delà. 

Il s’est notamment associé avec le 
partenaire olympique mondial Dow pour 
introduire le programme de compensation 
des émissions de carbone le plus vaste  
de l’histoire olympique. L’objectif était  
de compenser l’empreinte directe des 
opérations liées aux Jeux Olympiques  
de Rio 2016 et également d’équilibrer  
les émissions indirectes telles que les 
déplacements des spectateurs, tout en 
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mettant en place des solutions innovantes 
à faibles émissions de carbone dans des 
secteurs clés de l’économie brésilienne.  
Le recours à des solutions à faibles 
émissions de carbone, vérifiées par des 
tiers, permettra de réaliser une réduction 
des émissions de gaz à effet de serre de 
2,2 millions de tonnes au total d’ici à 2026.

Le comité d’organisation de Rio 2016 a 
mis en place un vaste système de gestion 
de la durabilité et reçu la certification 
ISO 20121, après audit effectué par une 
tierce partie confirmant que le plan de 
durabilité pour les Jeux suivait les 
meilleures pratiques internationales  
et avait été pleinement mis en œuvre. 

Le CIO en tant que chef de file  
du Mouvement olympique

La Recommandation 5 de l’Agenda 
olympique 2020 préconise d’inclure la 
durabilité dans le fonctionnement 
quotidien du Mouvement olympique,  
et le CIO a pris plusieurs mesures en  
2016 pour sensibiliser les composantes 
du Mouvement olympique à ces principes 
et les aider à intégrer la durabilité dans leur 
propre organisation et fonctionnement. 
Ces mesures comprenaient le recrutement 
d’un manager chargé de la durabilité  
au sein du Mouvement olympique.

Fédérations Internationales

Le CIO avait lancé en novembre 2015 un 
projet d’étude de la durabilité au sein des 
FI. Ce projet, achevé en novembre 2016,  
a débouché sur une présentation générale 
des initiatives existantes au sein des FI et 
sur une meilleure compréhension des 
défis et thèmes communs. 

Les données recueillies ont ensuite servi à 
élaborer la stratégie du CIO en matière de 
durabilité, pour laquelle le CIO a rencontré 
l’ensemble des 35 FI d’été et d’hiver entre 
mars et octobre. À la suite de ces 
réunions, 21 études de cas ont été 

effectuées afin d’identifier les meilleures 
pratiques utilisées au sein des FI.

Les résultats du projet de durabilité des  
FI – avec les études de cas – ont été 
présentés à plus de 50 représentants des 
FI réunis au Forum des FI organisé en 
novembre 2016 à Lausanne. Les données 
collectées dans le cadre de ce projet 
guideront le soutien que le CIO apportera 
aux FI dans les années qui viennent.

Comités Nationaux Olympiques

En 2016, le CIO a identifié les CNO qui 
avaient précédemment reçu une aide de la 
Solidarité Olympique pour mettre en place 
des projets de durabilité dans le cadre du 
plan quadriennal 2013-2016 et rassemblé 

les meilleures pratiques à partir de ces 
exemples. Celles-ci ont ensuite fait l’objet 
d’études de cas à partager avec les CNO.

À la suite de discussions sur la manière 
dont la Solidarité Olympique pouvait 
soutenir encore davantage les CNO dans 
la mise en œuvre de la stratégie du CIO en 
la matière, la durabilité a été incluse 
comme l’un des cinq thèmes clés du plan 
2017-2020 de la Solidarité Olympique.

Des informations complémentaires ont 
ensuite été compilées pour donner aux 
CNO des exemples de la manière dont  
ils pouvaient appliquer les principes de 
durabilité dans leur fonctionnement, ainsi 
que dans leurs relations externes et leurs 
événements respectifs. 
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EN BREF

Gouvernance
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•	�Le CIO travaille avec l’insti-
tut IMD (Institut internatio-
nal de management,  
de renommée mondiale)  
à la réalisation d’une étude 
sur la bonne gouvernance 
au sein du CIO. 

•	�La culture de contrôle 
interne n’a cessé d’être 
améliorée au sein de l’or-
ganisation, avec l’établis-
sement d’une politique et 
d’un système de contrôle 
interne pour le groupe et 
la conduite d’un plan de 
perfectionnement autour 
des cycles d’activités les 
plus importants.

•	�Avec l’avancée du 
programme d’excellence 
opérationnelle (OpEx), 
l’environnement de contrôle 
financier est désormais ap-
proprié pour l’organisation 
et fait l’objet d’une supervi-
sion, ce qui correspond  
au niveau de maturité le 
plus élevé ciblé par le CIO.  
Ce niveau de maturité est 
bien au-dessus de ce  
qui est exigé selon le  
référentiel du COSO.

•	�Le bureau éthique et 
conformité du CIO a lancé 
un certain nombre d’initia-
tives axées sur l’éducation 
et l’information relativement 
aux principes éthiques  
du CIO.

Depuis l’approbation de l’Agenda olympique 
2020, le CIO a concentré une grande 
partie de ses efforts sur le renforcement 
de ses principes de bonne gouvernance. 

Toutes les recommandations de l’Agenda 
olympique 2020 relatives à l’éthique,  
la conformité, la transparence et la bonne 
gouvernance ont été mises en œuvre  
en 2015. 

Le CIO continue d’assurer que les 
principes de base de la bonne gouver-
nance, avec notamment la mise en place 
de mécanismes de prise de décisions 
transparents et démocratiques, l’établisse-
ment de rapports d’information financière 
et d’audits financiers conformément aux 
normes internationales, la publication de 
rapports financiers et la mise en œuvre  
de règles d’éthique et de conformité, 
seront à l’avenir appliqués par l’ensemble 
du Mouvement olympique. 

Code d’éthique du CIO

Le Code d’éthique, qui fait partie intégrante 
de la Charte olympique, constitue un 
cadre de principes éthiques fondé sur les 
valeurs et principes olympiques.

L’édition 2016 du Code d’éthique du CIO 
contient une explication claire du champ 
d’application du Code, une description 
des principes fondamentaux de l’Olym-
pisme, des définitions relatives à la bonne 
conduite et à l’intégrité des compétitions 
pour le CIO et les principales parties 
prenantes du Mouvement olympique,  
et fait état des obligations de déclaration. 

Les Principes universels de base  
de bonne gouvernance 

Les Principes universels de base de 
bonne gouvernance ont été approuvés 
par le XIIIe Congrès olympique tenu en 
2009 à Copenhague (Danemark). Tous  
les membres du Mouvement olympique 
doivent adopter, comme norme minimum, 
ces Principes universels de base de 
bonne gouvernance.

La commission exécutive du CIO a 
longuement discuté de la question de  
la bonne gouvernance lors de sa réunion 
de décembre 2016 à Lausanne. Si bon 
nombre de FI et de CNO ont fait de gros 
efforts pour appliquer les Principes 
universels de base de bonne gouvernance 
dans le sport, le CIO a appelé au renforce-
ment de ces principes pour tous les 
membres du Mouvement olympique, avec 
notamment la mise en place de méca-
nismes de prise de décisions transparents 
et démocratiques, l’établissement de 
rapports d’information financière et 
d’audits financiers conformément aux 
normes internationales, la publication de 
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rapports financiers et la mise en œuvre de 
règles d’éthique et de conformité. 

Le CIO mettra également en place un 
mécanisme d’audit indépendant des 
principales contributions financières qu’il 
verse aux FI, CNO et COJO, ainsi que  
des aspects de bonne gouvernance.  
Par conséquent, en 2016, le CIO a 
fortement soutenu le groupe de travail 
Gouvernance de l’ASOIF afin de mettre  
en place l’outil d’évaluation, ainsi que les 
critères et indicateurs nécessaires pour 
mener une analyse cohérente de la 
gouvernance au sein des FI, analyse  
qui sera présentée en 2017.

Vu l’évolution constante des pratiques de 
bonne gouvernance, le CIO a par ailleurs 
demandé à l’IMD (Institut international  
de management, de renommée mondiale) 
de Lausanne d’entreprendre une étude  
sur la bonne gouvernance au sein même 
du CIO. Le CIO a travaillé avec des 
experts du Global Board Centre de l’IMD 

pour réaliser cette étude. Un point à ce 
sujet sera fait lors de la Session du CIO  
en juillet 2017.

Organisation du CIO

Sur le plan juridique, le CIO est une 
organisation internationale non gouverne-
mentale, à but non lucratif, à forme 
d’association dotée de la personnalité 
juridique, reconnue par le Conseil fédéral 
suisse, et dont la durée est illimitée. En 
vertu de la Charte olympique, la mission du 
CIO est de promouvoir l’Olympisme dans 
le monde et de conduire le Mouvement 
olympique. Il est régi conformément à des 
principes de base de bonne gouvernance 
et à des normes éthiques élevées. 

La Session

Les principales décisions du CIO (notam-
ment le choix des villes hôtes des Jeux 
Olympiques, la composition du pro-
gramme des sports et l’élection de 
nouveaux membres) sont prises durant la 
Session – assemblée générale regroupant 
tous les membres du CIO – qui se tient 
une fois par an. Outre la Session ordinaire 
annuelle, une Session extraordinaire peut 
être convoquée à n’importe quel moment 
par le président ou à la demande écrite 
d’au moins un tiers des membres.

La commission exécutive

La commission exécutive assume la 
responsabilité générale de l’administration 
du CIO et la gestion de ses affaires. Créée 
en 1921, la commission exécutive est 
actuellement composée du président du 
CIO, de quatre vice-présidents et de dix 
autres membres, tous élus par la Session 
au scrutin secret, à la majorité des votants, 
pour un mandat de quatre ans.

Les membres de la commission exécu-
tive ne peuvent pas exercer plus de  
deux mandats consécutifs et doivent 
attendre ensuite deux ans pour être à 
nouveau éligibles.

Le président

Le président du CIO a pour tâche de 
présider toutes les activités du CIO et  
de représenter l’organisation de manière 
permanente. Il (ou elle) est élu(e) en 
Session par vote secret des membres  
du CIO. Son mandat est de huit ans, 
renouvelable une fois pour quatre ans. 

Les commissions

Des commissions du CIO peuvent être 
créées dans le but de conseiller la 
Session, la commission exécutive ou le 
président, selon les cas. Le président 
établit des commissions permanentes ou 
d’autres commissions institutionnelles ou 
ad hoc et des groupes de travail chaque 
fois que cela apparaît nécessaire.

Commission d’éthique 

Le CIO a créé la commission d’éthique  
du CIO en 1999 afin de sauvegarder  
les principes éthiques du Mouvement 
olympique. Ceux-ci sont énoncés dans
le Code d’éthique. Cette commission 
indépendante est composée de neuf 
membres, dont la majorité ne sont pas 
des membres actifs du CIO, mais des 
personnalités choisies en dehors du 
Mouvement olympique, dont des juges  
de cour suprême et autres personnalités 
connues pour leur indépendance d’esprit, 
leurs compétences et leur réputation 
internationale. Cette composition garantit 
l’indépendance des recommandations de 
la commission.
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La commission d’éthique a deux fonctions :
1.	�Elle élabore et met constamment à jour 

un cadre de principes éthiques, 
notamment un Code d’éthique et des 
textes d’application spécifiques basés 
sur les valeurs et les principes défendus 
par la Charte olympique.

2.	�Elle instruit les cas de violation portés 
devant elle et fait, le cas échéant,  
des recommandations de mesure  
ou sanction à la commission exécutive  
du CIO et/ou à la Session du CIO ;  
ces recommandations demeurent 
confidentielles jusqu’à ce que la 
commission exécutive du CIO  
prenne une décision. Les décisions 
prises sont publiées sur  
www.olympic.org/fr/ethique.

En 2016, la commission d’éthique a 
également décidé de lancer un processus 
de révision parallèlement à l’étude menée 
par l’institut IMD en vue de renforcer 
l’indépendance de la commission.  
Le résultat de cette analyse sera présenté 
à la commission exécutive du CIO en 
milieu d’année.

Comité d’audit

Le comité d’audit rend compte à la 
commission exécutive et au président  
du CIO et aide la direction générale  
à s’acquitter de ses responsabilités  
en termes de gestion des risques,  
rapport financier, conformité, contrôle  
et gouvernance.

Le comité d’audit a l’autorité et la respon-
sabilité de mener à bien tout audit jugé 
nécessaire et d’accomplir toutes les autres 
tâches qui lui auront été confiées par la 
commission exécutive et/ou le président 
du CIO.

Les responsabilités du comité d’audit  
sont les suivantes :
	� Veiller à l’intégrité des états financiers du 
CIO, s’assurer que les états financiers 
du CIO et de ses entités associées sont 
tenus conformément aux normes 
internationales d’information financière 
(IFRS) et respectent la législation suisse 
et la Charte olympique, contrôler toute 
autre annonce formelle liée à sa 
situation financière et réviser les 
rapports d’information financière ;

	� Superviser les systèmes de contrôle 
interne et de gestion des risques du  
CIO et rendre compte à la commission 
exécutive s’agissant des types de 
risques auxquels le CIO est exposé; 
vérifier qu’une planification efficace de la 
continuité des opérations est en place ;

	� S’assurer de la conformité avec les 
politiques, procédures et règlements 
applicables, y compris les arrangements 
en vertu desquels le personnel et les 
fournisseurs du CIO pourraient,  
en toute confidentialité, soulever des 
questions quant à d’éventuelles 
irrégularités en termes d’éthique ou  
de reporting financier ;

	� Conseiller la commission exécutive 
quant à la nomination, la reconduction 
ou la révocation de l’organe de révision 
externe, en vue de son approbation par 
la Session ; 

	� Approuver la nomination et la  
révocation du responsable de l’audit 
interne et suivre de près l’efficacité  
de la fonction d’audit interne.

Le comité d’audit est soutenu par le 
responsable de l’audit interne. Il supervise 
toutes les entités du CIO, à savoir la 
Fondation olympique pour la culture et  
le patrimoine, la Fondation olympique,  
la Solidarité Olympique, les services de 
télévision et de marketing du CIO (TMS), 
les services olympiques de radio-télévision 
(OBS) et Olympic Channel Services (OCS).

Commission des finances

La commission des finances du CIO  
a pour mission de conseiller la Session,  
la commission exécutive et le président  
du CIO s’agissant des questions liées  
à la gestion financière du CIO afin de  
préserver la continuité des opérations 
et de renforcer la transparence et la  
bonne gouvernance du CIO et du 
Mouvement olympique.
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Les responsabilités de la commission des 
finances sont les suivantes :
	� Examiner et pré-approuver les informa-
tions financières afin de pouvoir formuler 
des avis et recommandations à la 
Session, à la commission exécutive et 
au président du CIO concernant la prise 
de décisions financières importantes ;

	� Conseiller et guider les autres  
commissions s’agissant des  
questions financières ;

	� Veiller à ce que le CIO et ses entités 
associées possèdent un mécanisme  
de contrôle financier et budgétaire 
efficace et transparent et que les 
principes et procédures de gestion 
financière approuvés par la commission 
exécutive du CIO soient respectés ;

	� Adresser des recommandations à la 
commission exécutive du CIO sur la 
stratégie à suivre pour ses placements 
financiers et s’assurer tous les tri-
mestres, par le biais du comité de 
gestion de la trésorerie, que cette 
stratégie est bien suivie ou réactualisée 
en fonction de l’évolution des conditions 
sur les marchés financiers ;

	� Passer en revue les états financiers 
annuels avant de les soumettre, pour 
approbation, à la commission exécutive 
et à la Session du CIO.

	
�La commission des finances du CIO est 
soutenue par le département des 
finances. Elle supervise toutes les entités 
du CIO, à savoir la Fondation olympique 
pour la culture et le patrimoine, la 
Fondation olympique, la Solidarité 
Olympique, les services de télévision et de 
marketing du CIO (TMS), les services 
olympiques de radio-télévision (OBS) et la 
chaîne olympique. 

Cadre et composition des commissions 
du CIO

La révision du domaine de compétence  
et de la composition des commissions du 
CIO était l’une des 40 recommandations 
de l’Agenda olympique 2020.

Après de premières réformes en 2015,  
il a été annoncé en 2016 que d’autres 
changements apportés à la composition 
des commissions avaient entraîné une 
hausse de la représentation féminine de 
plus de 33 % – un bond historique.
À noter également une augmentation du 
nombre de membres originaires d’Afrique 
et d’Océanie et de représentants des 
différentes composantes du Mouvement 
olympique. Au total, on dénombre 449 
membres dans les commissions du CIO 
en 2016 – contre 430 en 2015 – et 150  
de ces membres sont des femmes.

Par des réformes annoncées en 2015,  
les commissions peuvent désormais 
comprendre également des représentants 
du secteur privé et d’organisations 
internationales telles que l’ONU. 

Commissions de coordination en 2016

	� Commission de coordination des  
2es Jeux Olympiques de la Jeunesse 
d’hiver – Lillehammer 2016

	� Commission de coordination des  
3es Jeux Olympiques de la Jeunesse 
d’été – Buenos Aires 2018

	� Commission de coordination des  
3es Jeux Olympiques de la Jeunesse 
d’hiver – Lausanne 2020

	� Commission de coordination des Jeux de 
la XXXIe Olympiade – Rio de Janeiro 2016

	� Commission de coordination des  
XXIIIes Jeux Olympiques d’hiver –  
PyeongChang 2018

	� Commission de coordination des Jeux 
de la XXXIIe Olympiade – Tokyo 2020

	� Commission de coordination des 
XXIVes Jeux Olympiques d’hiver –  
Beijing 2022

Commissions du CIO en 2016

	� Affaires juridiques 
	� Affaires publiques et développement 
social par le sport 

	� Athlètes 
	� Chaîne olympique 
	� Commission d’évaluation pour les  
Jeux de la XXXIIIe Olympiade

	� Comité d’audit 
	� Communication 
	� Culture et patrimoine olympique 
	� Durabilité et héritage 
	� Éducation olympique
	� Élection des membres du CIO
	� Entourage des athlètes 
	� Éthique 
	� Femmes dans le sport
	� Finances 
	� Marketing 
	� Médicale et scientifique
	� Programme olympique
	� Sport et société active
	� Solidarité Olympique

Modèle de gouvernance du CIO en matière 
de risques et d’assurances

Le CIO considère son système de gestion 
des risques et des assurances comme 
étant un élément central de son modèle 
de gouvernance. Un modèle de gouver-
nance efficace en matière de risques et 
d’assurances permet au CIO de limiter  
les problèmes potentiels et de tirer parti 
d’opportunités tout en accomplissant 
sa mission et ses objectifs. 

Le CIO suit le modèle mondialement 
reconnu des “trois lignes de défense”  
pour maîtriser les risques. Voir graphique 
page 51.
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Le CIO suit le modèle mondialement 
reconnu des « trois lignes de défense » 
pour maîtriser les risques. On y distingue 
trois groupes ayant des rôles et  
responsabilités différents :
	� La première ligne de défense regroupe 
les fonctions opérationnelles qui 
détiennent et gèrent les risques, dans le 
cadre des activités quotidiennes du 
CIO. Les départements du CIO veillent à 
identifier, évaluer, signaler et maîtriser 
les risques de manière opportune.

	� La seconde ligne de défense regroupe 
les fonctions d’encadrement qui 
contribuent à la mise au point et/ou à  
la surveillance des contrôles relevant de 
la première ligne de défense. Il s’agit là 
d’une fonction de supervision au sein  
de l’administration du CIO, destinée à 
assurer que les contrôles, les cadres de 
référence, politiques et procédures sont 
mis en place, alignés sur les objectifs du 
CIO et appliqués par l’ensemble de 
l’administration.

	� La troisième ligne de défense regroupe 
les fonctions indépendantes qui 
donnent des assurances aux organes 
de gouvernance ainsi qu’au directeur 
général sur l’efficacité de l’évaluation et 
de la gestion des risques et du contrôle 
interne relevant des deux premières 
lignes de défense. L’indépendance de 
ces fonctions est indispensable pour 
garantir cette objectivité.

Système de contrôle interne

En conformité avec le droit suisse,  
le système de contrôle interne du CIO 
reprend le référentiel du COSO (Committee 
of Sponsoring Organisations of the 
Treadway Commission) reconnu au niveau 
international, révisé en 2013 sous l’appella-
tion de Cadre intégré de contrôle interne, 
qui couvre l’environnement de contrôle,  
la gestion du risque, les activités de 
contrôle, les informations et la communi-
cation, et les activités de surveillance. 

L’existence du système de contrôle interne 
est vérifiée par l’auditeur externe une fois 
par an. 

Sécurité institutionnelle

Dans le cadre de la deuxième ligne de 
défense du modèle de gouvernance en 
matière de risques et d’assurances, 
le poste de responsable de la sécurité 
institutionnelle a été créé en 2017.  
La mission première de la fonction 
sécurité institutionnelle est de veiller à  
ce que le CIO puisse poursuivre ses 
activités générales dans un environnement 
toujours plus difficile, tout en assurant la 
sûreté et la sécurité des personnes, ainsi 
que l’intégrité et la disponibilité de ses 
biens et de ses informations. La sécurité 
institutionnelle adopte une approche 
basée sur le renseignement pour émettre 
un avis sur les divers niveaux de protec-
tion du CIO et les superviser. 

Au vu de l’augmentation générale des 
menaces liées à Internet au cours des 
dernières années, le CIO prend activement 
de nouvelles mesures pour sauvegarder la 
confidentialité, l’intégrité et la disponibilité 
des informations et systèmes essentiels à 
son activité, notamment par l’intermédiaire 
de la commission numérique et technolo-
gie récemment créée.

Structure de gouvernance
 
La troisième ligne de défense pour la 
gouvernance du CIO relève de l’autorité  
du président, et de la commission 
d’éthique et du comité de vérification.  
Il comprend le bureau éthique et  
conformité et les fonctions d’audit. 
L’audit externe fait également partie  
de la structure de gouvernance.
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MODÈLE DE GOUVERNANCE DU CIO EN MATIÈRE DE RISQUES ET D’ASSURANCES

1ère ligne de défense

	� Gestion opérationnelle

2ème ligne de défense

	� Gestion du risque
	 �Affaires juridiques 
	 �Excellence opérationnelle 

incluant le contrôle interne
	 �Éthique et conformité 

(périmètre : administration 
du CIO – sujets éthiques)

	 �Ressources humaines
	 �Sécurité institutionnelle

3ème ligne de défense

	� Audit interne (périmètre : 
administration du CIO)

	 ��Ethique et conformité 
(périmètre : membres  
du CIO)

Session du CIO / Commission exécutive / Président / Comité d’audit / Commission d’éthique / Autres commissions

Directeur général / Directeurs

Audit externe

Le bureau éthique et conformité

Le bureau éthique et conformité a été  
créé en 2015 en vertu de l’une des 
recommandations de l’Agenda olympique 
2020. Sa mission est avant tout préven-
tive, par l’information sur les principes 
éthiques et l’éducation. Il a également un 
rôle consultatif pour l’ensemble du 
Mouvement olympique, afin de contribuer 
à une meilleure application des principes 
et règles éthiques. Dans tous les cas,  
les conseils qu’il dispense demeurent 
confidentiels. 

Sa seconde mission, si un manquement 
aux principes éthiques est suspecté,  
est de réaliser une première analyse  
de conformité et, si la suspicion paraît 
sérieusement fondée, d’en référer  
à la commission d’éthique selon le 
règlement de procédure, lequel renforce  
la transparence de la procédure et  
le droit des personnes concernées à  
une procédure équitable.

En 2016, le bureau éthique et conformité  
a lancé plusieurs initiatives axées sur 
l’éducation et l’information relativement 

aux principes éthiques du CIO. Parmi  
ces initiatives, il y a eu la révision et la mise 
à jour du règlement du personnel pour 
renforcer les procédures existantes et 
inclure un solide code de conduite, fondé 
sur le Code d’éthique du CIO. Un module 
d’apprentissage en ligne sur l’éthique et le 
code de conduite a également été créé 
pour l’ensemble du personnel. En cas  
de doutes quant à un comportement 
potentiellement contraire à l’éthique,  
les employés doivent signaler le cas au 
bureau éthique et conformité via le  
service d’alerte intégrité et conformité. 
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Comme dans les années précédentes, 
une formation consacrée à l’éthique a par 
ailleurs été organisée à l’intention des 
membres du CIO tandis que le Code 
d’éthique 2016 a été largement diffusé tout 
au long de l’année, notamment auprès de 
tous les athlètes participant aux Jeux 
Olympiques de Rio 2016 qui pouvaient le 
consulter via une application installée sur 
leur téléphone mobile Samsung.

En mai 2016, le chief officer éthique  
et conformité a participé au Sommet 
international contre la corruption organisé 
à Londres. Le sommet a adopté un texte 
intitulé “Déclaration mondiale contre la 
corruption” et engagé des relations de 
travail plus étroites avec des experts  
dans le cadre de la préparation de la 
seconde édition du Forum international 
pour l’intégrité du sport (IFSI) – tenu à 
Lausanne en février 2017 – afin d’assurer 
un soutien accru au Mouvement olym-
pique dans les efforts déployés pour 
préserver la probité du sport.

En novembre 2016, en prévision du  
Forum international pour l’intégrité du 
sport, des réunions de groupes d’experts 
ont également été organisées afin 
d’élaborer une feuille de route destinée  
à guider les activités de toutes les parties 
prenantes du Mouvement olympique et 
contribuer à protéger le mouvement sportif 
du risque de corruption. 

Audit interne 

L’audit interne est une fonction indépen-
dante et objective menée dans une double 
optique d’assurance et de conseil afin de 
créer de la valeur ajoutée et d’améliorer les 
opérations du CIO et de toutes les entités 
qui lui sont associées. Il est effectué selon 
les prescriptions de l’Institut des auditeurs 
internes (Institute of Internal Auditors), 
conformément à la définition de l’audit 
interne et aux Normes pour la pratique 
professionnelle de l’audit interne (Stan-
dards for the Professional Practice of 
Internal Auditing). Il aide le CIO à atteindre 

ses objectifs en évaluant, par une 
approche systématique et méthodique, 
ses processus de gestion des risques,  
de contrôle, et de gouvernance d’entre-
prise, et en faisant des propositions pour 
renforcer leur efficacité.

Le responsable de l’audit interne est 
nommé par le comité d’audit, sous 
l’autorité duquel il est fonctionnellement 
placé ; le comité d’audit revoit régulière-
ment les champs de l’audit interne, les 
plans d’audit et les conclusions des audits 
internes. La fonction d’audit interne couvre 
l’administration du CIO ainsi que toutes les 
entités du CIO, à savoir la Fondation 
olympique pour la culture et le patrimoine, 
la Fondation olympique, la Solidarité 
Olympique, les services de télévision et de 
marketing du CIO (TMS), OBS et OCS.

Audit externe

Le vérificateur externe est chargé de 
déterminer si les états financiers combinés 
répondent aux Normes internationales 
d’informations financières (IFSR) et au  
droit suisse, et si les états financiers 
statutaires séparés sont conformes à  
la législation suisse. 

Les états financiers du CIO sont préparés 
conformément aux normes IFRS, même  
si le CIO n’est pas légalement tenu de 
procéder ainsi.

Le vérificateur externe effectue l’audit 
conformément au droit suisse et aux 
normes suisses en matière d’audit. Ces 
normes exigent que l’audit soit planifié et 
réalisé de manière à obtenir l’assurance 
que les états financiers ne comportent 
aucune anomalie significative.

Un audit comprend l’application de 
procédures afin d’obtenir des informations 
probantes relatives aux montants et aux 
autres données figurant dans les états 
financiers combinés. Les procédures choi-
sies dépendent de l’appréciation du 
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vérificateur, comme par exemple l’évalua-
tion des risques d’anomalie significative 
des états financiers, qu’elle soit due à une 
fraude ou à une erreur. En faisant ces 
évaluations de risques, le vérificateur 
examine le système de contrôle interne 
correspondant à l’établissement et à la 
présentation correcte des états financiers 
combinés, afin de fixer des procédures 
d’audit adaptées aux circonstances, sans 
toutefois exprimer un avis sur l’efficacité 
du système de contrôle interne. Un audit 
comporte une évaluation de la pertinence 
des méthodes comptables utilisées et du 
caractère raisonnable des estimations 
comptables effectuées, ainsi que 
l’évaluation de la présentation globale  
des états financiers.

Administration du CIO

L’administration du CIO est placée sous la 
responsabilité d’un directeur général qui 
en assure la direction, sous l’autorité du 
président, avec l’assistance des directeurs 
de divers départements et programmes.

Les principales missions de l’administra-
tion sont la préparation, l’exécution et le 
suivi des décisions prises par la Session, 
la commission exécutive et le président,  
la préparation et le suivi des travaux des 
commissions, la liaison permanente avec 
les FI, les CNO et les COJO avec la 
coordination de la préparation de toutes 
les éditions des Jeux Olympiques. 

Le CIO est installé à Lausanne en Suisse. 
À la fin de l’année 2016, il comptait 559 
équivalents temps plein.

Statut fiscal

Le CIO redistribue 90 % de ses revenus  
à l’ensemble du mouvement sportif,  
pour aider les athlètes et les organisations 
sportives à tous les niveaux et promouvoir 
le Mouvement olympique dans le monde 
entier. De par son statut d’organisation 
d’intérêt public, le CIO, ainsi que la 
Fondation olympique pour la culture et  

le patrimoine, la Fondation olympique,  
la Fondation pour l’éthique olympique 
universelle et la Fondation internationale 
pour la Trêve olympique bénéficient d’une 
exemption d’impôts sur le revenu par  
suite d’un accord conclu avec le Conseil 
fédéral suisse le 1er novembre 2000.  
En tant que sociétés de services du CIO, 
IOC TMS (services de télévision et de 
marketing), OBS SA, OBS SL, OCS SA  
et OCS SL sont assujetties à la réglemen-
tation fiscale qui les contraint à introduire 
une marge bénéficiaire en sus de leurs 
frais de fonctionnement.

Le CIO, la Fondation olympique pour la 
culture et le patrimoine, IOC TMS, OBS 
SA et OCS SA sont assujettis à la TVA 
suisse. Certaines entités du groupe CIO 
enregistrées en Suisse sont assujetties  
à d’autres impôts levés au niveau fédéral, 
cantonal et/ou communal (par ex, taxes 
sur le divertissement, taxe foncière, taxes 
douanières) et doivent respecter des 
conditions spécifiques en matière de 
conformité fiscale. 

Les employés du CIO sont imposables 
conformément au droit fiscal suisse et 
donc assujettis à l’ensemble de la fiscalité 
fédérale, cantonale et communale.
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Membres

Comme le stipule la Charte olympique,  
les membres du CIO représentent et 
défendent les intérêts du CIO et du 
Mouvement olympique dans leur  
pays et dans les organisations du 
Mouvement olympique au service 
desquelles ils se trouvent.

Les membres du CIO au 31 décembre 2016

Chaque année, les membres se 
réunissent lors de la Session du CIO pour 
voter sur des décisions importantes 
relatives au CIO et aux Jeux Olympiques, 
notamment l’élection des villes hôtes  
des Jeux, des amendements à la Charte 
olympique et l’élection de nouveaux 
membres, de la commission exécutive  
et du président. 

En 2016, la 129e Session du CIO s’est 
tenue à Rio de Janeiro du 2 au 4 août.

Au 31 décembre 2016, le CIO comptait  
98 membres, 39 membres honoraires 
et un membre d’honneur. Jacques Rogge 
est le président d’honneur du CIO.

Nom Pays Sport/Discipline Participation aux JO Médaillé(e) olympique

M. Richard W. POUND, c.r., Ad.E. CAN Natation 1960

M. Franco CARRARO ITA Ski nautique

M. Iván DIBÓS PER Aviron

S.E.M. Pál SCHMITT HUN Escrime 1968/72/76

S.A.S. la Princess Nora de LIECHTENSTEIN LIE

S.A.S. le Prince Souverain ALBERT II MON Bobsleigh 1988/92/94/98/02

Mme Anita L. DEFRANTZ* USA Aviron 1976

S.A.R. la Princesse ROYALE GBR Sports équestres 1976

M. Ching-Kuo WU* TPE Basketball

M. Willi KALTSCHMITT LUJÁN* GUA Baseball

M. Richard L. CARRIÓN PUR

M. Nat INDRAPANA THA

M. Denis OSWALD SUI Aviron et hockey sur glace 1968/72/76

M. Thomas BACH* GER Escrime 1976

Cheik Ahmad Al-Fahad AL-SABAH KUW

Sir Craig REEDIE GBR Badminton

M. Mario PESCANTE ITA Athlétisme

M. Gerhard HEIBERG NOR

Sir Austin L. SEALY, KT. BAR

Dr Robin E. MITCHELL FIJ Athlétisme et hockey

M. Alex GILADY ISR

M. Shamil TARPISCHEV RUS Tennis

M. Valeriy BORZOV UKR Athlétisme 1972/76

*Membre de la commission exécutive
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Nom Pays Sport/Discipline Participation aux JO Médaillé(e) olympique

Dr René FASEL SUI Hockey sur glace

M. Sam RAMSAMY RSA Athlétisme

M. Patrick Joseph HICKEY* (**) IRL Judo

Syed Shahid ALI PAK Polo

M. Ung CHANG PRK Basketball

Mme Gunilla LINDBERG* SWE

M. Kun-Hee LEE KOR

M. Guy DRUT FRA Athlétisme 1972/76

Mme Irena SZEWINSKA POL Athlétisme 1964/68/72/76/80

S.A.R. le Grand-Duc de LUXEMBOURG LUX

Général Mounir SABET EGY Tir

Mme Nawal EL MOUTAWAKEL MAR Athlétisme 1984

M. Ser Miang NG* SIN Voile

M. Samih MOUDALLAL SYR Haltérophilie

M. Gian-Franco KASPER* SUI Ski alpin et ski de fond

M. Zaiqing YU* CHN

M. Timothy Tsun Ting FOK HKG

M. John COATES, AC* AUS

M. ISSA HAYATOU CMR Athlétisme et basketball

M. Juan Antonio SAMARANCH* ESP

S.A. l’Émir Cheik Tamim AL-THANI QAT Football et tennis

S.A.R. Philip CRAVEN, MBE GBR Basketball en fauteuil roulant et natation

S.A.R. le Prince Tunku IMRAN MAS Squash

Mme Nicole HOEVERTSZ ARU Natation synchronisée 1984

Mme Beatrice ALLEN GAM

M. Patrick BAUMANN SUI Basketball

M. Sergey BUBKA* UKR Athlétisme 1988/92/96/00

Dr Uğur ERDENER* TUR Basketball

M. Richard PETERKIN, CBE LCA

S.A.R. le Prince héritier Frederik de DANEMARK DEN

M. Habu GUMEL NGR

Mme Lydia NSEKERA BDI

S.A.R. le Prince Feisal AL HUSSEIN JOR

M. Barry MAISTER, ONZM NZL Hockey 1968/72/76

Mme Marisol CASADO ESP

Mme Yang YANG CHN Patinage de vitesse sur piste courte 1998/02/06

*Membre de la commission exécutive **A renoncé temporairement à ses fonctions
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Nom Pays Sport/Discipline Participation aux JO Médaillé(e) olympique

Mme Angela RUGGIERO* USA Hockey sur glace 1998/02/06/10

M. Adam L. PENGILLY GBR Skeleton 2006/10

M. José PERURENA ESP Canoë 1968

Dr Gerardo WERTHEIN ARG Sports équestres

M. Frank FREDERICKS NAM Athlétisme 1992/96/04

Mme Lingwei LI CHN Badminton

M. Tsunekazu TAKEDA JPN Sports équestres 1972/76

Baron Pierre-Olivier BECKERS-VIEUJANT BEL

Mme Aïcha GARAD ALI DJI Handball

Mme Danka BARTEKOVA SVK Tir 2008/12/16

M. James TOMKINS, OAM AUS Aviron 1988/92/96/00/04/08

Mme Kirsty COVENTRY ZIM Natation 2000/04/08/12/16

M. Tony ESTANGUET FRA Canoë 2000/04/08/12

M. Octavian MORARIU ROU Rugby

M. Bernard RAJZMAN BRA Volleyball 1976/80/84

Mme Mikaela COJUANGCO JAWORSKI PHI Sports équestres

M. Alexander ZHUKOV RUS

M. Paul K. TERGAT KEN Athlétisme 1996/00/04

M. Lawrence F. PROBST III USA

Mme Dagmawit Girmay BERHANE ETH

M. Camiel EURLINGS NED

M. Stefan HOLM SWE Athlétisme 2000/04/08

M. Poul-Erik HØYER DEN Badminton 1992/96/00

Mme Hayley WICKENHEISER CAN Hockey sur glace et softball 1998/00/02/06/10/14

M. Mamadou D. NDIAYE SEN Tennis

M. Nenad LALOVIC SRB

Mme Nita AMBANI IND

Mme Sari ESSAYAH FIN

M. Ivo FERRIANI ITA

M. Luis Alberto MORENO COL

Mme Auvita RAPILLA PNG Netball

M. Anant SINGH RSA

Mme Tricia SMITH CAN Aviron 1976/84/88

M. Karl STOSS AUT

Mme Britta HEIDEMANN GER Escrime 2004/08/12

*Membre de la commission exécutive
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Nom Pays Sport/Discipline Participation aux JO Médaillé(e) olympique 

M. Seung Min RYU KOR Tennis de table 2000/04/08/12

M. Daniel GYURTA HUN Natation 2004/08/12/16

Mme Yelena ISINBAEVA RUS Athlétisme 2000/04/08/12

Mme Sarah WALKER NZL Cyclisme 2008/12

Président d’honneur

Comte Jacques ROGGE BEL Voile 1968/72/76

Membre d’honneur

M. Henry KISSINGER USA

Membres honoraires au 31 décembre 2016

S.A.R. le Grand-Duc Jean de LUXEMBOURG LUX

S.M. le Roi CONSTANTINE GRE Voile 1960

M. Niels HOLST-SØRENSEN DEN Athlétisme 1948

M. Günther HEINZE GER

M. Vladimir CERNUSAK SVK

Mme Flor ISAVA FONSECA VEN Sports équestres 1956

M. Borislav STANKOVIC SRB Basketball

S.A.R. l’Infante Doña Pilar de BORBÓN ESP

M. Shagdarjav MAGVAN MGL

M. Hein VERBRUGGEN NED

M. Mustapha LARFAOUI ALG

M. Fernando F. Lima BELLO POR Voile 1968/72

M. Tamás AJÁN HUN

M. Walther TRÖGER GER

Mme Manuela DI CENTA ITA Ski de fond 1984/88/92/94/98

M. Kipchoge KEINO KEN Athlétisme 1964/68/72

M. Phillip Walter COLES, AM AUS Canoë 1960/64/68

M. Chiharu IGAYA JPN Ski alpin 1952/56/60

M. Shun-ichiro OKANO JPN Football 1968

Professeur Arne LJUNGQVIST SWE Athlétisme 1952

M. Antun VRDOLJAK CRO

Intendant général Lassana PALENFO CIV

M. Francisco J. ELIZALDE PHI

*Membre de la commission exécutive
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*Membre de la commission exécutive

Nom Pays Sport/Discipline Participation aux JO Médaillé(e) olympique

M. Carlos Arthur NUZMAN BRA Volleyball 1964

S.M. le Roi Willem-Alexander des PAYS-BAS NED

M. Richard Kevan GOSPER, AO AUS Athlétisme 1956/60

M. Jean-Claude KILLY FRA Ski alpin 1964/1968

Raja Randhir SINGH IND Tir 1968/72/76/80/84
S.A.R. le Prince Nawaf Bin Faisal Bin Fahad 
Bin ABDULAZIZ AL SAUD KSA

M. Melitón SÁNCHEZ RIVAS PAN

M. James L. EASTON USA

M. Patrick S. CHAMUNDA ZAM

Dr Julio César MAGLIONE URU Natation

M. Lambis V. NIKOLAOU GRE

M. Vitaly SMIRNOV RUS Water-polo

M. Olegario VÁZQUEZ RAÑA MEX Tir 1964/68/72/76

M. Toni KHOURY LIB

M. Ottavio CINQUANTA ITA

M. Alexander POPOV RUS Natation 1992/96/00/04

La 129e Session du CIO s’est tenue du  
2 au 4 août 2016 à Rio de Janeiro, Brésil.  
La 129e Session du CIO a pris des décisions 
importantes dans plusieurs domaines 
relevant de son autorité, notamment :

	� Accueil de la toute première équipe 
olympique des réfugiés aux Jeux 
Olympiques de Rio 2016 ;  

	� Décision relative à la participation des 
athlètes russes aux Jeux Olympiques  
de Rio 2016 en établissant des critères 
de sélection stricts pour les athlètes 
russes souhaitant concourir aux Jeux. 
Cette politique a supprimé la 
présomption d’innocence et demandé 
au contraire aux athlètes russes de 
prouver qu’ils n’avaient pas enfreint  
les règles antidopage ;

	� Cinq nouveaux sports – baseball/
softball, karaté, skateboard, escalade 

sportive et surf – ont été ajoutés au 
programme des sports pour les Jeux 
Olympiques de Tokyo 2020 ;

	� Les recommandations faites par le 
groupe de travail tripartite sur les JOJ 
ont été approuvées à l’unanimité ;

	� Juan Antonio Samaranch et Uğur 
Erdener ont été élus vice-présidents,  
en remplacement des vice-présidents 
sortants Nawal El Moutawakel et  
Sir Craig Reedie ;

	� Cinq membres ont été nommés  
ou renommés à la commission 
exécutive : Gian Franco Kasper, Angela 
Ruggiero, Sergey Bubka, Ser Miang Ng 
et Willi Kaltschmitt Luján ;

	� Pour faire suite à une proposition de la 
commission exécutive, huit nouveaux 
membres du CIO ont été élus : Nita 
Ambani, Sari Essayah, Ivo Ferriani,  
Luis Moreno, Auvita Rapilla, Anant 
Singh, Tricia Smith et Karl Stoss ;

	� Dix-sept membres ont été réélus  
en bloc : Anita DeFrantz, S.A.R. la 

Princesse Royale, Richard Carrión,  
Nat Indrapana, Denis Oswald,  
le président Thomas Bach,  
Mario Pescante, Gerhard Heiberg, 
Robin Mitchell, Alex Gilady, Sam 
Ramsamy, Ung Chang, Guy Drut,  
Samih Moudallal, Zaiqing Yu,  
Sergey Bubka et Uğur Erdener ;

	� Cinq athlètes ont été élus membres du 
CIO suite aux élections à la commission 
des athlètes : Britta Heidemann, Seung 
Min Ryu, Daniel Gyurta, Yelena 
Isinbaeva et Sarah Walker ;

	� Six membres de longue date, dont  
les mandats arrivaient à leur terme  
à la fin de 2016 ont été élus membres 
honoraires : Ottavio Cinquanta,  
Timothy Tsun Ting Fok, Issa Hayatou, 
Toni Khoury, Mounir Sabet et  
Alexander Popov ;

	�� Trois membres honoraires du  
CIO ont reçu l’Ordre olympique :  
Ottavio Cinquanta, Patrick Chamunda  
et Julio César Maglione. 

Principales décisions de la Session  
du CIO en 2016
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�« Le monde du sport a autant de 
pouvoir car il s’appuie sur l’émotion, 
l’enthousiasme […] ainsi que sur 
tous les espoirs et les aspirations 
des peuples. »
Professeur Muhammad Yunus,  
lauréat du prix Nobel

Le professeur Muhammad Yunus, lauréat 
du prix Nobel, a prononcé lors de la 
129e Session du CIO un discours liminaire 
sur la nécessité de l’entrepreneuriat social 
et des jeunes ainsi que sur le pouvoir 
unique du Mouvement olympique de 
promouvoir et diffuser cet « esprit » auprès 
des jeunes et des villes hôtes.

Dans son discours, le professeur Yunus  
a félicité le CIO pour sa capacité à attirer 
l’attention de millions de personnes de 
toute la planète sur le sport, comme très 
peu d’autres pourraient le faire, et a 
rappelé que le sport a une capacité unique 
pour fasciner les jeunes et exalter leur 
imagination, en les aidant à développer 
leur autonomie et leur confiance en eux,  
à surmonter les obstacles, et aussi pour 
rendre l’impossible possible – des qualités 
clés pour l’entrepreneuriat.

Indemnisation des membres

L’Agenda olympique 2020 souligne 
l’importance de la bonne gouvernance, 
spécialement liée à l’autonomie des 
organisations sportives.

Parmi les Principes de base de bonne 
gouvernance des organisations sportives, 
la transparence est l’un des plus 
importants et il est de la responsabilité  
du CIO de l’appliquer à sa propre 
gouvernance, comme proposé dans  
la Recommandation 29 – « Accroître la 
transparence ». L’un des domaines est 
celui de la politique d’indemnisation 
applicable aux membres du CIO. C’est 
pourquoi le CIO a décidé de publier la 

politique d’indemnisation applicable aux 
membres et au président du CIO.

Cette politique est en concordance avec le 
statut légal du CIO en tant qu’organisation 
à but non lucratif et avec l’esprit de la 
Charte olympique. Les membres du CIO, 
y compris le président, sont des 
bénévoles.

Sur demande des membres du CIO 
(suivant une procédure simple), une partie 
des dépenses administratives personnelles 
relatives à l’exécution de leurs fonctions 
respectives au sein du CIO est compensée 
par un montant forfaitaire. Ce montant 
varie selon les différentes fonctions.

Voici ci-dessous la politique 
d’indemnisation des membres du CIO et 
du président du CIO : 

Membres du CIO et membres honoraires  
du CIO

	� Aide administrative annuelle :  
7 000 USD 

	� Indemnité journalière pour les 
membres du CIO pour tout type de 
réunion, notamment commission, 
Session et Jeux Olympiques (afin de 
couvrir le temps consacré au voyage, 
le jour avant et le jour après la réunion 
sont compensés) : 450 USD

	� Indemnité journalière pour les 
présidents des commissions du CIO 
lors des réunions de leur commission 
(afin de couvrir le temps du voyage, le 
jour avant et le jour après la réunion 
sont compensés) : 2 x 450 USD

	� Indemnité journalière pour les 
membres de la commission exécutive 
du CIO pour les réunions de la 
commission exécutive (afin de couvrir 
le temps du voyage, le jour avant et le 
jour après la réunion sont 
compensés) : 2 x 450 USD

 
L’indemnité correspondante peut être 
allouée par le président du CIO lorsqu’il 

confie une mission spéciale à un membre 
de l’organisation. 

Président du CIO

Comme tous les membres du CIO, le 
président est bénévole. C’est pourquoi le 
CIO applique le principe selon lequel d’une 
part le président ne doit pas bénéficier 
financièrement de sa position, mais d’autre 
part il n’a pas à financer les activités 
relatives à sa fonction en puisant sur son 
épargne personnelle. 

Selon ce principe et afin d’accroître la 
transparence suivant la recommandation 
de l’Agenda olympique 2020, la commis
sion d’éthique du CIO a proposé le 
traitement suivant, applicable depuis  
le 1er janvier 2015 : 

	� Le président du CIO sera traité de la 
même façon et bénéficiera de la même 
indemnité que les membres de la 
commission exécutive pendant les 
réunions de la commission exécutive et 
que celle des membres du CIO durant 
les Jeux Olympiques. 

	� Conformément aux droits et obligations 
qui lui sont conférés par la Charte 
olympique, le président du CIO a une 
fonction de président exécutif. C’est 
pourquoi le président du CIO est en 
mission 365 jours par an. Dans la ligne 
des pratiques anciennes et comme les 
autres membres du CIO, le président du 
CIO reçoit une indemnité pour couvrir 
partiellement ses dépenses.

	� Le président ne recevra ni le soutien 
annuel ni les indemnités journalières  
en relation avec toutes les réunions  
des commissions ou avec les autres 
missions, auxquels il aurait droit comme 
membre du CIO. 

	� Au lieu de cela, pour couvrir une partie 
des dépenses personnelles du 
président en lien avec l’exécution de sa 
fonction, la commission d’éthique a fixé 
l’indemnité au montant annuel forfaitaire, 
indexé sur l’inflation, de 225 000 EUR.
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Promouvoir 
l’Olympisme 
dans le  
monde entier
« La mission du CIO est de 
promouvoir l’Olympisme à  
travers le monde et de diriger  
le Mouvement olympique. »
Charte olympique
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Assurer la célébration  
des Jeux Olympiques

Jeux Olympiques de Rio 2016

Durant 17 jours, les Jeux Olympiques  
de Rio 2016 ont donné lieu à des 
performances époustouflantes, de 
grandes émotions et une enthousiasmante 
sportivité, exemplaires de la magie des 

« Ce furent des Jeux Olympiques merveilleux dans LA ville merveilleuse ! »
Thomas Bach, président du CIO

RIO 2016 EN CHIFFRES

+ de 11 000
athlètes ont concouru 
aux Jeux de Rio 2016

514 
athlètes qui avaient 
précédemment 
concouru aux JOJ

50 %
de la population 
mondiale a regardé  
la couverture de  
Rio 2016

10
athlètes de la 
première équipe 
olympique  
des réfugiés

28
sports au programme 
et 306 épreuves avec 
remise de médailles 

+ de 7 mrd 
de vues de  
contenu officiel  
en vidéo, sur des 
plateformes de 
réseaux sociaux

Jeux Olympiques. Mais les Jeux de  
Rio 2016 ont aussi remporté un succès 
hors du terrain de jeu, avec une  
visibilité et une sensibilisation mondiales 
plus grandes que jamais et l’application  
de nouvelles normes de planification  
de l’héritage.
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•	�Les Jeux Olympiques de 
Rio 2016 sont les premiers 
à se dérouler en Amérique 
du Sud et ce spectaculaire 
festival sportif a remporté 
un grand succès tant sur le 
terrain de jeu qu’en dehors.

•	�Lillehammer 2016 a ras-
semblé plus de 1 000 des 
meilleurs jeunes athlètes 
d’hiver pour concourir, 
apprendre et partager.

•	�Les bienfaits des réformes 
de la procédure de candi-
dature à l’organisation des 
Jeux Olympiques continuent 
de se manifester et le  
CIO est désormais engagé 
dans un dialogue toujours 
plus approfondi avec  
les villes candidates.

EN BREF 
« Il y a quelque chose de spécial 
derrière ces Jeux. Ils resteront en 
moi toute ma vie. » 
Bruno Schmidt, Brésil, champion olympique  
de volleyball de plage

Hauts faits sportifs

Rio 2016 a été le théâtre de performances 
d’athlètes absolument stupéfiantes.  
Les légendes olympiques ont confirmé 
leur position au panthéon des faits sportifs 
marquants et de nouvelles stars ont brillé.

Le golf et le rugby ont effectué leur retour 
au programme avec succès. Le golf a 
sacré ses premiers champions olympiques 
depuis 112 ans et le rugby à sept a fait  
de passionnants débuts, 92 ans après  
la dernière apparition du rugby à XV au 
programme olympique.

Parmi les faits marquants sur le terrain  
de jeu, il y a lieu de noter les performances 
de célébrités telles que Michael Phelps et 
Usain Bolt. Phelps a bétonné sa position 
d’athlète olympique le plus décoré de 
l’histoire en ajoutant cinq médailles d’or  
et une d’argent à sa collection, et Bolt 
s’est assuré sa propre place dans le 
folklore olympique en remportant les 
médailles d’or des multiples sprints  
pour sa troisième édition des Jeux 
Olympiques successive.

La lutteuse japonaise, Kaori Icho, a inscrit 
son nom dans les livres d’histoire en 
devenant la première femme à gagner une 
médaille d’or à quatre éditions des Jeux 
Olympiques successives, tous sports 

confondus, tandis que la tireuse 
américaine Kim Rhode a décroché  
six médailles à six éditions des Jeux avec  
le bronze dans le skeet. 

De nouvelles stars ont émergé également, 
comme la gymnaste de 19 ans, Simone 
Biles qui a étonné le monde avec ses 
quatre médailles d’or et la nageuse Katie 
Ledecky qui a fait des vagues dans le 
bassin en décrochant quatre médailles 
d’or à elle seule avec des records dans  
le 400 m et le 800 m nage libre. 

Au stade de Lagoa, c’est la canoéiste 
hongroise, Danuta Kozak qui a reçu les 
applaudissements, en remportant les  
500 m du K1, du K2 et du K4, portant 
ainsi à cinq son palmarès de médailles 
d’or olympiques.

La nation hôte a eu aussi de nombreux 
motifs de faire la fête, après avoir  
remporté des médailles d’or mémorables 
en football et volleyball masculin et après 
que la judoka Rafaela da Silva, qui a 
grandi dans la favela Cité de Dieu de Rio, 
belle source d’inspiration, a remporté la 
première médaille d’or olympique des 
Jeux pour le Brésil.
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La participation de la première équipe 
olympique des réfugiés de l’histoire a aussi 
permis d’envoyer un message d’espoir  
et d’inclusion aux millions de réfugiés du 
monde entier, en se joignant aux plus de 
11 000 athlètes venus de 205 CNO et à 
une équipe d’athlètes indépendants, pour 
concourir à Rio. Le Kosovo et le Soudan 
du Sud, pour leur part, comptaient pour  
la première fois des athlètes aux Jeux. 

Lorsque la flamme s’est éteinte, 87 de  
ces CNO avaient remporté des médailles, 
parmi lesquels le Bahreïn, Porto Rico, 
Singapour, le Viet Nam, le Tadjikistan et  
la Côte d’Ivoire ont célébré la première 
médaille d’or de leur histoire nationale et 
Fidji, la Jordanie et le Kosovo ont gagné 
leur première médaille olympique toutes 
couleurs confondues.

Parmi les participants à Rio, 514 athlètes 
avaient déjà participé aux Jeux 
Olympiques de la Jeunesse (JOJ) à 
Singapour 2010 ou à ceux de Nanjing 

« La beauté de Rio et la gentillesse 
de sa population me manquent 
déjà. Merci à Rio d’avoir organisé 
ces Jeux et de nous avoir réservé 
un accueil si chaleureux. »
Michael Phelps, États-Unis,  
23 fois champion olympique 

« Le public brésilien a été fantastique. L’énergie dont il a fait  
preuve était inouïe. Je tiens à le remercier pour ça. »

Usain Bolt, Jamaïque, multiple champion olympique
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2014, ce qui a démontré d’autant le rôle 
des JOJ comme tremplin pour les Jeux 
Olympiques pour un nombre grandissant 
de jeunes athlètes doués. En tout, ces 
athlètes ont gagné 80 médailles et neuf 
d’entre eux ont également été choisis 
comme porte-drapeau de leur CNO à la 
cérémonie d’ouverture de Rio 2016.

Billetterie

Le programme de billetterie de Rio 2016  
a été conçu pour permettre au plus grand 
nombre de bénéficier de l’expérience des 
Jeux Olympiques, avec plus de la moitié 
des billets disponibles à 70 réaux ou moins, 
et les billets les moins chers coûtant 
seulement 40 réaux. Un certain nombre 
de billets à tarif réduit étaient aussi 
proposés aux étudiants et personnes 
âgées, handicapées et à mobilité réduite.

Le comité d’organisation de Rio 2016  
a vendu plus de 6,1 millions de billets  
en tout, pour les Jeux, récoltant ainsi 
1,234 milliard de réaux) pour le budget  
de fonctionnement de Rio 2016, ce qui 
souligne le désir des fans olympiques 
d’assister en personne aux performances 
des meilleurs athlètes du monde.

Relais de la flamme olympique

Pour développer l’enthousiasme à 
l’approche des Jeux Olympiques de  
Rio 2016, l’ensemble du Brésil a pu 
célébrer le passage de la flamme 
olympique en prenant part au relais  
qui a débuté à Brasilia, capitale fédérale 
du pays, le 3 mai.

Avant son arrivée à Rio pour la cérémonie 
d’ouverture le 5 août, la flamme olympique 
a été relayée par quelque 12 000 porteurs 
et a traversé chaque état du Brésil, 
touchant ainsi 90 % environ de la 
population du pays. 

Sensibilisation et appel

Les Jeux Olympiques de Rio 2016 ont  
été les Jeux Olympiques les plus regardés 
de l’histoire, si on tient compte de la 
retransmission à la télévision et sur les 
plateformes numériques, ainsi que des 
engagements sur les réseaux sociaux 
(pour plus d’informations, voir la section 
de la diffusion olympique).

L’étude indépendante commandée par  
le CIO autour de Rio 2016 a également 
montré que la sensibilisation pour les 
Jeux Olympiques et l’attrait qu’ils exercent 
demeurent les plus élevés des manifesta-
tions multi-sportives et divertissements 
mesurés avec 93 % de taux de sensibili-
sation, et un attrait évalué à 7,4 sur 10.

En outre, l’association des Jeux avec  
les termes des valeurs olympiques  
« excellence », « amitié », « respect »,  
ainsi que « diversité », « source  
d’inspiration », « unité », « universel » et  
« plein de jeunesse », a augmenté depuis 
les Jeux Olympiques de Londres 2012.

Et 82 % des spectateurs interrogés  
durant les Jeux Olympiques de Rio 2016 
ont déclaré que leur expérience était 
meilleure qu’espérée et ont évalué leur 
satisfaction à 9,5 sur 10.

Durabilité

La durabilité a fait partie intégrante des 
Jeux Olympiques de Rio 2016. Le comité 
d’organisation a collaboré à tous les 
niveaux, local, national et international, 
pour que les normes de durabilité soient 

entièrement appliquées dans la planifica-
tion et le déroulement des Jeux et après. 
Ceci a permis au programme de durabilité 
de Rio 2016 de recevoir la certification ISO 
20121, sur confirmation de l’audit d’une 
tierce partie que le plan de durabilité pour 
les Jeux respectait les bonnes pratiques 
internationales et avait été intégralement 
mis en œuvre. 

Parmi les initiatives liées aux Jeux,  
il convient de noter le programme de 
gestion carbone qui est parvenu à 
compenser 2,2 millions de tonnes de 
carbone, réalisation sans précédent  
dans l’histoire des Jeux. En partenariat 
avec FSC, MSC et ASC, Rio 2016 a 
également incité les fournisseurs à obtenir 
les certifications correspondantes pour le 
bois, le poisson et les produits de la mer, 
tandis que durant les Jeux environ 1 100 
tonnes de déchets ont été recyclées. 

En outre, 44 hectares de végétation 
indigène ont été restaurés sur le terrain  
de golf olympique, auxquels s’ajoutent  
les 7,3 hectares de végétation naturelle  
du parc olympique, tandis que les sites 
du X-Park de Deodoro disposent pour leur 
part de 49 hectares d’espaces verts et de 
loisirs qui profiteront à 1,14 million  
de personnes. 

L’infrastructure sanitaire urbaine (épuration) 
a également été améliorée en prévision 
des Jeux avec la construction d’un 
nouveau centre de traitement des déchets 
d’une capacité quotidienne de 9 000 
tonnes. Dix nouvelles stations d’épuration 
et un réseau de collecte des eaux usées 
de 2 100 km ont par ailleurs été installés 
également dans l’ouest de Rio. 

Un nouveau Rio : l’héritage des Jeux

Rio 2016 a fixé de nouvelles normes pour 
la planification de l’héritage avec des 
projets qui sont déjà à l’origine d’un impact 
positif pour la ville et ses habitants et une 
étude indépendante commandée par le 

« Rio après les Jeux Olympiques 
est différente, beaucoup plus 
développée et bien mieux équipée 
qu’avant les Jeux Olympiques. » 
Carlos Arthur Nuzman, président du comité 
d’organisation des Jeux de Rio 2016
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CIO révèle que la majorité des personnes 
interrogées, au Brésil et au plan internatio-
nal estiment que la ville et le pays hôtes 
font l’objet d’un legs positif.

Le plus grand accès de la population à 
des transports publics de haute qualité, 
qui est passé de 18 % en 2009 à 63 %  
à la fin de 2016, fait partie des legs 
importants et ce grâce à de nouvelles 
liaisons de transport inaugurées comme 
les nouvelles lignes de transport rapide 
par autobus (BRT), le tram VLT et la  
ligne 4 de métro. 

Par ailleurs, l’aéroport international de  
la ville a été modernisé avant les Jeux.  
Le quartier historique de Porto Maravilha  
a été réhabilité, créant un nouveau lieu 
plein de vie qui profite à la population, 
tandis que nombre des sites olympiques 
ont été réassignés à d’autres usages. 
Ainsi, six des installations du parc 
olympique forment le noyau du premier 
Centre d’entraînement olympique du 
Brésil, le complexe de handball a été 
converti en quatre écoles et celui du canoë 
slalom est devenu une piscine publique.

Transforma, le programme éducatif de  
Rio 2016, qui a pour objectif d’accroître 
l’offre sportive dans les écoles et de 
promouvoir les valeurs olympiques 
d’excellence, de respect et d’amitié,  
fait partie des plus grands legs des  
Jeux Olympiques ; il a été proposé à  
huit millions de jeunes élèves, environ  
16 000 écoles, 3 032 villes et communes. 

En outre, les Jeux laissent un legs social 
important, non seulement à la population 
de Rio, mais aussi du Brésil, d’Amérique 
du Sud et au niveau international. Ceci 
comprend une nouvelle passion pour le 
volontariat, puisque 240 000 personnes 
ont posé leur candidature pour devenir 
volontaires aux Jeux, et les séances de 
formation proposées aux collectivités 
locales qui ont pris part à la préparation 
des Jeux, transmettant des compétences 

dont il pourra être fait usage au quotidien 
après les Jeux.

Développement du tourisme

Selon le Ministère du Tourisme brésilien, 
les Jeux Olympiques de Rio 2016 ont 
permis au pays d’enregistrer des chiffres 
record sur le plan touristique en 2016.  
Sur les douze mois de l’année, le Brésil a 
accueilli 6,6 millions de visiteurs étrangers, 
soit une hausse de 4,8 % par rapport  
à 2015. Quant aux revenus générés par  
le tourisme en 2016, ils se sont élevés  
à 6,2 milliards de dollars (USD), soit une 
augmentation de 6,2 % par rapport à 
l’année précédente.

En tout, 1,2 million de visiteurs étaient  
à Rio durant les Jeux, dont 410 000 de 
l’étranger, avec un taux d’occupation  
des hôtels de la ville atteignant les 94 %.

En prévision des Jeux, 70 nouveaux hôtels 
et résidences ont ouvert à Rio et la ville a 
investi 5 milliards de réaux dans le secteur 

du tourisme, améliorant la capacité  
et la qualité de l’hébergement, ce qui 
permettra d’accroître le nombre de 
visiteurs à Rio en vue d’autres grandes 
manifestations comme le carnaval.

Jeux Olympiques de la Jeunesse d’hiver 
de Lillehammer 2016

Du 12 au 21 février 2016, les Jeux 
Olympiques de la Jeunesse (JOJ) de 
Lillehammer 2016 ont rassemblé plus  
de 1 000 des meilleurs jeunes athlètes  
d’hiver du monde venus de 71 CNO.

Au cours de ces dix jours, ils ont  
démontré leurs talents sur le terrain de  
jeu et ouvert leur horizon grâce aux 
activités « apprendre et partager »  
des JOJ, tandis que les jeunes de la 
région ont profité de cette source 
d’inspiration et des divertissements 
conçus dans le cadre du vaste 
programme culturel Sjoggfest et  
des nombreuses activités proposées  
dans toute la ville.
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CNO

« Je suis devenu un meilleur 
joueur et une meilleure personne 
grâce à cette expérience. J’ai 
rencontré des athlètes d’autres 
pays et j’ai découvert leur sport. 
J’ai fait tellement d’expériences 
fantastiques. C’est vraiment un 
immense événement. »
Jimi Uusitalo, Finlande, hockey sur glace

« Le programme “apprendre 
et partager” est définitivement 
l’aspect des JOJ que j’ai préféré.  
Il y avait toujours quelque chose  
à faire et c’était vraiment bien. » 
Mollie Fernandez, Australie, qui a terminé 
quatrième au snowboard cross

LILLEHAMMER 2016 EN CHIFFRES

71 
CNO ont  
envoyé concourir  
des athlètes à 
Lillehammer 2016

7 
CNO ont envoyé des 
athlètes aux JOJ 
d’hiver pour la 
première fois 

70 
épreuves à médailles 
se sont tenues aux 
JOJ d’hiver

28 
CNO ont remporté 
des médailles aux 
JOJ d’hiver à 
Lillehammer

34 
ans : âge moyen  
du personnel du 
comité d’organisation

57 % 
des 3 268 volontaires 
avaient moins de  
30 ans

Comme pour les éditions précédentes  
des JOJ, Lillehammer 2016 s’est révélé 
un incubateur d’idées et d’événements 
innovants, avec les débuts olympiques  
de fantastiques nouvelles disciplines.

Parmi celles-ci l’épreuve de monobob  
au lieu du bob à deux, un sprint par 
équipes mixtes multi-CNO en patinage de 
vitesse qui a réuni des patineurs de pays 
différents et une épreuve de ski nordique 
par équipes mixtes composées d’athlètes 
de saut à ski, ski de fond et combiné 
nordique. Il y a eu aussi un relais de 
biathlon mixte, un homme et une femme 
du même CNO en équipe, l’épreuve de 
cross ski-snowboard avec des snow- 
boardeurs et des skieurs qui ont joint leurs 
forces dans un relais et l’épreuve libre de 
cross en ski de fond, les concurrents 

effectuant une course qui comprenait 
plusieurs éléments techniques tels que 
sauts, portes de slalom et virages.

Ces compétitions qui ont donné la chance 
à 97 000 fans d’assister aux prouesses 
des champions de demain dans toutes les 
disciplines tandis que 98 000 autres ont 
profité des très nombreux événements 
culturels proposés et 13 000 personnes 
ont assisté à la cérémonie d’ouverture.

Parmi les faits marquants, on notera les 
performances sur les pentes de l’Améri-
cain River Radamus et de la Suissesse 
Aline Danioth, qui ont dominé les épreuves 
de ski alpin. River Radamus a décroché 
trois médailles d’or, tandis qu’Aline Danioth 
est l’une des deux seules athlètes à avoir 
remporté quatre médailles : l’or dans le 
combiné et le slalom, et le bronze dans le 
super-G et le slalom géant.

Le Coréen Magnus Kim a lui aussi réalisé 
des prouesses en ski de fond puisqu’il a 
décroché l’or du 10 km style libre et de la 
nouvelle épreuve de cross en ski de fond 
ainsi que l’argent dans le sprint classique. 
De même, les Norvégiens Marthe 
Krakstad Johansen et Sivert Guttorm 
Bakken ont dominé le biathlon. Bakken 
est arrivé premier dans le 10 km poursuite 
et deuxième dans le 7,5 km sprint avant 
de faire équipe avec Marthe Krakstad 
Johansen, Fredrik Qvist Bucher-
Johannessen et Marit Oeygard pour 
remporter le relais mixte. Johansen a 
entre-temps terminé les Jeux avec quatre 
médailles dont l’or dans le relais mixte, 
l’argent dans le 6 km sprint, le 7,5 km 
poursuite et le relais mixte simple.

La République de Corée a brillé en 
patinage de vitesse : Kim Min-seok a 
remporté le départ en masse et le 
1 500 m masculin, et Park Ji-woo a  
réalisé le même doublé dans les épreuves 
féminines. Les États-Unis se sont fait 
remarquer en snowboard avec la victoire 
de Jake Pate et de Chloe Kim dans les 
épreuves de halfpipe et de slopestyle.

Apprendre et partager

Quand ils ne concouraient ou ne s’entraî-
naient pas, les jeunes athlètes à Lilleham-
mer ont pu prendre part à une série 
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d’activités divertissantes, passionnantes  
et éducatives à la fois, dans le cadre de 
l’expérience innovante : concourir, 
apprendre et partager.

Cet aspect fondamental de l’expérience 
des JOJ avait pour but d’équiper les 
jeunes athlètes de précieuses compé-
tences de vie, tout en faisant la promotion 
des valeurs olympiques et en soulignant 
les problèmes mondiaux actuels, pour leur 
permettre de devenir des champions tant 
sur le terrain de jeu qu’en dehors. 

Le programme “apprendre et partager”  
de Lillehammer 2016 proposait  
25 activités sur tous les sujets, de la 
nourriture saine à la prévention des 
blessures en passant par le fair-play,  
la durabilité et les questions humanitaires.

Les activités allaient des courses d’obsta-
cles, aux jeux interactifs en passant par la 
formation aux médias, les ateliers de 
cuisine, les stages de performance ainsi 
que des excursions au Musée olympique 
norvégien et chez un fabricant de ski local. 

Parmi les activités les plus populaires,  
il convient de noter les habituelles « Chats 
with Champions » (Discussions avec des 
champions) où 15 olympiens actuels et 
passés, venus à Lillehammer à titre 
d’athlètes modèles, ont proposé leurs 
conseils aux jeunes athlètes durant des 
séances de questions-réponses. 

Les athlètes modèles comprenaient le 
quadruple champion olympique de 
patinage de vitesse sur piste courte  
Chun Lee-kyung, la double championne 
olympique de biathlon Tora Berger et le 
triple champion olympique de combiné 
nordique Felix Gottwald. 

Les athlètes ont pu aussi gagner des prix, 
qui allaient de sacs aux lunettes de soleil 
en passant par de mini monoskis, lors de 
l’enregistrement de leur participation aux 
activités sur leur Yogger, petit appareil 
sans contact grâce auxquels ils avaient 
accès à du contenu supplémentaire sur 
les activités proposées et pouvaient 
échanger leurs informations de contact 
avec les autres athlètes rencontrés durant 

ces Jeux. De plus, avec le Yogger, le CIO 
peut rester en contact avec ces athlètes 
après l’expérience des JOJ par le biais de 
lettres d’information transmises par e-mail. 

Jeunes ambassadeurs

Pour son succès, le programme  
« apprendre et partager » a pu compter  
sur les 39 jeunes ambassadeurs,  
qui comprenaient des olympiens,  
de jeunes olympiens, des entraîneurs 
sportifs, des étudiants et de jeunes 
professionnels, tous âgés de 20 à 28 ans. 
Ils ont aidé les jeunes athlètes à tirer  
le meilleur parti de leur expérience des 
JOJ en les encourageant à aller à la 
rencontre d’athlètes d’origines et de  
sports différents en prenant part aux 
diverses activités du programme  
« apprendre et partager » proposées. 

Le festival culturel Sjoggfest

Toute la durée de Lillehammer 2016,  
le festival culturel Sjoggfest a réuni 
quelques-uns des jeunes créateurs les 
plus talentueux de Norvège dans le cadre 
d’un vaste programme de musiques,  
de films, manifestations artistiques 
quotidiennes gratuites ainsi que de 
conférences sources d’inspiration et 
autres activités divertissantes.

Tirant son nom de Sjogg, la mascotte  
de ces Jeux, ce festival a été le plus 
important jamais organisé à Lillehammer, 
avec 300 événements dont 130 concerts 
dont presque tous les interprètes avaient 
moins de 30 ans. 

Une grande variété d’artistes, de jeunes 
talents à découvrir et des têtes d’affiche 
célèbres sur la scène internationale 
figuraient au programme de ces 
manifestations qui ont eu lieu sur  
des sites d’exception au centre de 
Lillehammer, une ancienne usine, un 
centre d’escalade couvert et même  
un igloo construit pour l’occasion. 
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Sjoggfest proposait aussi un cinéma en 
plein air avec une programmation de films 
et de documentaires présentant des 
mode de vie actifs à côté d’expositions 
d’art inspirées par le sport et d’une série 
de conférences mobilisatrices proposées 
par de grands voyageurs norvégiens et du 
monde entier auteurs d’œuvres étonnantes. 

Les visiteurs du festival ont pu aussi se 
montrer actifs et essayer des sports diver- 
tissants et excitants comme l’escalade sur 
la glace, le bandy, le parkour et le télé- 
mark. Ils ont pu faire le tour de Lilleham-
mer sur un kicksled et se lancer sur un 
toboggan pour jouer au bowling humain.

Durant les JOJ, toutes ces démonstrations 
sportives étaient gratuites et ouvertes  
à tous.

Try the Sport (initiations sportives)

Avec le programme “Try the Sport!” de 
Lillehammer 2016, les jeunes supporters 
des JOJ ont eu la possibilité d’essayer les 
15 disciplines olympiques d’hiver en se 
rendant sur les sites et, à la fin de ces 
Jeux, 20 000 fans y avaient pris part.
Ces séances gratuites ouvertes aux 
débutants ainsi qu’aux athlètes aguerris 

et éducatives permettant à chacune  
des écoles participantes d’en apprendre 
davantage sur les valeurs olympiques 
dans le cadre de projets de classe lancés 
en prévision des JOJ.

Héritage

Lillehammer 2016 a, certes, grandement 
profité de l’héritage des Jeux Olympiques 
d’hiver de Lillehammer 1994, avec les 
sites et autres infrastructures existants, 
mais les JOJ ont aussi créé leur propre 
legs dans la ville hôte et l’ensemble de  
la Norvège.

Tous les équipements de 1994 ont été 
réhabilités et sont désormais utilisables 
par la jeunesse norvégienne et internatio-
nale pour l’entraînement et la compétition 
de haut niveau dans les vingt prochaines 
années. De nouvelles infrastructures de 
production de neige à Hafjell, un nouvel 
espace de freestyle ainsi que le réaména-
gement et le profilage du célèbre tremplin 
de saut de Lysgårdsbakken profiteront 
tous aux futures générations. Quant au 
village olympique de la jeunesse qui a 
bénéficié d’une contribution de  
108 millions de couronnes norvégiennes 
(NOK) de la part du CIO, il a été affecté  
à l’hébergement de 360 étudiants. 

Un excédent de 20 millions de NOK 
provenant des Jeux a aussi été annoncé 
par le CNO norvégien qui consiste en un 
profit et la garantie de l’État qui seront 
entièrement réinjectés dans le système 
sportif national. 

Par ailleurs, sur l’excédent, six millions  
de NOK ont été affectés au Centre de 
l’héritage de Lillehammer, un lieu nouveau 
où les jeunes peuvent être éduqués et 
s’entraîner pour leur future carrière sportive. 

Le CIO a aussi contribué à ce centre  
à hauteur de 1 million de NOK. Enfin,  
11 millions de NOK de l’excédent des  
Jeux seront affectés au fonds des jeunes 

« Il me semble que c’est vraiment 
bien de proposer ces sports aux 
enfants. Ils ne sauront pas s’ils 
aiment un sport tant qu’iIs n’auront 
pas eu la chance de le découvrir.  
Et aussi il est important d’en 
essayer beaucoup quand on est 
jeune afin d’avoir une meilleure 
idée de ce que l’on veut pratiquer 
en grandissant. Ce n’est pas avant 
18 ans que j’ai su que je voulais 
devenir biathlète ! »
Tora Berger, Norvège, double championne 
olympique de biathlon

ont permis aux enfants de 6 à 15 ans de 
découvrir les bases du sport ou de profiter 
d’un entraînement qualifié dispensé par 
des entraîneurs experts.

Plusieurs athlètes célèbres étaient là aussi 
pour des séances d’entraînement, comme 
le quadruple champion olympique de ski 
alpin Kjetil André Aamodt, et la championne 
olympique de skeleton Maya Pedersen,  
le champion olympique de curling en 2002 
Pål Trulsen, la championne olympique de 
ski de fond Maiken Caspersen Falla et  
la double championne olympique de 
biathlon Tora Berger.

Dream Days – Journées de rêve 

Des milliers d’écoliers de la région ont eu 
la possibilité de prendre part à l’ambiance 
festive de Lillehammer 2016 grâce à 
l’initiative “Dream Day”.

Durant toute la semaine du 15 au  
19 février, 20 000 écoliers du Oppland et  
du Hedmark se sont rendus avec leurs 
enseignants sur différents sites des JOJ.

Une fois sur les sites, ils ont pu assister  
à des épreuves sportives, essayer divers 
sports et applaudir de jeunes athlètes à la 
cérémonie des vainqueurs. Ces écoliers 
ont aussi eu l’occasion de visiter des 
musées et des expositions ainsi que 
d’assister à des conférences, tout en 
participant aussi à des activités originales 
du programme « apprendre et partager »  
et autres manifestations du festival 
Sjoggfest proposées durant les JOJ.

En fin de chaque journée, les écoliers se 
retrouvaient tous sous le chapiteau du 
festival Sjogg près des sites de glace de 
Stampesletta pour des concerts exclusifs 
de musique, avant de reprendre le chemin 
de leurs écoles. 

L’objet principal des Dream Days était  
de mobiliser les jeunes de la région en 
intégrant des activités sportives, culturelles 
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volontaires, deux millions de NOK à des 
ateliers de nourriture saine et le reliquat 
d’un million de NOK viendra soutenir des 
jeux de la jeunesse tous les deux ans et 
une conférence de jeunes volontaires.

Le legs peut-être le plus significatif de 
Lillehammer 2016 demeure cependant  
le développement de l’expertise en sport 
et jeunesse et l’engouement liés au fait 
que le CNO norvégien avait intégré ces 
JOJ de Lillehammer 2016 dans sa 
stratégie jeunesse et sport décennale.  
Un programme de jeunes dirigeants avec 
la participation de 200 jeunes passionnés 
de sport et volontaires venus de tous les 
coins de la Norvège a été lancé deux ans 
avant les Jeux avec un grand nombre 
d’occasions de formation et d’engage-
ment. Tous ces jeunes garçons et filles  
de 15 à 18 ans ont ensuite joué un rôle 
majeur durant les Jeux à titre de volon-
taires et, à ce titre également, ils dé-
tiennent désormais des postes clés en 
tant qu’entraîneurs et dirigeants dans  
tous les sports et les fédérations du pays. 
D’autres initiatives importantes et à  
fort impact ont eu lieu dans les écoles  
de la région, engageant et responsabili-
sant les jeunes en vue d’un grand nombre 
de fonctions et de contributions lors  
des Jeux. 

Façonner l’avenir des JOJ

Dans le cadre de l’Agenda olympique 
2020, le groupe de travail tripartite sur  
les JOJ a été créé en mars 2016 pour 
examiner le positionnement des JOJ  
et a tenu un vaste débat sur les améliora-
tions et ajustements éventuels de son 
format d’ensemble. 

Ce groupe de travail présidé par Uğur 
Erdener, membre de la commission 
exécutive du CIO, et composé d’experts 
du CIO, de représentants des comités 
d’organisation des JOJ, des FI, des CNO, 
ainsi que de représentants des athlètes  
et des sponsors TOP. 

Au cours de la 129e Session à Rio de 
Janeiro, des recommandations ont été 
faites par le groupe de travail tripartite sur 
les JOJ puis validées à l’unanimité par la 
Session du CIO.

La mise en œuvre de ces nouvelles 
recommandations sera la prochaine  
étape dans le développement des  
JOJ avec cinq objectifs stratégiques :
	� Accroître la participation et élever 
le niveau des compétitions

	� Mettre davantage l’accent sur la 
compétition de haut niveau, sans oublier 
les aspects importants que sont 
l’apprentissage et le partage, afin de 
retenir davantage de jeunes dans le 
sport de compétition.

	� Confier les JOJ à des villes qui ne peuvent 
pas organiser les Jeux Olympiques

	� Rendre les JOJ plus accessibles et 
abordables pour les villes de petite et 
moyenne taille en remplaçant la 
procédure actuelle de candidature  
par une approche fondée sur un 
dialogue compétitif.

	� Élargir la portée et augmenter  
l’impact des JOJ

	� Créer un réseau de manifestations 
similaires avec des objectifs communs, 
afin de permettre à un nombre encore 
plus grand de jeunes athlètes de 
ressentir personnellement l’effet des 
JOJ dans d’autres contextes, cela  
avec la participation active des FI,  
des CNO et d’autres partenaires du 
Mouvement olympique.

	� Exploiter des plateformes numériques  
pour élargir l’expérience des JOJ

	� Recourir à la technologie numérique  
et à la chaîne olympique pour élargir 
l’expérience ‘concourir, apprendre et 
partager’ au-delà du cadre des JOJ 
ou de manifestations organisées par  
le réseau des JOJ.

	� Cultiver le rôle d’incubateur  
d’innovations des JOJ

	� Encourager l’innovation en utilisant les 
JOJ comme plateforme pour tester et 
valider de nouvelles formules sportives 

et d’autres initiatives axées sur les 
jeunes, transformer des concepts 
novateurs en programmes pratiques, 
permanents et faciles à partager. 

Ces cinq recommandations seront mises 
en œuvre en consultation avec toutes les 
parties prenantes concernées.

La procédure de candidature

Depuis son approbation en décembre 
2014, l’Agenda olympique 2020 a eu un 
profond impact sur la procédure de 
candidature aux Jeux Olympiques avec 
l’introduction de plusieurs réformes 
cherchant à offrir davantage de flexibilité 
aux villes candidates, et à les encourager 
vivement à créer des projets qui tiennent 
compte de la durabilité et de l’héritage, 
leur permettant ainsi de proposer des 
projets de Jeux qui correspondent le 
mieux avec leurs plans de développement 
à long terme. Ce nouveau processus de 
deux ans est par ailleurs concentré sur 
des économies de coût et le CIO prend  
en charge désormais les frais jusque-là 
acquittés par les villes candidates. 

Durant 2016, les effets positifs de ces 
réformes ont été notés au cours de la 
procédure de candidature pour les Jeux 
Olympiques de 2024, les premiers à 
bénéficier entièrement de l’Agenda 
olympique 2020. 

Procédure de candidature pour les Jeux 
Olympiques 2024

La procédure de candidature pour les 
Jeux Olympiques de 2024 a été conçue 
pour que chaque ville puisse soumettre sa 
proposition la plus avantageuse compte 
tenu de ses plans de développement à 
long terme et de ceux de sa région, 
accompagnée d’une vision de la durabilité 
et de l’héritage.

Les activités en 2016 se sont concentrées 
sur la facilitation d’un dialogue ouvert et 
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approfondi entre le CIO, les FI et les villes 
candidates, avec un nombre accru de 
services fournis par le CIO.

Après des ateliers organisés avec chacune 
des villes candidates en novembre 2015, 
sur la vision, le concept et la stratégie des 
Jeux, le CIO a reçu la première partie des 
dossiers de candidature en février 2016. 
Celle-ci a été analysée par un groupe de 
travail de la commission d’évaluation 2024 
nommée par le CIO qui a rendu compte à 
la commission exécutive en juin 2016. À la 
suite du renforcement de leur rôle dans la 
procédure de candidature, conformément 
à l’Agenda olympique 2020, les FI ont elles 
aussi pris part à l’examen des concepts 
des Jeux et des plans directeurs des sites.

Le groupe de travail a ensuite transmis  
ses commentaires aux villes par visio- 
conférence, afin qu’elles puissent revoir 
leur candidature le cas échéant.

En avril 2016, le CIO a aussi tenu un atelier 
de deux jours avec les villes candidates 
consacré au village olympique, au Centre 
International de Radio et Télévision 
(CIRTV) et au Centre Principal de Presse 
(CPP). D’autres ateliers ont eu lieu en juillet 
2016 sur la gouvernance, les aspects 
juridiques et le financement des sites. En 
novembre 2016, un autre atelier a eu pour 
objet la livraison des Jeux, l’expérience et 
l’héritage en termes de sites. Chacune de 
ces séances a permis aux villes de traiter 

chacun de ces points de manière 
approfondie en tenant compte  
tout particulièrement des leçons  
à retenir des précédentes éditions  
des Jeux Olympiques. 

À la suite des ateliers de juillet, chacune 
des villes candidates a soumis la deu-
xième partie de son dossier de candida-
ture : gouvernance, aspects juridiques et 
financement des sites, au CIO en octobre 
2016. De nouveau, ces dossiers ont été 
examinés par le groupe de travail de la 
commission d’évaluation 2024 qui a 
transmis ses commentaires aux villes par 
visioconférence après compte rendu à la 
commission exécutive.

Outre ces ateliers avec le CIO et les 
commentaires du groupe de travail, 
d’autres possibilités d’acquisition de 
connaissances ont été proposées aux 
villes candidates en 2016. Parmi celles-ci,  
il y a lieu de noter le programme d’obser-
vateurs aux Jeux Olympiques de Rio 2016 
grâce auquel les représentants de chaque 
ville candidate ont pu faire l’expérience  
du déroulement des Jeux en temps réel  
et la séance-bilan officielle des Jeux 
Olympiques de Rio 2016 organisée à 
Tokyo en novembre 2016, où les villes  
ont pu obtenir davantage d’informations 
encore des organisateurs et autres parties 
prenantes des Jeux eux-mêmes.

« Il est impressionnant de constater 
à quel point les villes [candidates 
pour 2024] ont réussi à intégrer  
le projet olympique dans les plans 
de développement à long terme  
de leur ville, région et pays. »
Thomas Bach, président du CIO

Cette collaboration permanente du CIO, 
des FI et des villes candidates permet  
au CIO d’offrir les meilleurs services et 
l’assistance nécessaire à l’approche  
de l’élection de la ville hôte en septembre 
2017. Et les villes candidates quant à  
elles peuvent soumettre la proposition qui 
correspond le mieux au développement  
à long terme de la ville et de la région,  
afin de tirer le meilleur parti de cette 
chance unique d’organiser les Jeux 
Olympiques de 2024. 

Procédure de candidature pour les Jeux 
Olympiques d’hiver de 2026

En 2016, le CIO a poursuivi le dialogue 
avec les CNO et villes intéressées par la 
soumission d’une candidature à l’organi-
sation des Jeux Olympiques d’hiver 2026 
et il a continué la mise en forme de la 
phase d’invitation pour ces Jeux.

S’appuyant sur le succès de la mise  
en œuvre de l’Agenda olympique 2020,  
le CIO a aussi commencé à appliquer la 
série de recommandations, approuvées  
à la Session à Rio, et qui ont pour objet 
de donner aux candidates et villes hôtes 
des Jeux Olympiques d’hiver davantage 
de flexibilité dans la conception des Jeux, 
en favorisant leurs objectifs de durabilité  
et d’héritage. 

Les changements, élaborés par les  
26 membres du groupe de travail de 
révision stratégique des Jeux Olympiques 
d’hiver avec les contributions d’un grand 
nombre d’autres parties prenantes des 
Jeux d’hiver, comprennent la recomman-
dation spécifique d’adapter la procédure 
de candidature à la nature et au caractère 
spécifiques des Jeux Olympiques d’hiver, 
et procurent davantage de flexibilité et de 
soutien aux hôtes potentiels. 

Les recommandations devraient être 
intégralement mises en œuvre à l’ouver-
ture de la procédure de candidature  
pour 2026.
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EN BREF

•	�La commission des athlètes 
du CIO a organisé avec 
succès des élections durant 
les Jeux Olympiques de 
Rio 2016, quatre nouveaux 
membres étant élus à cette 
occasion et six nommés  
par la suite.

•	�Les programmes du CIO 
destinés à soutenir les 
athlètes ont pris de l’am-
pleur et se sont diversifiés, 
avec le lancement de la 
plateforme en ligne Olympic 
Athletes’ Hub notamment. 

•	�Le Mouvement olympique a 
redoublé d’efforts pour pro-
téger les athlètes intègres 
en luttant contre le dopage 
et en combattant la mani-
pulation des compétitions  
et la corruption y afférente. 

•	�Les athlètes présents aux 
Jeux Olympiques de Rio 
2016 ont bénéficié d’un 
nouveau cadre de protec-
tion contre le harcèlement 
et les abus. 

« Les athlètes sont au cœur des 
Jeux Olympiques. Leur voix est 
extrêmement importante au CIO. » 
Thomas Bach, président du CIO

Placer les athlètes au coeur  
du Mouvement olympique
Dans le droit fil des recommandations de 
l’Agenda olympique 2020, le CIO s’attache 
à maintenir les athlètes au cœur du 
Mouvement olympique tout en apportant 
un soutien accru aux athlètes intègres.

L’adoption de l’Agenda olympique 2020  
a renforcé l’engagement du CIO à  
l’égard des athlètes en reconnaissant  
la nécessité de les placer au cœur de 
toutes ses activités.

C’est ainsi qu’en 2016, le CIO a multiplié 
ses échanges avec les athlètes à travers 
les programmes qui leur sont destinés, 
lesquels ont pour but de les informer de 
sujets importants en lien avec leur carrière, 
aussi bien sur le terrain qu’en dehors, grâce 
à des initiatives telles que le programme 
de suivi de carrière des athlètes (ACP)  
ou le portail d’apprentissage pour les 
athlètes. En 2016 toujours, une nouvelle 
stratégie de mobilisation des athlètes, 
particulièrement visible durant les Jeux 
Olympiques de Rio, a été adoptée, sans 
oublier le lancement de la plateforme en 
ligne Olympic Athletes’ Hub.

Qui plus est, le CIO a poursuivi en 2016 
ses efforts visant à soutenir et protéger les 
athlètes intègres à travers toute une série 
d’initiatives, parmi lesquelles de nouvelles 
mesures de protection contre le harcèle-
ment et les abus dans le sport ainsi 
qu’une action soutenue pour diriger la lutte 
contre le dopage et toutes les formes de 
manipulation des compétitions sportives.

Dans cette perspective, le CIO continuera 
de dialoguer avec les athlètes directement 
et de manière intégrée afin que ces 
derniers disposent de toutes les informa-
tions nécessaires pour être protégés et 
soutenus par le CIO, aussi bien en  
compétition qu’en dehors, et ce dans 
le but de devenir de véritables ambassa-
deurs dans la vie à travers la diffusion des 
valeurs olympiques au sein de leurs 
communautés partout dans le monde. 

Commission des athlètes du CIO

La commission des athlètes continue 
d’assurer la liaison entre les athlètes et le 
CIO. Les dernières élections en date ont 
eu lieu lors des Jeux Olympiques de Rio 
2016 et ont offert la possibilité à tous les 
concurrents de choisir leurs représentants 
à la commission.

Les participants aux Jeux ont ainsi élu 
l’Allemande Britta Heidemann (escrime),  
le Sud-Coréen Seung Min Ryu (tennis de 
table), le Hongrois Daniel Gyurta (natation) 
et la Russe Yelena Isinbaeva (athlétisme) 
pour un mandat de huit ans. Vingt-trois 
candidats – représentant un nombre 
identique de Comités Nationaux Olym-
piques (CNO) – étaient en lice pour ces 
élections. Les athlètes pouvaient voter 
pour quatre athlètes de quatre sports 
différents. Les candidatures devaient  
avoir été soumises via les CNO, lesquels 
étaient tenus d’avoir leur propre commis-
sion des athlètes. Pour être éligibles,  
les candidats devaient avoir participé 
aux Jeux Olympiques de Londres 2012  
ou être en lice aux Jeux de Rio 2016.

Les quatre nouveaux membres ont 
succédé aux membres sortants 

25 000 
Visiteurs dans l’es-
pace CIO au village 
olympique à Rio
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5 185   
votants

1 603   
voix pour   
Britta Heidemann

1 544    
voix pour   
Seung Min Ryu

1 469   
voix pour   
Daniel Gyurta

1 365  
voix pour    
Yelena Isinbaeva

Claudia Bokel, Dae Sung Moon, Alexander 
Popov et Yumilka Ruiz Luaces, élus à la 
commission des athlètes lors des Jeux 
Olympiques de Beijing 2008.

Claudia Bokel, qui était également à la  
tête de la commission des athlètes depuis 
2012, a été remplacée à ce poste par la 
championne olympique américaine de 
hockey sur glace Angela Ruggiero,  
élue présidente par ses collègues à Rio.  
Le Français Tony Estanguet, champion 
olympique de canoë slalom, a pour 
sa part été élu vice-président. 

Une fois les Jeux Olympiques de Rio 2016 
terminés, cinq autres athlètes ont été 
nommés à la commission par le président 
du CIO, Thomas Bach, pour assurer un 
équilibre entre les régions, les sexes et les 
sports : Sarah Walker, Nouvelle-Zélande 
(cyclisme); Nadin Dawani, Jordanie 
(taekwondo); Aya Medany, Égypte 
(pentathlon moderne); Saina Nehwal,  
Inde (badminton) et Luis Scola, Argentine 
(basketball). Patrick Singleton (luge et 
skeleton), originaire des Bermudes, a 
quant à lui été nommé au poste de 
représentant de l’Association mondiale 
des olympiens (WOA) en remplacement 
du Sénégalais Amadou Dia Ba (athlé-
tisme), dont le mandat arrivait à échéance.

En novembre 2016, la nouvelle équipe  
au grand complet a organisé un atelier 
stratégique afin de revoir et actualiser sa 
vision pour les années à venir, se fixant 
pour objectifs de définir les domaines  
où renforcer l’engagement et le soutien 
directs du CIO et de sa commission des 
athlètes en faveur des sportifs et de créer 
un réseau efficace de commissions des 
athlètes au niveau mondial.

« Je m’assurerai que nous ne faisons pas seulement entendre nos  
voix mais que nous le faisons de manière efficace, et que nous donnons 

aux athlètes du monde entier les moyens d’en faire autant. »
Angela Ruggiero, présidente de la commission des athlètes du CIO

ÉLECTIONS À LA COMMISSION DES ATHLÈTES DU CIO

23 candidats de  
14 sports

12 hommes, 11 femmes
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Mobilisation des athlètes 

En réponse à la demande adressée dans 
le cadre de l’Agenda olympique 2020 pour 
le renforcement du soutien apporté aux 
athlètes aussi bien sur l’aire de compéti-
tion qu’en dehors (Recommandation 18), 
une stratégie de mobilisation des athlètes 
a été établie par le CIO afin de coopérer, 
communiquer et dialoguer avec les 
athlètes partout dans le monde. 

La stratégie – baptisée “On the field, Off 
the field” – entend hiérarchiser et harmoni-
ser tous les messages clés destinés aux 
athlètes. Elle a été pleinement appliquée 
durant les Jeux Olympiques de Rio 2016, 
lorsque la campagne de communication 
lancée dans l’espace CIO et dans tout  
le village olympique a permis d’optimiser 
les possibilités de mobiliser les athlètes  
en compétition. 

Plusieurs thèmes ont été abordés lors  
des activités menées pendant les Jeux :
	 La protection des athlètes intègres;
	 Le CIO et son rôle ; 
	 La commission des athlètes du CIO ;
	� Le programme de suivi de carrière des 
athlètes du CIO ;

	 La plateforme Olympic Athletes’ Hub ;
	� Le portail d’apprentissage pour les 
athlètes (Athlete Learning Gateway) ;

	� Jouer franc jeu (Play Fair) ;
	� La sécurité dans le sport  
(SAFE sport) ;

	� La prévention des blessures.

Les activités lancées ont favorisé,  
28 jours durant, avant et pendant les  
Jeux Olympiques, les échanges directs 
avec les athlètes dans l’espace CIO, 
lequel a accueilli près de 25 000 visiteurs 
(athlètes et membres de leur entourage). 
Ce succès est dû en grande partie à 
l’utilisation d’un mode de communication 
de pair à pair qui a permis aux membres 
de la commission et à d’autres olympiens 
d’adresser des messages clés aux 
athlètes en compétition. 

La mobilisation des athlètes présents à 
Rio est également passée par la distribu-
tion de 12 500 téléphones mobiles 
Samsung – édition limitée sur lesquels 
étaient pré-installées plusieurs applica-
tions concernant les Jeux, dont l’Olympic 
Athletes’ Hub.

Enfin, un dossier d’information – intitulé 
“Soyez prêts pour Rio” – destiné aux 
athlètes et contenant des renseignements 
essentiels à leur participation aux Jeux  
a été préparé pour les CNO.

Olympic Athletes’ Hub

Composante essentielle de la stratégie  
de mobilisation des athlètes du CIO :  
la création de l’Olympic Athletes’ Hub, 
une plateforme en ligne pour les athlètes 
lancée en février 2016.

Ce portail centralisé permet aux athlètes 
d’apprendre et de partager leur expérience 
sur des sujets importants en lien avec  
leur carrière sur l’aire de compétition et en 
dehors. L’accent est mis tout spécialement 
sur la protection des athlètes intègres 
contre toute forme de manipulation, 
notamment le dopage, la manipulation des 
compétitions et la corruption y afférente. 
Autre sujet important : la santé des athlètes 
et la façon de prévenir les maladies, les 
blessures, le harcèlement et les abus dans 
le sport. La plateforme propose également 
des informations sur les programmes de 
suivi de carrière des athlètes, des offres 
spéciales des partenaires olympiques et 
des autres composantes du Mouvement 
olympique, ainsi qu’un accès aux photos 
de Getty Sports.

Depuis son lancement en février 2016,  
la plateforme a totalisé plus de 1,8 million 
de pages vues et compte plus de 7 600 
inscrits représentant tous les CNO.  
La feuille d’information hebdomadaire – 
envoyée par courriel aux olympiens  
et athlètes d’élite – enregistre un taux 
d’ouverture et un taux de clic au-dessus 
de la moyenne pour le secteur du sport.

Programme de suivi de carrière  
des athlètes

Depuis son lancement en 2005,  
le programme de suivi de carrière  
des athlètes (ACP) du CIO, mené en 
coopération avec le groupe Adecco,  
aide les athlètes à préparer et réussir  
leur reconversion professionnelle.  

Pour tous les athlètes : jetez un œil à ces conseils plutôt intéressants 
#OlympicAthletesHub Dominique Gisin, championne olympique,  
ski alpin, Suisse

Olympiens, suivez @athleteshub pour les dernières infos et conseils 
#TimeToJoinTheGame #OlympicAthletesHub Sarah Daninthe,  
médaillée olympique de bronze, escrime, France 

« Les programmes du CIO  
destinés aux athlètes sont des 
outils extrêmement utiles tout  
au long d’une carrière. Ils ont 
été pensés pour répondre aux 
besoins des athlètes d’élite... 
ils sont de très haute facture 
et gratuits de surcroît. En fait, 
des personnes de tous horizons 
peuvent en bénéficier. » 
Aya Nakitanda, Nageuse ougandaise, 
concurrente aux Jeux Olympiques  
de Beijing 2008
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Il met à disposition des ressources et des  
formations permettant aux athlètes de 
développer leurs compétences de vie et 
d’optimiser les possibilités de formation et 
d’emploi qui leur sont offertes. En 2016, 
plus de 4 700 athlètes ont bénéficié  
des ressources ACP proposées via  
24 CNO sur quatre continents.

Dans le droit fil de la recommandation  
de l’Agenda olympique 2020 préconisant 
d’investir davantage dans le soutien 
apporté aux athlètes en compétition et  
en dehors, le programme ACP s’est étoffé 
au cours des dernières années, avec la 
multiplication du nombre d’ateliers de 
sensibilisation organisés pour les athlètes 
originaires de pays dont les CNO ne 
proposent pas directement de pro-
grammes de suivi de carrière. 

En 2016, ce sont 47 ateliers de sensibilisa-
tion qui ont été animés dans le cadre  
du programme ACP en collaboration  
avec les CNO et, pour la première fois,  
les Fédérations Internationales (FI).  
Ces ateliers ont réuni plus de 1 800 
athlètes dans 33 pays, leur fournissant  
des conseils pratiques pour leur vie  
dans et après le sport. 

Les responsables du programme  
ACP estiment qu’en s’associant  
aux FI, ils sont en mesure d’atteindre  
bien plus d’athlètes olympiques  
et de mieux les préparer à leur  
reconversion lorsque leur carrière 
sportive s’essouffle. 

Ce sont 37 représentants de 21 FI qui  
ont assisté aux séances de formation. 
Parmi les participants originaires  
d’Amérique, d’Afrique, d’Asie, d’Océanie  
et d’Europe, des olympiens d’hier et 
d’aujourd’hui et des dirigeants sportifs 
internationaux spécialisés dans le 
développement de l’athlète.

Outre les ateliers de sensibilisation et  
les séances de formation, des ressources 
ACP ont été mises en ligne en 2016 sur  
la plateforme Olympic Athletes’ Hub, 
permettant ainsi aux athlètes d’accéder  
en tout temps à ce contenu fort utile. 
Enfin, des membres de la commission  
des athlètes du CIO ont présenté les 
avantages d’une double carrière aux 
jeunes athlètes en lice aux Jeux Olym-
piques de la Jeunesse (JOJ) d’hiver de 
Lillehammer 2016.

Portail d’apprentissage pour les athlètes

Le portail d’apprentissage des athlètes 
(ALG) propose aux athlètes de haut niveau 
un programme d’enseignement en ligne 
gratuit, accessible partout et en tout 
temps, dans le but de les aider à améliorer 
leurs performances et à façonner leur 
carrière future.

« J’apprécie énormément les 
différents points de vue proposés par 
la communauté ALG, tout comme le 
fait que personne n’a tort et qu’il y a 
une bonne explication si vous n’avez 
pas compris quelque chose. » 
Kurt Couto, triple olympien,  
Mozambique, athlétisme

ATELIERS DE SENSIBILISATION ACP EN 2016

« Cela m’a ouvert les yeux sur 
certaines choses auxquelles  
je n’avais pas réfléchi avant.  
Je n’avais jamais pensé par 
exemple que mon parcours  
dans le sport pourrait intéresser  
le monde du travail. »
Ahmad El-Nemr, Égypte, tir à l’arc

34
ateliers animés par  
des CNO

47
ateliers ACP organisés 
dans 33 pays

13
ateliers animés par  
7 FI dans 11 pays

+ de 1 800 
athlètes concernés  
sur les cinq continents
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PORTAIL D’APPRENTISSAGE POUR LES ATHLÈTESDepuis le déploiement complet de la 
plateforme en mai 2015, 14 200 utilisa-
teurs se sont inscrits – dont 5 214 en  
2016 – et 17 366 cours ont été suivis.

En 2016, sept nouvelles formations ont  
été ajoutées au programme, portant ainsi 
à 23 le nombre total de formations 
dispensées dans les quatre domaines 
suivants : la science du sport, l’entraîne-
ment sportif, l’industrie du sport et le 
sport dans la société.

Parmi les cours ajoutés en 2016, citons  
la gestion des événements sportifs,  
la transition de carrière chez les athlètes 
et les médias sportifs. 

Toujours en 2016, une nouvelle section 
baptisée “communauté” a été lancée.  
Ce forum en ligne permet aux utilisateurs 
de dialoguer entre eux, de poser des 
questions, d’échanger des idées et de 
bénéficier d’autres sources d’enseigne-
ment. Depuis sa création, cette commu-
nauté compte 1 564 membres de  
129 pays et enregistre en moyenne  
51 inscriptions par semaine. 

Parmi les initiatives proposées par la 
communauté en ligne, les “discussions 
avec les champions” offrent la possibilité 
aux utilisateurs de dialoguer avec une 

« Nous sommes reconnaissants 
au CIO de son soutien indéfectible 
apporté à la WOA et aux multiples 
initiatives que nous lançons pour 
que les athlètes demeurent au 
cœur des Jeux Olympiques. » 
Joël Bouzou, président de la WOA 

personnalité sportive de premier plan.  
Le premier invité était Toni Minichiello, 
entraîneur de la championne olympique 
d’heptathlon de 2012, Jessica Ennis-Hill,  
qui a généré près de 500 interactions. 

51
inscriptions  
par semaine  
à la plateforme

14 200 
inscrits

5 214 
nouveaux 
inscrits en 2016

23
formations 
disponibles

17 366 
cours suivis

Association mondiale des olympiens

Le CIO poursuit son étroite collaboration 
avec l’Association mondiale des olympiens 
(WOA), notamment parce qu’il entend 
renforcer son soutien aux athlètes dans  
le droit fil de l’Agenda olympique 2020.
En 2016, pendant les Jeux Olympiques, 
la WOA a une fois encore ouvert un 
Centre de rencontre des olympiens, 
véritable lieu d’accueil pour les athlètes, 
leurs proches et leurs amis. 

Lancé en collaboration avec EY, un 
sponsor national des Jeux, le Centre de 
rencontre des olympiens était situé dans 
le célèbre Clube de Regatas do Flamengo 
de Rio. Il a été inauguré par le président 
d’honneur de la WOA et membre du  
CIO, S.A.S. le Prince Albert II de Monaco. 
Des milliers d’olympiens, d’invités et  
de membres de la famille olympique, 
originaires de plus de 50 pays et repré-
sentant plus de 35 sports olympiques,  
s’y sont retrouvés tout au long des  
17 jours de compétition, ce qui en a fait  
le Centre de rencontre des olympiens  
le plus populaire depuis l’introduction  
de ce concept aux Jeux Olympiques 
d’Atlanta 1996.

En plus du Centre de rencontre des 
olympiens, la WOA a mis sur pied deux 
programmes : un programme de billette-
rie, dans le cadre duquel 700 billets pour 
les Jeux Olympiques ont été remis à des 
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« Grâce à toutes ces mesures  
qui s’inscrivent dans notre politique 
de tolérance zéro, nous prouvons 
que la protection des athlètes 
intègres vis-à-vis du dopage,  
de la corruption, de toutes les 
formes de manipulation et de 
soupçons infondés figure au 
cœur de tous nos efforts. »
Thomas Bach, président du CIO

olympiens à titre gratuit – EY en donnant 
200 supplémentaires ; et un programme 
d’accompagnement qui a permis à  
34 olympiens d’accompagner des 
sponsors à des épreuves. 

Protéger les athlètes intègres

En 2016, le CIO a lancé un certain nombre 
d’initiatives s’inscrivant dans le droit fil de 
l’Agenda olympique 2020, notamment des 
recommandations visant à protéger et 
mettre à l’honneur les athlètes intègres. 
L’accent a été mis en particulier sur la  
lutte contre le dopage. Des efforts ont  
par ailleurs été déployés afin de préserver 
la crédibilité et l’intégrité du sport en 
combattant la manipulation des compéti-
tions et la corruption y afférente. 

Programme antidopage de Rio 2016

Les Jeux Olympiques de Rio 2016 ont 
bénéficié d’un solide programme anti- 
dopage avec plus de 4 800 contrôles  
menés, dont 2 829 contrôles pendant  
les compétitions et 2 062 contrôles en  
dehors des compétitions. 

Par rapport aux précédentes éditions des 
Jeux Olympiques, le programme antido-
page de Rio a été amélioré dans un 
certain nombre de domaines. Il s’agit 
notamment des efforts en matière de 
contrôle et de renseignements avant les 
Jeux via un groupe de travail spécifique,  
la collecte des échantillons pendant la 
période des Jeux en dehors des sites 
olympiques accrédités aussi bien au Brésil 
que dans le monde, la création d’une unité 
en charge de la gestion des passeports 
médicaux des athlètes pendant les Jeux, 
et l’établissement d’une nouvelle chambre 
du Tribunal Arbitral du Sport (TAS) pour  
la gestion, en première instance, des cas 
de dopage.

Le CIO a par ailleurs lancé un vaste 
programme de contrôles préalables aux 
Jeux Olympiques de Rio 2016. Il s’agissait 
d’un programme ciblé mené sur la base 
des nombreux renseignements recueillis 
par l’Agence Mondiale Antidopage (AMA). 
Ce programme est venu s’ajouter aux 
multiples initiatives d’ores et déjà mises  
en œuvre par les FI et les Organisations 
nationales antidopage (ONAD). Le CIO a 
pour sa part doublé le budget alloué au 
programme de contrôles préalables aux 
Jeux de Rio 2016.

Programme de réanalyse des échantillons

Afin de permettre à tous les athlètes 
intègres de concourir sur un pied d’égalité 
aux Jeux Olympiques de Rio 2016, le CIO 
avait pris un train de mesures spéciales, 
notamment des contrôles ciblés préa-
lables aux Jeux et de nouvelles analyses 
réalisées sur des échantillons conservés 
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depuis les Jeux Olympiques de Beijing 
2008 et Londres 2012, selon un processus 
de collecte de renseignements entamé  
en août 2015 en consultation avec l’AMA, 
les FI et les ONAD.

Les analyses complémentaires ordonnées 
sur les échantillons prélevés durant les 
Jeux Olympiques de Beijing 2008 et de 
Londres 2012 ont été effectuées au 
moyen de méthodes analytiques plus 
perfectionnées dans le but de détecter  
la présence de substances interdites qui 
n’auraient pas pu être décelées par les 
méthodes en usage au moment de ces 
éditions des Jeux.

Le nombre de résultats d’analyse 
anormaux confirmés par réanalyse en 
2016 s’élève à 101, ce qui a conduit à la 
suspension de 41 athlètes qui avaient 
d’abord été déclarés admissibles à 
concourir aux Jeux Olympiques de  
Rio 2016.

Bourses de recherche contre le dopage

Afin de protéger les athlètes, le CIO a 
alloué dix millions d’USD à un fonds de 
recherche contre le dopage et invité des 
chercheurs à adresser une demande 
d’aide et de financement entre mars  
et mai 2016 pour des travaux axés sur  
les athlètes.

Le groupe d’experts antidopage s’est 
ensuite réuni en juin pour passer en  
revue les 32 demandes reçues avant de 
recommander d’accorder un financement 
pour quatre projets. 

Enquête de l’ASOIF sur la lutte  
contre le dopage

En novembre 2016, l’Association des 
Fédérations Internationales des sports 
olympiques d’été (ASOIF) a publié les 
résultats de son enquête 2016 sur la lutte 
contre le dopage à laquelle ont participé 
les 28 FI des sports olympiques d’été. 

Soutenus par le CIO, le processus  
de lutte contre le dopage des FI et  
le rapport sur les dépenses avaient  
trois objectifs principaux : 
1.	�Établir les processus de lutte  

contre le dopage que les FI mettent 
individuellement en œuvre pour  
leurs sports respectifs ;

2.	�Quantifier les ressources financières 
consacrées aux efforts des FI en 
matière de lutte contre le dopage en 
2015 (la première année d’application 
du Code de l’AMA révisé) ; et

3.	�Établir les meilleures pratiques à partir 
des expériences des FI sur la manière 
de mieux protéger les athlètes intègres. 

Parmi les conclusions clés, citons une 
augmentation dans les dépenses des  
FI consacrées à la lutte contre le dopage, 
de 23,5 millions d’USD en 2009 à 27,68 
millions d’USD en 2015 (soit une augmen-
tation de 17,8 %), avec les 17 FI qui 
dépensent le moins qui ont augmenté  
leur budget de 82 %. 

+ de 4 800  
tests effectués à Rio

2 829 
tests pendant les compétitions

2 062
tests hors des compétitions

10
nombre d’années de 

conservation des échantillons 
pour réanalyse éventuelle

La lutte contre le dopage  
en chiffres
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« C’était vraiment amusant  
et je pense que nous avons 
beaucoup appris. »
Mattias Samuelsson, États-Unis,  
hockey sur glace, Lillehammer 2016

La méthodologie utilisée pour cette 
enquête est désormais appliquée aux  
FI des sports olympiques d’hiver ainsi 
qu’aux FI reconnues par le CIO. 

Déclaration du Sommet olympique

Les principaux représentants du  
Mouvement olympique se sont réunis  
en octobre 2016 à Lausanne à l’occasion 
du cinquième Sommet olympique 
convoqué et placé sous la conduite  
du président du CIO, Thomas Bach.  
Le Sommet olympique est convenu  
de propositions de principe pour que  
le « système de lutte contre le dopage  
de l’AMA soit plus solide, plus efficace, 
plus transparent et plus cohérent ».

Parmi les recommandations proposées, 
citons une nouvelle autorité chargée  
des contrôles de dopage qui devra être 
constituée dans le cadre de l’AMA avec 
« une séparation des tâches clairement 
établie entre les organes de régulation  
et de contrôle ».

Il a également été demandé que le 
Tribunal Arbitral du Sport (TAS) puisse 
prononcer des sanctions en lien avec les 
cas de dopage et que l’AMA soit investie 
d’un pouvoir accru à l’égard des Organisa-
tions nationales antidopage (ONAD).

Plateforme d’apprentissage du  
CIO sur l’intégrité

Dans le cadre des efforts qu’il déploie pour 
protéger les manifestations olympiques de 
toute forme de manipulation, le CIO  
a lancé de solides programmes de 
sensibilisation et d’information.

En 2016, le CIO a notamment créé  
une plateforme d’apprentissage sur 
l’intégrité, qui a été testée par une FI pilote 
(la Fédération Internationale de Hockey)  
et un CNO (le CNO d’Autriche) afin de 
sensibiliser à ce sujet en vue des Jeux 
Olympiques de Rio 2016. La plateforme  

a pour la première fois été complètement 
opérationnelle pendant les Jeux.

Le cours interactif dispensé a pour 
ambition de sensibiliser davantage les 
athlètes et les officiels à la lutte contre la 
manipulation des compétitions, tout en 
leur enseignant le rôle qu’ils peuvent  
jouer pour se protéger eux-mêmes et 
préserver l’intégrité de leur sport. 

Présentant des scénarios réels et un  
quiz visant à tester les connaissances, 
le contenu du cours s’articule autour  
de quatre messages clés du Code de 
conduite “Play Fair” :
	� Soyez irréprochables : donnez toujours 
le meilleur de vous-mêmes, dites non  
au trucage des compétitions !

	� Soyez prudents : ne pariez jamais sur 
votre sport ou compétition.

	� Soyez vigilants : ne partagez jamais 
d’informations qui pourraient être 
utilisées à des fins de paris.

	� Soyez ouverts : si on tente de vous 
inciter à tricher, parlez-en !

Le cours d’apprentissage en ligne a  
été mis à la disposition des athlètes  
dans l’espace CIO du village olympique, 
ainsi que via une application installée  
sur leurs téléphones Samsung et en  
ligne en dix langues.

Stand “Play Fair” à Lillehammer 2016

Lors des Jeux Olympiques de la Jeunesse 
(JOJ) d’hiver de Lillehammer 2016,  
la plupart des 1 100 athlètes en lice se 
sont rendus au stand “Play Fair” du CIO. 
Ce stand faisait partie des activités 
proposées dans le cadre du programme  
« apprendre et partager » des JOJ. 

À travers un quiz interactif et des ateliers, 
les athlètes en ont appris davantage sur la 
menace que constitue la manipulation des 
compétitions et sur la manière dont ils 
peuvent jouer un rôle actif dans la 
prévention de toute forme de tricherie 

dans leur sport. Ils ont également été 
informés des risques et orientés sur les 
actions qu’ils devraient ou ne devraient 
pas entreprendre. Des olympiens étaient 
pour leur part sur place pour aider à faire 
passer les messages, animer les ateliers et 
discuter avec les jeunes athlètes de ce sujet. 

De plus, dans le cadre de la Journée 
spéciale « apprendre et partager »,  
la Fédération internationale de hockey sur 
glace (IIHF), en collaboration avec le CIO,  
a proposé un atelier “Play Fair” visant à 
informer les 200 joueurs de hockey sur 
glace et officiels des dangers de la 
manipulation des compétitions. 

La séance comprenait en outre un 
message vidéo d’un joueur professionnel, 
lequel a partagé avec les jeunes athlètes 
son expérience des paris. Il a fait part de 
cette expérience en adressant un 
message de prudence dans l’espoir que 
cela pourrait empêcher la prochaine 
génération de joueurs de hockey sur glace 
de faire les mêmes erreurs que lui. Les 
jeunes athlètes ont ensuite fait des jeux de 
rôle, ce qui a contribué à installer une 
ambiance divertissante pour l’apprentis-
sage de ces questions importantes.
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Unité conjointe de renseignements  
sur l’intégrité (JIIU) de Rio 2016 

Pendant les Jeux Olympiques de  
Rio 2016, le CIO a travaillé de concert 
avec les autorités chargées de la répres-
sion et des experts du comité d’organisa-
tion de Rio 2016 au sein d’une Unité 
conjointe de renseignements sur l’intégrité 
(JIIU), laquelle avait pour tâche de 
surveiller tous les sports afin de traquer 
une éventuelle manipulation des compéti-
tions ou corruption y afférente. 

La JIIU a mis à profit l’expérience  
acquise durant les Jeux Olympiques  
de Londres 2012, à l’occasion desquels  
le CIO avait mis en place une unité 
d’évaluation conjointe avec la Commission 
britannique des jeux d’argent.

Système d’information sur les paris  
et l’intégrité (IBIS) 

Le système d’information sur les paris  
et l’intégrité (IBIS) créé par le CIO permet 
d’échanger, de façon permanente,  
des renseignements sur les paris dans  
le sport. De plus en plus d’opérateurs de 
paris sportifs et d’organes de régulation 
nationaux se connectent au système, 
lequel comporte désormais un lien qui 
pointe vers les plateformes nationales, 
conformément à la Convention du  
Conseil de l’Europe sur la manipulation 
des compétitions sportives. 

En 2016, IBIS a joué un rôle important  
afin de protéger les épreuves des 
manipulations de compétitions lors  
des Jeux Olympiques de Rio 2016. 

Les opérateurs et les organes de régula-
tion des paris qui ont signé des accords 

« Ensemble, le CIO et INTERPOL mettent sur pied de solides programmes d’éducation et de sensibilisation qui 
ont d’ores et déjà des effets positifs dans le cadre de la lutte engagée pour protéger l’intégrité du sport. » 

Thomas Bach, président du CIO

avec le CIO étaient chargés, d’une part, 
de suivre les opérations de paris durant 
les Jeux et, d’autre part, d’alerter le CIO 
directement en cas d’activité suspecte 
observée. Avant les Jeux, le système a 
également été renforcé avec un méca-
nisme plus poussé pour le suivi et 
l’échange des informations entre les 
agences chargées de la répression,  
les organisations sportives et les opéra-
teurs/régulateurs de paris.

En prélude à Rio 2016, une évaluation  
des risques a par ailleurs été menée pour 
les 28 FI des sports olympiques d’été.

Partenariat CIO-INTERPOL

De concert avec INTERPOL, le CIO 
propose des ateliers dans le monde  
en partenariat avec les CNO, les FI et  
les fédérations nationales, les agences 
chargées de la répression, les entités 
gouvernementales et les organismes  

de régulation de paris. Ces ateliers  
portent sur les risques de manipulation 
des compétitions et la corruption  
y afférente. 

En 2016, parmi les ateliers organisés, citons :
	� Des ateliers nationaux sur l’intégrité 
dans le sport au Brésil, en Argentine et 
en Ukraine, lesquels visaient à identifier 
les écarts actuels entre les procédures 
régionales et nationales s’agissant des 
moyens de faire face à la manipulation 
des compétitions, à partager les  
bonnes pratiques en cours dans 
d’autres juridictions et à mettre sur  
pied un cadre national approprié pour 
protéger l’intégrité du sport. 

	� Une réunion visant à nouer des 
partenariats nationaux pour l’intégrité 
dans le sport en Belgique, laquelle était 
centrée sur la définition d’un cadre 
national coordonné afin de prévenir  
la manipulation des compétitions  
dans le pays. 
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	� Des ateliers “Former les formateurs”  
à l’intégrité dans le sport en Croatie et 
en Argentine, lesquels ont permis de 
préparer les entraîneurs et formateurs 
sportifs à planifier et animer une séance 
de formation sur l’intégrité dans le sport 
pour les athlètes et officiels. 

	� Une séance de formation sur la 
conduite d’enquêtes dans le sport  
à Lausanne pour toutes les FI, séance  
qui a permis d’apprendre comment 
recueillir efficacement des informations 
et établir des faits en rapport avec des 
allégations ou suspicions de manipula-
tions des compétitions au sein des 
organisations sportives. 

	� Une séance de formation pour les 
enquêteurs chargés de la répression  
au Brésil, visant à mieux préparer les 
officiels chargés de faire appliquer la 

loi afin qu’ils enquêtent sur des cas 
supposés de manipulations des compéti-
tions dans leur juridiction nationale et en 
coopération avec les agences chargées 
de la répression.

Code du Mouvement olympique sur  
la prévention des manipulations 
des compétitions 

Suite à son approbation en décembre 
2015, le Code du Mouvement olympique 
sur la prévention des manipulations des 
compétitions a été appliqué pour la 
première fois durant les Jeux Olympiques 
de Rio 2016.

Ce cadre réglementaire définit les 
différents types d’infractions, les normes 
minimales concernant les procédures 
disciplinaires et la portée des sanctions.  
Il a pour ambition de fournir aux organisa-
tions sportives des réglementations 
harmonisées afin de protéger toutes les 
compétitions des risques de manipulation.

Dispositions pénales types relatives aux 
poursuites engagées dans le cadre de  
la manipulation des compétitions 

En juin 2016, le CIO et l’Office des  
Nations Unies contre la drogue et le  
crime (ONUDC) ont lancé une brochure 
conjointe intitulée « Dispositions pénales 
types relatives aux poursuites engagées 
dans le cadre de la manipulation des 
compétitions : Guide du législateur » 
lors d’un événement officiel au siège  
de l’ONUDC à Vienne, Autriche. 

Fondée sur une vaste analyse juridique  
de 52 législations nationales incriminant 
le trucage des matches, la brochure 
comprend une liste de vérification des 
bonnes pratiques identifiées dans les 
législations nationales de ces 52 pays.  
Elle propose également des dispositions 
pénales types, ainsi que des lignes 
directrices supplémentaires à soumettre 
aux législateurs nationaux et visant à 
introduire des mesures législatives 
destinées à combattre la manipulation 
des compétitions. 

L’événement organisé pour le lancement 
de la brochure, auquel ont assisté de 
nombreux États, a également été 
l’occasion d’informer les participants  
sur les domaines où la coopération est 
renforcée entre le CIO et l’ONUDC afin de 
lutter contre la corruption et la criminalité 
dans le sport. 

Protéger la santé des athlètes

Dans le cadre des efforts déployés pour 
renforcer son soutien aux athlètes aussi 
bien sur l’aire de compétition qu’en 
dehors, le CIO a pris plusieurs mesures  
en 2016 visant à protéger la santé des 
athlètes – allant de la prévention des 
blessures et des maladies à la protection 
contre le harcèlement et les abus dans 
le sport. 

Santé des athlètes aux Jeux Olympiques  
de Rio 2016

Aux Jeux Olympiques de Rio 2016,  
une polyclinique, installée au sein du 
village olympique, a proposé des soins 
médicaux gratuits aux 11 000 concurrents 
et plus.

Composée de 160 chambres et em-
ployant 180 professionnels, cette 
installation de 3 500 m2 était ouverte 
24 heures sur 24 sept jours sur sept 
pendant les Jeux, et a procédé à plus  
de 7 000 consultations et traitements. 
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124 
Radios de 
l’épaule

Une fois les Jeux terminés, des équipe-
ments médicaux d’une valeur de plus de 
deux millions d’USD ont été donnés par  
la polyclinique aux hôpitaux de la région,  
y compris quatre bras robotiques et six 
moniteurs pour la chirurgie, six machines 
d’anesthésie, trois scanners à rayons X,  
un tomodensitomètre et trois appareils  
à ultrasons.

Prévention du harcèlement et des  
abus dans le sport

Les Jeux Olympiques de Rio 2016 étaient 
la première édition des Jeux pour laquelle 
un cadre visant à protéger les athlètes du 
harcèlement et des abus dans le sport a 
été mis en place. 

Suite aux recommandations de quatre 
commissions du CIO (athlètes, entourage 
des athlètes, médicale et scientifique, et 
femmes dans le sport), le CIO a mis sur 
pied une structure claire pour les partici-
pants aux Jeux de Rio afin que ces 
derniers puissent signaler tout incident 
(harcèlement ou abus). 

Un responsable CIO du bien-être, qui était 
sur place au village olympique pendant les 
Jeux, a été chargé de coordonner cette 
procédure, laquelle a permis de rapporter 
les incidents de manière confidentielle et 
de les relayer aux agences chargées de 
faire appliquer la loi ainsi qu’aux autorités 
disciplinaires concernées. 

De plus, des directives visant à aider les 
CNO et les FI à mettre en place leurs 
propres politiques pour protéger les 

athlètes du harcèlement et des abus dans 
le sport ont été rédigées par le CIO en 
collaboration avec un groupe de travail 
virtuel composé de représentants des  
FI et des CNO.

Suivi des blessures et des maladies

Pendant les Jeux Olympiques de  
Rio 2016, le CIO a mené une vaste  
étude, en recueillant des informations 
précieuses sur les blessures et les 
maladies pointées chaque jour par les 
athlètes pendant les Jeux afin d’évaluer  
les facteurs de risque et élaborer des 
stratégies de prévention.

Une fois toutes les données recueillies, les 
résultats seront partagés avec les CNO et 
les FI et publiés dans le British Journal of 
Sports Medicine. Le CIO s’est également 
associé à neuf centres de recherche dans 
le monde qui ont pour tâche d’étudier, 
d’élaborer et de mettre en œuvre des 
méthodes efficaces de prévention et de 
traitement des blessures et des maladies 
identifiées par l’étude. 

Préserver la santé des athlètes aux JOJ de  
Lillehammer 2016 

Les Jeux Olympiques de la Jeunesse 
d’hiver de Lillehammer 2016 ont été une 
occasion unique de proposer des activités 
similaires aux jeunes athlètes, mais aussi, 
et aspect tout aussi important, à leurs 
entraîneurs. Outre les ateliers sur la 
nutrition, la prévention des blessures,  
du harcèlement et des abus dans le sport,  
de nouvelles activités ont été organisées : 
test de compétences motrices clés des 
athlètes, outils d’entraînement cognitif, 
séminaires et discussions consacrés  
aux besoins des entraîneurs. 

« Le Mouvement olympique a  
une responsabilité fondamentale  
de protéger la santé de l’athlète.  
C’est un domaine où le CIO peut 
fait une réelle différence. »
Prof. Dr Uğur Erdener, président de la 
commission médicale et scientifique du CIO

Code médical du Mouvement olympique

Une nouvelle version du Code médical  
du Mouvement olympique a été publiée 
avant les Jeux de Rio 2016. 

Le document définit les règles de base 
concernant les meilleures pratiques 
médicales dans le domaine du sport, ainsi 
que la protection des droits et de la santé 
des athlètes. Outre les Jeux Olympiques, 
le Code peut s’appliquer à l’ensemble des 
sports, que ce soit à l’entraînement ou en 
compétition, notamment aux Champion-
nats organisés par les FI.

185 
Radios des 
lombaires

265 
Radios  

du genou

7 000  
Consultations 
et traitements 

178 
Rayons X

893 
Ultrasons

567 
IRM 

1 540  
Scanners

175 
Radios de la cheville
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Promouvoir l’Olympisme dans la société

•	�La chaîne olympique a 
été lancée pour mobiliser 
les jeunes, ainsi que pour 
partager le pouvoir du sport 
et l’enthousiasme suscité 
par les Jeux Olympiques, 
tout au long de l’année. 

•	�En participant aux Jeux 
Olympiques de Rio 2016, 
l’équipe olympique des 
réfugiés a été une source 
d’inspiration pour le  
monde entier. 

•	�De nombreuses initiatives 
du CIO, entreprises au 
cours de l’année, se sont 
appuyées sur le sport pour 
promouvoir un change-
ment social positif dans 
le monde, notamment les 
célébrations de la Journée 
olympique et le lancement 
d’une nouvelle version 
du kit créé pour la mise 
en œuvre du Programme 
d’éducation aux valeurs 
olympiques (PEVO). 

EN BREF

Le CIO célèbre les valeurs de l’Olympisme 
non seulement au travers des Jeux 
Olympiques et des Jeux Olympiques  
de la Jeunesse (JOJ), mais également  
au moyen des nombreux programmes 
internationaux qu’il soutient, ainsi que 
d’autres activités destinées à promouvoir 
la culture, l’éducation et les valeurs positives 
du sport dans le monde moderne. 

En 2016, le CIO – en étroite collaboration 
avec ses principaux partenaires, telle 
l’Organisation des Nations Unies (ONU) –  
a poursuivi et élargi ses efforts dans ces 
domaines, grâce à divers programmes 
visant la promotion de sociétés actives,  
de la paix et du développement par le 
sport, de l’égalité des sexes, de la culture 
et de l’éducation. 
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« Le lancement de la chaîne olympique marque le début d’un  
nouveau et passionnant voyage qui permettra au monde entier d’être en  

lien direct avec le Mouvement olympique, et ce 365 jours par an.  
Les fans pourront suivre le monde du sport, les athlètes, ainsi que des  

récits sur les coulisses des Jeux Olympiques. La chaîne olympique nous 
inspirera tous et nous permettra d’aller à la rencontre de la prochaine 

génération d’athlètes et de passionnés de sport. »
Thomas Bach, président du CIO

Mobilisation de la jeunesse 

Compte tenu des recommandations de 
l’Agenda olympique 2020, lesquelles 
traitent directement de la manière dont le 
Mouvement olympique doit communiquer 
et dialoguer avec les jeunes, le CIO 
continue d’intensifier ses efforts pour 
atteindre les jeunes et les encourager à 
suivre les compétitions sportives, ainsi 
qu’à pratiquer des sports. Au nombre  
des initiatives lancées en 2016, citons la 
chaîne olympique et le programme des 
jeunes ambassadeurs+. 

Chaîne olympique

Afin de soutenir le CIO dans ses efforts 
pour atteindre des publics plus jeunes – 
conformément aux recommandations de 
l’Agenda olympique 2020 – le lancement 
de la chaîne olympique a donc eu lieu le  
21 août 2016, à l’issue de la cérémonie  
de clôture des Jeux Olympiques de  
Rio 2016.

Grâce à cette nouvelle expérience 
numérique multiplateforme, les passionnés 
peuvent découvrir et partager tout au long 
de l’année le pouvoir du sport et l’enthou-
siasme suscité par les Jeux Olympiques. 
En proposant des programmes originaux, 
des actualités ainsi que la retransmission 
d’événements sportifs en direct et d’autres 
grands moments de sport, la chaîne 
olympique offre une visibilité supplémen-
taire aux sports et aux athlètes, et ce  
24 heures sur 24, 365 jours par an.

La portée des programmes initiaux de la 
chaîne olympique couvre une large 
gamme de sujets, dont des thèmes 
destinés aux jeunes et axés sur l’éducation 
et la formation, la durabilité, la science du 
sport et la nutrition, des modes de vie 

sains et actifs, ainsi que des films officiels 
et historiques tirés des archives du CIO. 

En 2016, la chaîne a diffusé plus de  
4 000 séquences vidéo, produites tant par 
le CIO lui-même qu’en collaboration avec 
ses partenaires du monde entier, afin de 
présenter des histoires racontées selon 
une perspective mondiale.

Dans son effort d’atteindre les amateurs 
de sport et les jeunes publics là où ils 
regardent les contenus et en utilisant les 
moyens qui leur sont familiers, la chaîne 
olympique offre une expérience hautement 
personnalisée, grâce à diverses plate-
formes, afin de donner à chaque utilisateur 
la possibilité de se rapprocher du 
Mouvement olympique au travers de 
programmes qui lui permettent de suivre 
ses athlètes et ses sports préférés. 

Aspect clé de la stratégie de diffusion  
de contenus, la programmation de la 
chaîne olympique est accessible sur  
les plateformes des réseaux sociaux 
Facebook, Instagram et Twitter, et il a  
été comptabilisé plus de 428,5 millions 
de visualisations de vidéos et plus de 
1,588 milliard d’impressions à la fin de 
2016. La chaîne olympique a également 
donné son nom à la chaîne officielle 
YouTube du CIO, ce qui a entraîné  
une augmentation de 23 % du  
nombre d’abonnés.

Les premiers résultats montrent aussi 
que les contenus de la chaîne olympique 
parviennent bel et bien à atteindre les 
jeunes publics, puisque 52 % des 
visiteurs de la plateforme numérique  
et 94 % des abonnés sur Facebook  
ont moins de 35 ans. 
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Afin d’élargir la portée de sa diffusion, la 
chaîne olympique travaille également avec 
des partenaires radiodiffuseurs et les CNO 
au développement de versions locales de 
la chaîne olympique, lesquelles offriront 
aux utilisateurs des programmes dans  
leur langue et spécifiquement adaptés à 
leur région, diffusés au moyen de services 
linéaires et de plateformes numériques, 
qui permettront ainsi aux amateurs de 
sport olympique du monde entier de vivre 
une expérience personnalisée. 

Cette démarche a donné lieu, en 
décembre 2016, à une collaboration sans 
précédent entre le CIO, le Comité National 
Olympique des États-Unis (USOC) et 
NBCUniversal Media, laquelle permettra 
de créer un partenariat en matière de 
création et de diffusion de contenus  
de la chaîne olympique aux États-Unis.

Programme des jeunes ambassadeurs+

Suite au succès du programme des 
jeunes ambassadeurs lors des JOJ,  
le CIO a lancé en 2016 la deuxième 
phase du programme, soit celle des 
jeunes ambassadeurs+, laquelle invite  
tous les anciens jeunes ambassadeurs à 
rechercher les financements nécessaires 
au soutien de projets sociaux entrepris au 
sein de leur communauté, afin de se servir 
du sport pour créer un monde meilleur. 

Le lancement de ce programme pilote a 
permis de sélectionner 11 projets. Chacun 
d’entre eux recevra un financement 
pouvant atteindre jusqu’à 5 000 CHF. Au 
nombre de ces projets, citons le soutien 
apporté à une mission des jeunes athlètes 
américains participant aux JOJ, qui se 
rendront au Mexique pour la construction 
d’une maison destinée à une famille 
défavorisée ; l’utilisation d’installations 
universitaires pour créer des clubs sportifs 
extrascolaires en faveur de jeunes en 
difficulté au Chili ; et une initiative pour faire 
découvrir le karaté aux femmes et aux 
personnes malvoyantes en Moldavie. 

Les premiers résultats de la période 
d’essai de cette deuxième phase du 
programme montrent clairement la 

de vidéos vues  
sur les réseaux 
sociaux

d’impressions  
sur les réseaux 
sociaux 

d’augmentation du 
nombre d’abonnés 
sur YouTube 

des abonnés sur 
Facebook âgés de 
moins de 35 ans 

428,5 mio 1,588 mrd 23 % 94 % 

LA CHAÎNE OLYMPIQUE ENTRE SEPTEMBRE ET DÉCEMBRE 2016

manière dont les jeunes peuvent aider  
le CIO à concrétiser sa vision des JOJ, 
laquelle consiste à encourager davantage 
de jeunes à pratiquer des sports et à 
adopter les valeurs olympiques pour les 
appliquer à leur vie quotidienne.

Suite au succès de ce programme pilote, 
le CIO est maintenant en train de mettre 
en œuvre la deuxième phase du 
programme comprenant une vingtaine de 
projets qui seront soutenus au cours de 
l’année 2017, tout en étudiant comment 
élargir encore davantage le programme, 
cela en invitant d’autres groupes à 
participer à ce type d’entreprenariat social 
par le biais d’initiatives sportives. 

Équipe olympique des réfugiés

Pour la première fois de l’histoire, le CIO a 
créé une équipe d’athlètes réfugiés pour 
les Jeux Olympiques de Rio 2016, envoyant 
ainsi un message d’espoir et d’intégration 
à tous les réfugiés du monde entier.

Dans le cadre de l’engagement pris par le 
CIO d’aider les athlètes d’élite frappés par 
la crise mondiale des réfugiés, les CNO 
avaient été priés d’identifier tout athlète 
réfugié susceptible de pouvoir se qualifier 
pour les Jeux Olympiques de Rio 2016. 
Ces candidats avaient ensuite pu recevoir 
une aide financière de la Solidarité 
Olympique pour leurs préparatifs en vue 
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	� Rami Anis  
(République arabe  
syrienne, natation)

	 �Yiech Pur Biel  
(Soudan du Sud, athlétisme)

	� James Nyang Chiengjiek  
(Soudan du Sud, athlétisme)

	� Yonas Kinde  
(Éthiopie, athlétisme)

	� Anjelina Nada Lohalith  
(Soudan du Sud, athlétisme)

	� Rose Nathike Lokonyen  
(Soudan du Sud, athlétisme)

	� Paulo Amotun Lokoro  
(Soudan du Sud, athlétisme)

	� Yolande Bukasa Mabika  
(République démocratique 
du Congo, judo)

	� Yusra Mardini  
(République arabe  
syrienne, natation)

	� Popole Misenga  
(République démocratique 
du Congo, judo)

L’ÉQUIPE OLYMPIQUE  
DES RÉFUGIÉS

« Leur participation aux Jeux 
Olympiques est un hommage au 
courage et à la persévérance de 
tous les réfugiés pour combattre 
l’adversité et bâtir un avenir 
meilleur pour eux-mêmes et  
leur famille. »
Filippo Grandi, haut commissaire  
des Nations Unies aux réfugiés 

« Alors qu’ils n’ont aucune équipe 
nationale à laquelle appartenir, 
ni aucun drapeau derrière lequel 
défiler, ni aucun hymne national, 
ces athlètes seront les bienvenus 
aux Jeux Olympiques derrière le 
drapeau et l’hymne olympiques. »
Thomas Bach,  
président du CIO

« Nous ne parlons pas la même 
langue, nous sommes originaires 
de pays différents, mais le  
drapeau olympique nous unit  
tous ensemble. » 
Yusra Mardini, équipe olympique des réfugiés

de leur éventuelle qualification.
Quarante-trois candidats prometteurs 
avaient été identifiés au départ parmi 
lesquels dix athlètes ont finalement été 
retenus sur la base de consultations 
menées avec les CNO des pays les 
accueillant, les FI, le Haut Commissariat 
des Nations Unies pour les réfugiés  
(HCR) et les CNO de leur pays d’origine. 
Les critères de sélection comprenaient  
le niveau sportif, le statut officiel de  
réfugié vérifié par les Nations Unies, 
la situation personnelle et le parcours  
de chacun des athlètes.

L’équipe a ensuite participé aux Jeux 
Olympiques de Rio 2016 ; les dix athlètes 
ont ainsi défilé à la cérémonie d’ouverture 
sous les acclamations nourries du public 

et reçu de chaleureux applaudissements 
chaque fois qu’ils concouraient. Ensemble, 
ils ont symbolisé l’espoir pour les  
60 millions de réfugiés et plus dans le 
monde et attiré l’attention de la planète  
sur l’ampleur de la crise des réfugiés.

Une fois les Jeux terminés, le CIO a 
également continué à apporter son 
soutien aux athlètes réfugiés en les aidant 
à s’intégrer dans leur nouveau pays 
d’accueil ou à se préparer à rentrer  
dans leur pays d’origine pour contribuer  
à y bâtir une société meilleure.

Les dix athlètes ont été 
accueillis par des CNO  
qui les ont aidés en vue  
de leur participation aux  
Jeux (Kenya, Belgique, 
Luxembourg, Allemagne  
et Brésil).
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Collaboration avec l’ONU

Le partenariat de longue date existant 
entre le CIO et l’ONU est plus fort que 
jamais, puisque les deux organisations 
travaillent en étroite collaboration sur  
un large éventail de programmes tirant 
parti du sport pour servir les causes  
du développement et de la paix. 

L’ONU a depuis longtemps reconnu la 
contribution que peut apporter le sport 
dans ces domaines et sa collaboration 
avec le CIO continue de jouer un rôle 
important dans les efforts fournis  
pour une acceptation du sport en  
tant que moyen pour promouvoir  
des objectifs de développement  
internationalement convenus. 

Résolution de l’ONU sur le sport 

En décembre 2016, l’ONU a réitéré le  
fait qu’elle reconnaît l’autonomie du  
CIO et la capacité du sport à servir de  
« facteur important pour un développe-
ment durable », cela en adoptant une 
nouvelle résolution sur le sport au 
service de la promotion de l’éducation,  
de la santé et du développement. 

Cette résolution a été adoptée par la  
71e session de l’Assemblée générale  
de l’ONU et constitue la suite de la 
résolution initialement adoptée en 2014. 
Cette nouvelle résolution a obtenu un 
consensus auprès de tous les États 
membres, transcendant ainsi tous les 
clivages politiques pour faire prévaloir  
les valeurs du sport.

Ce processus a donc été couronné par 
une résolution qui met une fois de plus en 
lumière les principaux domaines de la 
contribution du sport au développement 
social et à la paix, tout en soulignant 
certains défis que le monde du sport et les 
gouvernements auront à relever et 
auxquels le CIO est bien déterminé à faire 
face. La résolution souligne « la précieuse 

contribution des Mouvements olympiques 
et paralympiques dans l’affirmation du 
sport comme moyen exceptionnel pour 
promouvoir la paix et le développement, 
en particulier à travers l’idéal de la Trêve 
olympique, reconnaissant les occasions 
offertes par les Jeux Olympiques et 
Paralympiques passés, dont ceux de Rio 
de Janeiro au Brésil en 2016, lesquels ont 
notamment inspiré la jeunesse par le 
potentiel que présente le sport pour 
l’inclusion sociale, ainsi que les Jeux 
Olympiques de la Jeunesse, tenus à 
Lillehammer en Norvège, en février 2016 ». 

Par ailleurs, la résolution appelle « les 
futurs hôtes de ces Jeux et les autres 
États membres à inclure le sport, le cas 
échéant, dans les activités de prévention 
des conflits et à assurer la mise en 
application effective de la Trêve olympique 
durant les Jeux ». 

71e session de l’Assemblée générale de l’ONU 

En reconnaissance de la contribution du 
mouvement sportif à la cause des réfugiés 
– grâce à des initiatives telles que l’équipe 
olympique des réfugiés – le président du 
CIO, Thomas Bach, a eu la possibilité de 
prendre la parole lors de la réunion 
plénière de haut niveau sur les vastes 
mouvements de réfugiés et de migrants, 
réunion qui a eu lieu dans le cadre de la 
71e session ordinaire de l’Assemblée géné-
rale des Nations Unies (AGNU 71)  
en septembre 2016.

Dans son discours, le président Thomas 
Bach – accompagné de Yusra Mardini et 
Yiech Pur Biel, deux membres de l’équipe 
olympique des réfugiés – a présenté les 
projets du CIO pour continuer à soutenir 
les athlètes de l’équipe olympique des 
réfugiés et mettre sur pied un plus large 
éventail de projets, afin d’utiliser le sport 
comme moyen de venir en aide aux 
réfugiés et migrants dans le monde entier. 

Pour sa part, le secrétaire général des 
Nations Unies, M. Ban Ki-moon, a 
remercié le CIO, dans son discours officiel 
d’ouverture de la session, pour la création 
de l’équipe olympique des réfugiés.

« Cette flamme représente le 
partenariat chaleureux qui unit 
les Nations Unies au Mouvement 
olympique international. »
Ban Ki-moon, secrétaire général de l’ONU
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Flamme olympique au siège des Nations Unies 

En avril 2016, la flamme olympique a fait 
une apparition symbolique au siège 
européen des Nations Unies à Genève,  
en Suisse, avant de poursuivre sa route  
en direction du Brésil pour le relais de la 
flamme olympique de Rio 2016. 

La cérémonie a eu lieu en présence du 
président du CIO, Thomas Bach, et du 
secrétaire général des Nations Unies,  
Ban Ki-moon, lequel a qualifié la flamme 
olympique de « symbole de solidarité avec 
tous les peuples du monde », après quoi il 
a salué le CIO pour ses initiatives visant à 
mettre le sport au service de l’humanité. 

Au cours de cette cérémonie, le président 
Thomas Bach a également remis à l’ONU 
la Coupe olympique, honneur accepté  
par le secrétaire général de l’organisation. 
Le CIO décerne la Coupe olympique aux 
associations ou institutions qui rendent  
un service remarquable au sport ou 
contribuent avec succès à la promotion  
de l’idéal olympique. 

Envoyé spécial du secrétaire des Nations 
Unies pour les jeunes réfugiés et le sport

Le président d’honneur du CIO, Jacques 
Rogge, a été nommé en mai 2014 envoyé 
spécial du secrétaire de l’ONU pour les 
jeunes réfugiés et le sport. Dans le cadre 
de son rôle en 2016, Jacques Rogge s’est 
rendu au Rwanda pour une mission 
humanitaire de trois jours.

L’ancien président du CIO a profité de sa 
visite pour annoncer que le CIO et le HCR 
allaient unir leurs forces et mettre sur pied 
un programme d’activités sportives afin de 
mieux protéger les adolescents et les 
jeunes adultes vivant dans six camps de 
réfugiés au Rwanda (Mahama, Gihembe, 
Kigeme, Kiziba, Mugombwa et Nyabiheke).

Grâce à une dotation du CIO s’élevant à 
près de 400 000 USD, le projet, qui 
couvrira une période de trois ans à 
compter de 2017, aura pour objectif de 
remettre en état des terrains de sport, 
proposer de nouvelles activités sportives, 
sensibiliser les jeunes réfugiés, leurs 
parents, et plus largement les 
communautés, aux bienfaits du sport,  
et transformer les jeunes en instructeurs 
sportifs pour garantir sa durabilité.  
Il conférera une autonomie accrue aux 
adolescents et aux jeunes adultes en 
renforçant leurs compétences de vie à 
travers la participation à des activités 
sportives structurées et en encourageant, 
grâce au sport, les interactions positives  
et la coexistence pacifique entre les 
réfugiés et les communautés hôtes.  
Cette initiative bénéficie du soutien du 
CNO rwandais, qui mettra à disposition 
son expertise technique sur le plan  
sportif, ainsi que des organisations non 
gouvernementales Plan International  
et Save the Children, qui seront pour  
leur part chargées de l’exécution du  
projet sur le terrain du fait de leurs 
compétences en matière de protection  
de l’enfance.

Timbres-poste émis par l’ONU en partenariat 
avec le CIO

En juillet 2016, l’administration postale de 
l’ONU (UNPA) a lancé, en partenariat avec 
le CIO, une série de six timbres-poste 
représentant des épreuves sportives et la 
colombe de la paix, dans le but de 
commémorer les valeurs conjointes de 
l’ONU et du CIO, en particulier le concept 
du sport au service de la paix.

Dessinée par l’artiste américain  
Nick Ilusasda, cette série de timbres –  
qui illustre l’aviron, l’haltérophilie, 
la gymnastique, l’escrime et l’athlétisme – 
a été officiellement lancée le 25 juillet, 
à l’occasion de l’appel solennel de l’ONU 
en faveur du respect de la Trêve olym-
pique pour les Jeux Olympiques de Rio 
2016. Cet appel avait été officiellement 
prononcé par le secrétaire général de 
l’ONU, Ban Ki-moon, et le président de  
la 70e Assemblée générale des Nations 
Unies, Mogens Lykketoft. Ce projet a été 
mené à bien par le Bureau du conseiller 
spécial du secrétaire général des Nations 
Unies pour le sport au service du 
développement et de la paix.

Centre de loisirs pour le personnel de l’ONU

En septembre 2016, le président Thomas 
Bach et le secrétaire général des Nations 
Unies Ban Ki-moon ont dévoilé ensemble 
une plaque commémorative célébrant le 
partenariat conclu entre l’ONU et le CIO  
en vue de la construction d’un centre de 
loisirs pour le personnel au siège de l’ONU 
à New York.

Ce centre de loisirs est construit grâce  
au soutien du CIO et comprendra un 
espace extérieur, doté d’un terrain de 
sport polyvalent, et deux pavillons sur la 
pelouse nord, ainsi qu’une salle de remise 
en forme aménagée dans le bâtiment du 
secrétariat au siège des Nations Unies.
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Développement et paix

En 2016, le CIO a poursuivi et développé 
ses travaux relatifs à des projets destinés 
à mettre le sport au service du développe-
ment et de la promotion de la paix, cela en 
travaillant en étroite collaboration avec de 
nombreuses agences des Nations Unies, 
ainsi qu’avec des institutions gouverne-
mentales et non gouvernementales, afin 
d’utiliser le pouvoir du sport pour susciter 
le changement social, unir les peuples et 
promouvoir une culture de la paix. 

Journée internationale du sport au service 
du développement et de la paix

Suite au succès remporté par sa cam-
pagne numérique de 2015, le CIO a 
célébré la Journée internationale du sport 
au service du développement et de la 
paix, grâce à une campagne similaire,  
en se servant pour cela des plateformes 
des réseaux sociaux et en mettant à 
l’honneur les parcours d’athlètes remar-
quables, ainsi que des projets sportifs  
qui sont autant de sources d’inspiration. 

Par ces exemples, le CIO voulait montrer 
comment des individus de tous horizons 
et le Mouvement olympique s’appuient sur 
le sport pour faire progresser l’humanité.

Dans le cadre de sa campagne, le CIO a 
choisi de présenter dans ses communica-
tions trois projets exceptionnels, mis sur 
pied en Inde et au Pakistan, au Rwanda  
et au Brésil. Ces initiatives remarquables 
illustrent parfaitement de quelle manière  
le sport unit les peuples, promeut une 
culture de la paix, apporte confiance et 
assurance, et enfin comment il jette des 
ponts entre des groupes en conflit. 

Projet de refuge olympique

En décembre 2016, le CIO a décidé  
de créer l’Olympic Refuge Foundation.
Cette fondation contribuera à améliorer  
la qualité de vie des enfants et des 
adolescents défavorisés et déplacés 
partout dans le monde en créant des  
lieux sûrs pour la pratique sportive.

Œuvrant de concert avec l’ONU, 
l’Olympic Refuge Foundation apportera 
son soutien à des projets à travers le 
monde, et ce à deux niveaux : première-
ment, pour créer des installations 
sportives de base sûres et accessibles 
dans des environnements différents (mais 
essentiellement dans des lieux où se 
trouvent des migrants, des personnes 
déplacées à l’intérieur de leur propre pays 
et des réfugiés), installations qui permet-

tront à tous les enfants et adolescents  
de pratiquer un sport et de tirer parti de 
ses multiples bienfaits ; deuxièmement, 
pour proposer des activités sportives  
qui pourront être mises en œuvre avec 
succès dans ces environnements sûrs.

Fight For Peace

Depuis 2014, en partenariat avec le CNO 
du Brésil, le CIO soutient Fight For Peace 
(Luta pela Paz), une ONG située dans la 
favela Complexo da Mare, à Rio de 
Janeiro. Le CIO finance le projet des 
champions de la collectivité, lancé par 
Fight for Peace, projet qui vient en aide  
à des milliers d’enfants et d’adolescents 
grâce à la boxe, le judo, le taekwondo,  
le jiu-jitsu et la capoeira, ainsi qu’à des 
cours de développement personnel.

Des ateliers à l’intention des entraîneurs 
issus d’autres communautés à faible 
revenu de Rio de Janeiro sont également 
organisés, afin de leur enseigner les 
valeurs olympiques.

En 2016, grâce aux Jeux Olympiques  
de Rio 2016, Fight For Peace a bénéficié 
d’une visibilité sans précédent avec 
notamment la participation de trois de ses 
membres au relais de la flamme olympique. 

Protection des enfants et des adolescents 
face à la violence en Colombie

Avec le HCR, le CIO cofinance un 
programme à Quibdò et à Buenaventura, 
dans la région ouest de la Colombie, 
région qui accueille un tiers des personnes 
déplacées à l’intérieur du pays.

Ce programme a pour but de protéger, 
grâce au sport, les enfants et les jeunes 
des risques qu’impliquent les conflits 
armés et toute autre forme de violence. 
L’idée fondamentale du programme est  
de s’appuyer sur le sport pour créer un 
environnement sûr et un lieu d’échange, 
dans lequel les jeunes peuvent bénéficier 
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d’un soutien adéquat et mieux prendre 
conscience de leurs droits, ainsi que de 
l’existence de mécanismes d’autoprotec-
tion, ce qui permet également de renforcer 
le processus de paix en cours en Colombie 
dans une perspective de prévention,  
de réconciliation et de reconstitution des 
communautés les plus durement tou-
chées. L’investissement initial s’élève à  
300 000 USD et le programme se  
poursuivra jusqu’à la fin de 2018.

Développer la résilience par le sport 
dans les communautés jamaïcaines 
touchées par la violence

En partenariat avec le Comité International 
de la Croix-Rouge (CICR), la Croix-Rouge 
et le CNO jamaïcains, le CIO soutient un 
programme pilote visant à réduire 
l’incidence de la violence dans les 
communautés en proposant des activités 
liées au sport et organisées après l’école 
pour les enfants et adolescents “à risque”.

Ce programme se sert du sport pour 
améliorer la résilience des jeunes qui se 
heurtent régulièrement à des obstacles  

à l’intégration sociale pour des raisons 
financières, sociales ou géographiques  
et qui risquent par conséquent de  
sombrer dans la violence.

L’accent est placé sur les changements de 
comportement et l’offre de perspectives 
nouvelles à travers la participation à des 
activités sportives, l’acquisition de 
connaissances de base en lecture,  
en écriture, en calcul et en informatique,  
le développement de compétences en 
leadership et en gestion de conflit et,  
enfin, un soutien psychosocial.

Fresque de la Trêve olympique

Durant les Jeux Olympiques de Rio 2016, 
la Fresque de la Trêve olympique a une 
fois encore constitué un puissant symbole 
de la force unificatrice du sport et des 
Jeux Olympiques. 

Outre l’adoption par les Nations Unies  
de la résolution sur la Trêve olympique, 
laquelle appelait toutes les nations à 
cesser les hostilités et à observer la Trêve 
olympique durant les Jeux Olympiques de 

Rio 2016 – cette fresque a permis aux 
athlètes olympiques du monde entier 
d’inscrire leur nom sur cette peinture 
murale, afin de manifester leur soutien  
en faveur d’un monde fait de paix et  
de solidarité. 

Le comité d’organisation des Jeux 
Olympiques de Rio 2016 a également 
intégré la Trêve olympique dans les 
célébrations de la cérémonie d’ouverture 
des Jeux, ainsi que dans son programme 
éducatif, Transforma. 

« Le village olympique nous  
prouve qu’un monde de paix  
et de solidarité est possible. 
Aussi, dans cet esprit, écrivons 
nos messages d’espoir sur la 
Fresque de la Trêve olympique. »
Thomas Bach, président du CIO
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Trophée des Lauriers olympiques

Durant la cérémonie d’ouverture des Jeux 
Olympiques de Rio 2016, Kipchoge Keino 
est devenu le tout premier récipiendaire 
des Lauriers olympiques, une distinction 
créée par le CIO afin de récompenser une 
personnalité de premier plan pour sa 
contribution exceptionnelle dans les 
domaines de l’éducation, de la culture, du 
développement et de la paix par le sport.

Le double champion olympique d’athlé-
tisme, en course moyenne et longue 
distance, a été choisi par un jury indépen-
dant composé de personnalités représen-
tant les cinq continents : Michaëlle Jean, 
secrétaire générale de l’Organisation 
internationale de la Francophonie (Amé-
rique) ; Phumzile Mlambo-Ngcuka, 
secrétaire générale adjointe de l’ONU et 
directrice générale d’ONU Femmes 
(Afrique) ; Paulo Coelho, écrivain (ville hôte); 
José Ramos-Horta, ancien président du 
Timor-Leste, prix Nobel de la paix 
(Océanie) ; Michelle Yeoh, comédienne 
(Asie) ; et Jacques Rogge, président 
d’honneur du CIO (Europe). 

Après avoir arrêté la compétition en  
1973, Kipchoge Keino ouvre un foyer  
pour enfants qui accueille aujourd’hui  
une centaine d’orphelins kényans. En 
1999, l’école Kipkeino ouvre ses portes 
dans une zone isolée qui manque 
cruellement d’établissements scolaires, 
offrant ainsi la possibilité à plus de  
300 enfants âgés de 6 à 13 ans d’accéder 
à l’éducation. En 2002, Kipchoge Keino 
crée son Centre d’entraînement de haut 

niveau, qui accueille les athlètes les plus 
prometteurs du Kenya. Il poursuit 
aujourd’hui son engagement en faveur des 
athlètes en tant que membre du CIO et 
président du CNO kényan.

Les Lauriers olympiques – lesquels ont  
été créés selon une recommandation de 
l’Agenda olympique 2020 pour renforcer 
l’alliance du sport et de la culture – seront 
décernés lors de la cérémonie d’ouverture 
de chaque édition des Jeux Olympiques. 
Pour symboliser le lien avec les Jeux 
Olympiques de l’antiquité, le trophée est 
constitué d’une pierre provenant du site 
antique d’Olympie.

« Nous arrivons dans ce monde 
sans rien… et en repartons 
avec rien … c’est ce que nous 
apportons à la communauté qui  
est notre héritage. »
Kipchoge Keino, champion olympique et 
récipiendaire des Lauriers olympiques

« Le sport a le pouvoir de changer  
le monde, a déclaré Nelson Mandela. 
Avec cette distinction honorifique,  
ce précepte est ainsi reconnu. »
Paulo Coelho, célèbre écrivain brésilien et 
membre du jury de sélection

Égalité des sexes

Promouvoir les femmes dans le sport – 
autant sur l’aire de compétition qu’en 
dehors de celle-ci – est une question de 
la plus haute importance pour le CIO. 
Avec l’adoption de l’Agenda olympique 
2020, le CIO a réaffirmé son engagement 
en faveur de l’égalité des sexes, d’un 
renforcement du soutien apporté aux 
athlètes et de la conclusion de partena-
riats stratégiques liés à sa collaboration 
de longue date avec l’ONU, ainsi qu’avec  
ses institutions spécialisées. En 2016,  
ses efforts se sont concentrés sur la 
défense de certains droits, l’éducation  
et les partenariats entrepris dans le 
monde entier, en particulier dans le 
domaine de l’aide apportée aux CNO  
et aux FI, afin de faciliter l’accès des 
femmes à des postes à responsabilité. 

Pour soutenir ces efforts, la commission 
exécutive du CIO a pris une décision en 
décembre, laquelle demande de fixer à  
30 % au minimum la proportion de femmes 
au sein de leurs instances dirigeantes d’ici 
à 2020, ainsi que d’adopter des mesures 
d’accompagnement qui les aideront à 
atteindre cet objectif. 

Participation des femmes aux Jeux 
Olympiques et aux Jeux Olympiques  
de la Jeunesse 

Au mois de février, les Jeux Olympiques 
de la Jeunesse d’hiver de Lillehammer 
2016 ont enregistré une représentation 
féminine de 46,58 % sur l’ensemble des 
athlètes – soit une augmentation de 2 % 
par rapport à l’édition précédente des 
JOJ d’hiver, à Innsbruck en 2012.

La participation des femmes s’est 
également accrue à l’occasion des  
Jeux Olympiques de Rio 2016, 
puisqu’elles représentaient 45,2 %  
des athlètes – en comparaison des  
44 % enregistrés lors des Jeux  
Olympiques de Londres 2012.

092

PROMOUVOIR L’OLYMPISME DANS LE MONDE ENTIER

CRÉDIBILITÉ, DURABILITÉ ET JEUNESSERAPPORT ANNUEL DU CIO 2016



46,58 %  
de participation féminine  

à Lillehammer 2016 

45,2 %  
de participation féminine  

à Rio 2016 par rapport à 44 % 
aux Jeux de Londres 2012

50  
délégations olympiques 

présentes à Rio comptaient plus 
de femmes que d’hommes

136 
épreuves féminines à Rio – par 
rapport à 132 à Londres 2012

« Le sport donne la possibilité aux 
filles et aux femmes de se mettre 
en lumière de la façon la plus 
positive. Il démontre leur force  
et leur capacité à devenir  
des gagnantes. Le sport est 
magique et ONU Femmes veut  
faire partie de cette magie. »
Phumzile Mlambo-Ngcuka,  
directrice générale d’ONU Femmes 

À Rio, on a même dénombré 50 déléga-
tions comptant plus de femmes que 
d’hommes – entre autres, les délégations 
des CNO du Canada, d’Ukraine, des USA 
et de Chine – ce qui représentait une 
augmentation importante par rapport aux 
Jeux Olympiques de Londres 2012, où 
seules 35 délégations comprenaient plus 
de femmes que d’hommes. Par ailleurs,  
à Rio, 23 CNO présentaient des déléga-
tions au sein desquelles le nombre de 
femmes était égal à celui des hommes.

Grâce à l’introduction du rugby et du  
golf, ainsi que de nouvelles épreuves pour 
les femmes et une compétition mixte de 
voile, le nombre d’épreuves féminines a 
également augmenté, passant de 132  
à Londres à 136 à Rio, sur un nombre  
total de 306 épreuves. 

Ces succès constituent un important  
pas en avant, alors que le CIO poursuit 
ses efforts pour mettre en application la 
recommandation de l’Agenda olympique 
2020, préconisant d’œuvrer la main dans  
la main avec les FI pour atteindre une 
participation féminine de 50 % aux  
Jeux Olympiques. 

À cet égard, une étape importante sera 
franchie lors des JOJ de Buenos Aires 
2018, puisque – pour la première fois dans 

l’histoire des Jeux Olympiques – l’égalité 
entre les sexes sera atteinte, avec une 
participation de 1 963 femmes et de  
1 963 hommes.

Journée internationale de la femme 

Le 8 mars, le CIO s’est joint au reste du 
monde pour célébrer la Journée internatio-
nale de la femme, afin de souligner le rôle 
du sport comme plateforme efficace pour 
la promotion de l’égalité des sexes et de 
l’autonomisation des femmes et des filles.

L’événement a rassemblé plus de 150 
personnes, y compris des responsables 
de FI, des représentants des Nations Unies 
et des membres du CIO, lesquels avaient 
été invités à participer à un dîner organisé 

LES FEMMES  
AUX JEUX
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par le président du CIO, qui fut également 
l’occasion d’un débat sur les « actions 
mesurables visant à amorcer le change-
ment sur la route de l’égalité des sexes ».

60e session de la Commission de la condition 
de la femme

Sous la direction de Nicole Hoevertsz, 
membre du CIO, le CIO a participé à la  
60e session de la Commission de la 
condition de la femme des Nations Unies 
(CSW60) qui s’est tenue à New York du  
12 au 24 mars, avec pour thèmes 
principaux “Autonomisation des femmes 
et lien avec le développement durable”,  
et “Élimination et prévention de toutes  
les formes de violence à l’égard des 
femmes et des filles”.

Avec plus de 5 000 délégués représentant 
des États membres, des ONG et la société 
civile, et près de 650 événements, la 60e 
session de la Commission de la condition 
de la femme a été une belle réussite. Ce 
grand rassemblement fut une occasion 
cruciale pour le CIO de positionner le 
sport comme un partenaire clé de la mise 
en œuvre de l’Agenda 2030 et de 
présenter ses forces et l’alignement sur 
des questions centrales pour l’action vers 
un monde plus égalitaire.

Dans le cadre de la CSW60, le CIO, en 
collaboration avec ONU Femmes et le 
gouvernement brésilien, a organisé une 
manifestation parallèle, “Agenda 2030 –  
la contribution du sport à l’égalité des 
sexes et à la fin de la violence contre les 
femmes et les filles”, qui a été un succès.

La participation en personne de l’ambas-
sadeur du Brésil et président de la 60e 
session, Antonio de Aguiar Patriota,  
ainsi que de la sous-secrétaire générale 
des Nations Unies et directrice générale 
d’ONU Femmes, Phumzile Mlambo- 
Ngcuka, a mis en évidence le pouvoir 
extraordinaire du sport pour changer  
la vie des femmes et des filles. 

Conférence mondiale “Women Deliver”

Une délégation du CIO menée par Lydia 
Nsekera, présidente de la commission des 
femmes dans le sport, a participé à la  
4e Conférence mondiale “Women Deliver”,  
l’un des premiers rassemblements 
mondiaux consacré à la santé, aux droits 
et au bien-être des filles et des femmes,  
laquelle s’est tenue à Copenhague du  
16 au 19 mai 2016.

Centrée sur les 17 Objectifs de développe-
ment durable (ODD) adoptés par l’ONU en 
2015 dans le cadre de son agenda 2030, 
cette conférence portait sur la méthode de 
mise en œuvre des ODD relatifs aux filles 
et femmes.

La conférence a rassemblé plus de 5 000 
participants, dont des responsables du 
monde entier, des responsables des 
Nations Unies, des défenseurs, des déci- 
deurs politiques, des journalistes, des 

jeunes, des chercheurs et des respon-
sables du secteur privé et de la société 
civile. L’objectif était de montrer ce qui se 
passe quand les efforts de développement 
sont concentrés sur les femmes et les filles.
Tirant parti de ce grand rassemblement,  
le CIO et le CNO danois ont organisé 
ensemble une manifestation parallèle, 
sous la direction du prince héritier Frederik 
et de Lydia Nsekera, afin de démontrer  
le rôle majeur du sport et des activités 
physiques, acteurs centraux de l’égalité 
des sexes, de promouvoir des modes  
de vie sains dans le cadre de l’Agenda 
mondial 2030, et de présenter le rôle  
que joue le Mouvement olympique dans 
ce domaine.

Formation de dirigeantes pour les FI

En mars 2016, le CIO et l’Association des 
fédérations internationales des sports 
olympiques d’été (ASOIF) ont joint leurs 
efforts pour organiser le tout premier 
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forum de formation pour les femmes  
dans les FI et les fédérations nationales.
Plus de 60 délégués de 25 fédérations 
nationales et FI, de concert avec des 
experts et des représentants du CIO se 
sont réunis à Lausanne du 7 au 9 mars 
pour explorer les moyens de faciliter, pour 
un plus grand nombre de femmes, l’accès 
à des postes à responsabilité à tous les 
niveaux du sport.

L’événement comprenait deux jours de 
formation intensive visant à renforcer les 
compétences d’encadrement dans des 
domaines tels que la communication et le 
mentorat. Il a marqué le point de départ 
d’une collaboration plus étroite et plus 
structurée entre le CIO, l’ASOIF, les FI,  
les fédérations nationales et les CNO 
s’agissant du positionnement des 
candidates féminines à des postes 
d’encadrement.

Le forum était l’occasion d’approfondir  
les compétences, d’acquérir de nouvelles 
connaissances et d’actualiser les 
compétences des participants dans des 
domaines clés de l’encadrement. L’un des 
principaux résultats a été la mise en place 
d’un plan d’action en 10 points à partager 
avec toutes les organisations sportives au 
sein du Mouvement olympique, visant à 
accroître les opportunités offertes aux 
filles et aux femmes dans le sport, sur  
le terrain et en dehors. 

Forum pour les femmes dirigeantes  
en Afrique 

Du 19 au 21 septembre 2016, sous l’égide 
du CIO et du CNO de Zambie, le forum, 
destiné à préparer les femmes travaillant 
au sein de CNO et de fédérations 
nationales d’Afrique à exceller dans la 
gouvernance du sport, s’est tenu dans la 
capitale zambienne, Lusaka, réunissant 
65 participants en provenance de 42 pays.

Le forum, ouvert par Mme Inonge 
Mutukwa Wina, vice-présidente de la 

République de Zambie, était en parfaite 
adéquation avec la politique adoptée par 
le CIO pour augmenter la présence des 
femmes dans les organes de décision du 
Mouvement olympique. En cette période 
électorale, le forum avait pour but de 
préparer un grand nombre de femmes à 
occuper des postes à responsabilité au 
sein d’organisations internationales, de 
CNO et de fédérations nationales, afin 
qu’elles puissent participer aux élections 
avec succès. Ce forum avait également 
pour objectif de donner des conseils 
avisés aux femmes occupant des postes 
de direction dans le monde sportif, ainsi 
que de leur fournir les outils et les conseils 
nécessaires pour leur permettre de guider 
d’autres femmes qui souhaitent travailler 
dans le domaine du sport. 

Forum pour les femmes dirigeantes en 
Amérique du Nord et du Sud

Du 28 au 30 novembre, plus de  
100 délégués représentant les 41 CNO  
du continent américain ont participé  
au forum destiné à responsabiliser et  
à former aux fonctions dirigeantes les 
femmes travaillant dans le monde du  
sport et au sein du Mouvement olympique. 

Ce forum, qui s’adressait aux femmes 
dirigeantes sportives du continent 
américain, a été organisé à Lima, au Pérou, 
par le CIO en collaboration avec le CNO du 
Pérou et l’Organisation sportive panaméri-
caine (ODEPA). Plusieurs intervenants et 
personnalités influentes du Mouvement 
olympique ont ouvert les débats. 

Durant ce forum de trois jours, les 
participants ont suivi une formation 
intensive, associée à des discussions et 
séances de mentorat avec l’aide d’une 
équipe de formateurs professionnels.  
Des dirigeants de la région, tant des 
hommes que des femmes, et des 
olympiens ont apporté leur soutien et 
contribué aux discussions sur les 
différences entre sexes. 

Projet “One Win Leads to Another” –  
héritage de Rio 2016

Le programme conjoint “One Win Leads 
to Another”, lancé en 2015 par ONU 
Femmes et le CIO, afin de responsabiliser 
les jeunes femmes et les filles grâce au 
sport, a été mis en œuvre avec succès à 
Rio de Janeiro au cours de l’année 2016.

S’appuyant sur une aide financière du  
CIO d’un montant de 600 000 USD,  
le programme s’adresse à 2 500 adoles-
centes âgées de 12 à 14 ans, au moyen 
d’une série de programmes sportifs 
conçus pour développer leurs capacités  
à diriger et à influencer la prise de 
décisions ayant une importance pour  
leur existence, et ce à tous les niveaux.

Ce projet crée des espaces sûrs pour 
aider les jeunes filles à abattre les 
barrières sociales et leur inculquer les 
notions économiques de base, une 
meilleure connaissance de leur corps  
et une plus grande confiance en elles-
mêmes, afin qu’elles sachent recourir  
aux services compétents en cas de 
violence à leur égard. 

Ce projet pilote a maintenant été mis en 
œuvre avec succès dans l’ensemble de 
l’État de Rio de Janeiro et va être étendu  
à d’autres villes et États du Brésil, dans 
l’espoir qu’il serve de modèle à adopter 
dans d’autres pays du globe. 

Lors d’un événement organisé conjointe-
ment par ONU Femmes et le CIO à Rio, 
avant l’ouverture des Jeux Olympiques  
de 2016, pour célébrer le projet “One Win 
Leads to Another”, la marque Always du 
partenaire TOP P&G a annoncé qu’elle se 
joignait au partenariat afin de soutenir la 
formation d’instructeurs chargés de la 
diffusion du programme. Ceci s’inscrit en 
effet dans la mission que s’est donnée la 
marque de lutter contre la perte de 
confiance en soi que peuvent connaître 
les adolescentes au moment de la puberté. 
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Trophées du CIO “Femme et sport” 

En novembre 2016, le journaliste sportif 
éthiopien Dagim Zinabu Tekle a créé la 
surprise en devenant le premier homme  
à recevoir le trophée mondial “Femme et 
sport”, décerné par le CIO. 

En 2011, ce journaliste sportif a lancé 
l’émission de radio Lisan, consacrée au 
sport féminin et encourageant les femmes 
et les filles à s’engager plus activement 
dans le sport et à aller au bout de leurs 
objectifs et de leur rêves. 

En cinq ans, l’émission de radio a reçu  
12 580 invités parmi lesquels des 
dirigeants sportifs, des entraîneurs, des 
sportives et des professionnels engagés 
dans des activités sportives féminines  
à l’échelle nationale et internationale.

Ceci a permis une importante sensibilisa-
tion du public aux prouesses et autres 
succès de ces femmes.

Les cinq trophées continentaux ont été 
décernés aux personnes suivantes : 
	� Pour l’Afrique : Mme Felicite Rwemarika 

(Rwanda)
	� Pour l’Amérique : Dr Carole Oglesby 

(États-Unis)
	� Pour l’Asie : Mme María Leonor 

Estampador (Philippines)
	� Pour l’Europe : Mme Majken Maria 

Gilmartin (Danemark)
	� Pour l’Océanie : Mme Moya Dodd 

(Australie)

Chacun des six lauréats a reçu un soutien 
financier du CIO, destiné à l’aider à 
développer un projet visant à faciliter 
l’émancipation des femmes et des filles 
grâce au sport et dans le sport. 

Sport et société active

En 2016, le CIO a poursuivi sa mission qui 
a pour but d’élargir l’accès au sport pour 
tous et de sensibiliser le public, plus 

spécialement les jeunes, aux valeurs du 
sport dans les domaines de l’éducation  
et de la santé. Cela a été entrepris de 
diverses manières, puisque le CIO a 
œuvré à la mise en application des 
recommandations de l’Agenda olympique 
2020, et en particulier celles qui ont trait  
à la promotion de modes de vie actifs. 

Journée olympique 

Les CNO du monde entier ont à nouveau 
collaboré avec les communautés locales 
et des fédérations nationales, afin 
d’encourager les citoyens à pratiquer  
une activité physique durant la journée  
du 23 juin, cela dans le cadre des  
manifestations organisées pour marquer  
la Journée olympique. 

Ces manifestations proposaient, par 
exemple, des épreuves divertissantes de 
marches et de courses olympiques, des 
démonstrations sportives, des séances 
d’initiation à certains sports, des compéti-
tions, des activités musicales et manuelles 
ou encore des discussions avec des 
champions olympiques. 

Outre les innombrables activités organi-
sées dans le monde entier, les plateformes 
numériques du CIO ont également permis 
de promouvoir cette Journée olympique. 
Grâce à ces moyens de communication 
qui le mettent en contact avec des millions 
d’amateurs de sport, le CIO a invité ses 
abonnés à montrer comment et pourquoi 

ils sont physiquement actifs. C’est ainsi, 
qu’avec le soutien de FI, de fédérations 
nationales et de CNO, des milliers de 
personnes ont pu partager leurs activités 
sportives #OlympicDay sur les plateformes 
des réseaux sociaux. 

Subventions sport et société active 

En octobre 2016, la commission sport  
et société active du CIO a attribué quatre 
subventions de développement –  
de 20 000 USD chacune – à des  
organisations qui mènent à bien des 
programmes de sport pour tous au  
sein de leur communauté. 

Pour se voir accorder une subvention,  
une organisation doit démontrer que  
ses activités visent l’un des trois objectifs 
suivants : aider les jeunes à assumer  
des responsabilités au sein de leur 
communauté, encourager les communau-
tés à adopter des modes de vie  
actifs ou développer l’héritage laissé 
par les Jeux Olympiques. 

Les quatre lauréats 2016 ont été : 
l’organisation Boxgirls International,  
qui s’appuie sur la boxe en tant que  
catalyseur pour le changement social  
et instrument d’émancipation pour les 
femmes et les filles ; le Projet Dreamfields, 
lequel apporte aux communautés 
défavorisées et aux écoles rurales 
d’Afrique du Sud les outils et les  
équipements nécessaires à la pratique  
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du football ; la Fondation Salaam Bombay,  
qui vient en aide à 50 000 enfants en Inde, 
afin de développer grâce au sport leur 
estime de soi, ainsi que les aptitudes et 
compétences de base indispensables à la 
vie en société ; et enfin Shooting Touch, 
organisation qui se sert de la puissance  
du basketball pour apporter éducation et 
autonomie aux jeunes à risque et aux 
communautés dans lesquelles ils vivent. 

Ces subventions de développement  
ont été créées par la commission,  
laquelle entend ainsi remplir sa mission 
qui est d’encourager tout un chacun, 
partout dans le monde, à pratiquer  
une activité physique régulière et à 
promouvoir les bienfaits du sport pour  
la santé et la société. 

Une étude de cas détaillant les projets et 
programmes de chacun des lauréats sera 
intégrée dans le guide “Bougez !” du CIO 
– guide pour une bonne gestion des 
programmes de sport pour tous, lequel 
associe des conseils d’ordre pratique à 
des cas exemplaires, destinés à aider et 
inciter les participants à développer de 
nouveaux programmes. 
 
Rapport de la commission de l’OMS sur les 
moyens de mettre fin à l’obésité de l’enfant 

En mai 2016, le CIO a salué l’adoption  
d’un rapport historique établi par  
l’Organisation mondiale de la Santé  
(OMS), rapport ayant pour thème la lutte 
au niveau international contre l’obésité 
chez l’enfant et qui, pour la première fois,  
a mis l’accent autant sur l’activité physique 
que sur le régime alimentaire. 

Trois des six recommandations présen-
tées par l’OMS pour mettre “fin à l’obésité 
de l’enfant” appellent à la mise en œuvre 
de vastes programmes encourageant 
l’activité physique et réduisant les 
comportements sédentaires chez les 
enfants et les adolescents.

Culture et éducation

Le CIO continue de mener à bien une série 
de programmes et d’activités qui contri-
buent à sensibiliser le grand public à 
l’importance de la culture et de l’éducation 
olympique, tout en aidant à promouvoir 
l’Olympisme et les idéaux olympiques 
dans le monde entier, ainsi qu’à renforcer 
la collaboration avec des institutions 
éducatives et les CNO, au moyen de 
projets destinés en priorité aux jeunes. 

Programme des artistes en résidence lors 
des Jeux Olympiques 

Dans le cadre de sa mise en œuvre de la 
recommandation de l’Agenda olympique 
2020 de “renforcer davantage l’alliance  
du sport et de la culture lors des Jeux 
Olympiques, ainsi qu’entre leurs éditions 
successives”, le CIO a lancé le premier 
programme d’artistes en résidence à 
l’occasion des Jeux Olympiques de  
Rio 2016. 

C’est ainsi que JR, artiste contemporain 
français, Tilman Spengler, auteur alle-
mand, et Gerald Andal, jeune talent du 
numérique, ont été invités pour présenter 
leur propre interprétation des Jeux et des 
valeurs olympiques. 

JR – lequel est plus spécialement connu 
pour ses peintures monochromes 
apparaissant sur les murs du monde 

entier – a créé “Les Géants”, série de trois 
oeuvres photographiques en noir et blanc, 
représentant des athlètes de saut en 
hauteur, de natation et de plongeon,  
en plein effort. Ces photographies 
gigantesques ont été installées sur des 
échafaudages de très grandes dimensions 
dans trois quartiers de Rio de Janeiro : 
Flamengo, Barra da Tijuca et Botafogo.

Pour sa part, Tilman Spengler a puisé son 
inspiration dans les Jeux Olympiques et 
chez les athlètes eux-mêmes pour écrire 
un nouveau “roman graphique”.

Enfin, Gerald Andal a créé des vidéos 
destinées aux réseaux sociaux et dans 
lesquelles il a saisi le dynamisme et la 
ferveur de Rio, l’énergie et le rythme des 
épreuves, ainsi que tous les sentiments  
et les émotions suscités par les Jeux. 

Outre la série des “Géants”, JR a égale-
ment travaillé sur son second projet intitulé 
“Inside Out Rio 2016”, lequel donnait un 
visage à tous ceux qui sont et font les 
Jeux Olympiques, c’est-à-dire non 
seulement les athlètes, mais également  
les spectateurs, les habitants et les 
bénévoles. Les participants grimpaient 
dans un camion transformé en cabine 
photographique, prenaient la pose devant 
l’appareil et recevaient quelques instants 
plus tard leur portrait en noir et blanc, 
imprimé au format d’affiche (90 x 135 cm). 
Ils étaient ensuite invités à coller leur 
portrait dans l’espace urbain, aux 
alentours du camion, pour participer ainsi 
à une œuvre collaborative reflétant le 
caractère universel des Jeux Olympiques. 
Durant la période des Jeux, cette cabine 
photographique mobile s’est successive-
ment arrêtée dans la zone du stade de 
Maracanã, de Praça Maua et du village 
olympique, permettant de faire plus de  
8 000 portraits, qui ont ensuite aussi été 
tous présentés dans une galerie en ligne 
(www.insideoutproject.net/rio2016). Grâce 
au hashtag #IOPRio2016, ce projet a été 
largement diffusé sur les réseaux sociaux. 
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Tous les projets présentés dans le cadre 
du programme des artistes en résidence 
ont rencontré un immense succès, aussi 
bien auprès des athlètes que du grand 
public et des réseaux sociaux. Ces projets 
ont suscité plus de 44 millions de 
mentions “J’aime” sur Instagram et ont 
attiré l’attention des médias du monde 
entier, y compris d’organes de presse 
du plus haut niveau, tels The New York 
Times, O’Globo, Vogue, CNN, NBC et  
Le Figaro, auxquels se sont ajoutés des 
médias d’ordre culturel comme Hyperaller-
gic, Fubiz, Culturebox, Artribune, residen-
cyunlimited et Connaissance des Arts.

Kit du PEVO 

Dans le cadre de ses efforts constants 
pour encourager les jeunes à adopter des 
modes de vie sains et actifs, tout en se 
familiarisant avec les valeurs que sont 
l’excellence, le respect et l’amitié, le CIO  
a lancé en octobre 2016 une nouvelle 
édition du kit du PEVO (Programme d’édu-
cation aux valeurs olympiques).

Ce kit de documents a été revu et 
remanié, afin de renforcer les bienfaits 
d’un programme d’enseignement fondé 
sur les valeurs olympiques : 
	� Activités physiques structurées 
permettant d’adopter un mode  
de vie plus sain et actif ;

	� Apprentissage divertissant par  
le mouvement ;

	� Expérimentation et intégration des 
valeurs positives du sport dans la vie  
de tous les jours, afin d’aider chaque 
individu à devenir actif, tout en étant 
conscient de sa responsabilité sociale 
et sociétale. 

Des exercices, des histoires et des  
jeux sur des thèmes olympiques aident  
les jeunes à découvrir et à vivre les 
traditions de leur propre communauté 
nationale et culturelle. Ces activités ont 
toutes en commun les objectifs qui 
sous-tendent un modèle d’éducation  
par le sport, dans divers environnements 
d’apprentissage. 

Depuis le lancement du PEVO en 2007,  
le programme a été étendu au niveau 
mondial, puisqu’il est maintenant mis en 
œuvre sur cinq continents. Au cours de 
l’année 2017, un système fiable de suivi et 
d’évaluation sera élaboré, afin de mesurer 
la mise en application du programme  
et l’efficacité de la formation. 

À l’heure actuelle, les bonnes pratiques  
du PEVO sont de : 
	� Se concentrer sur un programme 
d’éducation physique intégré pour  
les écoles ; 

	� Soutenir une planification et une réforme 
éducative nationale ; 

	� Renforcer les capacités des entraîneurs 
et des athlètes en tant qu’animateurs  
et instructeurs ;

	� Mettre à disposition des programmes 
de formation aux capacités à diriger 
pour les groupes vulnérables ; 

	� Développer des programmes hybrides 
visant le développement des compé-
tences de vie et la prévention ;  
de la violence chez les jeunes

	� Proposer des mesures de normalisation 
après catastrophes et des programmes 
de développement social.

Activités « apprendre et partager » 

Les Jeux Olympiques de la Jeunesse 
(JOJ) d’hiver, organisés à Lillehammer  
en 2016, ont offert une occasion unique 
d’affiner et de lancer un programme 
d’activités éducatives et culturelles 
remarquables, programme désormais 
connu sous le nom de Learn & Share 
(apprendre et partager) et destiné aux 
jeunes athlètes. 

Suite à sa décision, prise lors de la 
Session de Rio concernant l’avenir des 
JOJ, le CIO procède maintenant à un 
examen attentif de cette liste d’activités et 
envisage une approche plus ciblée, avec 
un nombre déterminé d’activités liées à 
l’intégrité des athlètes, approche fondée 
sur l’utilisation de méthodes et de 
technologies novatrices. 

Dans un proche avenir, Buenos Aires 2018 
et Lausanne 2020 vont constituer deux 
jalons importants pour élaborer et mettre  
à l’essai de nouvelles manières de 
transmettre des compétences fondamen-
tales – qui sont nécessaires sur le plan 
sportif, comme dans la vie quotidienne 
– et cela non seulement aux athlètes, mais 
également à leur entourage et à d’autres 
jeunes participants, au moyen d’un 
nombre d’activités moins nombreuses, 
mais plus marquantes. 

Programme éducatif de Rio 2016 

Grâce au programme Transforma, 
programme éducatif de Rio 2016, plus  
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de huit millions d’élèves, répartis dans 
près de 16 000 écoles du Brésil et 
d’autres pays, ont été initiés aux valeurs 
olympiques et ont pu pratiquer de 
nouveaux sports pour la première fois.  
Le programme Transforma a été mis en 
place avec la collaboration d’écoles 
publiques et privées dans l’ensemble du 
Brésil, afin de créer de nouveaux cours  
et lancer de nouvelles activités, qui 
permettent d’intégrer au quotidien les  
Jeux Olympiques et leurs valeurs dans 
les programmes d’enseignement. 

Depuis son lancement en 2013, cette 
initiative – laquelle comprend des cours  
et des séances d’encadrement, auxquels 
s’ajoutent des fêtes sportives – a été mise 
en œuvre dans 3 032 villes et aggloméra-
tions, et dans plus de la moitié des 
municipalités brésiliennes. Au total,  
26 États du Brésil l’ont adoptée, ainsi que 
le district fédéral, exemple suivi au niveau 
international par plus de vingt pays. 

Programme éducatif de PyeongChang 2018 

En octobre 2016, le comité d’organisation 
des Jeux Olympiques et Paralympiques 
d’hiver de PyeongChang 2018 a annoncé 
avoir conclu un nouveau partenariat avec 
le ministère de l’Éducation de Corée du 
Sud, partenariat qui permettra aux élèves 
des écoles réparties dans l’ensemble de  
la République de Corée de mieux 
découvrir les sports d’hiver et les 
valeurs olympiques. 

Cette initiative fournira aux écoles des 
supports visuels et d’autres outils 
pédagogiques, afin d’encourager les 
élèves et leurs enseignants à pratiquer  
des sports d’hiver et à participer aux Jeux 
Olympiques d’hiver de PyeongChang 
2018. Elle apportera également un soutien 
aux centres de sports d’hiver, à un 
programme de développement de carrière 
sportive pour les élèves des écoles 
secondaires, ainsi qu’à un certain nombre 
d’activités offertes pour acquérir de 
l’expérience en matière de carrière sportive.

Musée Olympique 

Le Musée Olympique – qui a rouvert ses 
portes en 2014, suite à d’importants 
travaux de réaménagement – a enregistré 
un nombre d’entrées sans précédent  
en 2016, avec plus de 300 000 visiteurs. 
Cela a représenté une augmentation de 
plus de 50 % par rapport à l’année 2011, 
soit l’année qui avait précédé sa  
fermeture pour rénovation.

Le programme intitulé “Cap sur Rio 2016 : 
les Jeux” a, en particulier, remporté un 
succès remarquable, attirant plus de 
45 000 personnes aux expositions 
gratuites et 25 000 participants dans le 
cadre des manifestations proposées.

Le Musée Olympique continue de jouer  
un rôle essentiel dans l’enseignement des 
valeurs olympiques aux jeunes généra-
tions, puisqu’un quart de ses visiteurs est 
constitué de jeunes de moins de 16 ans, 
dont 25 000 enfants qui ont déjà bénéficié 
de son programme éducatif scolaire.  
Les chiffres enregistrés ont représenté  
une augmentation de 20 % du nombre 
d’écoliers concernés par rapport aux 
années précédentes. De plus, la  
36e Semaine olympique a attiré près de  
6 000 enfants et adolescents, âgés de  
8 à 15 ans, en leur proposant 30 activités 
gratuites à choix durant cinq jours.

Au cours de l’année 2016, l’une des 
principales expositions du Musée 
Olympique a été l’exposition consacrée 
aux stades, ouverte au mois d’octobre, 
laquelle s’est concentrée sur les stades 
olympiques pour aborder le thème du 
développement durable. Dans le cadre  
de cette exposition, le Musée Olympique a 
lancé son premier jeu multimédia interactif 
(A Serious Game), lequel avait aussi pour 
but de sensibiliser les adolescents et 
jeunes adultes (dès 12 ans) aux questions 
du développement durable. Cette nou- 
veauté figurera dans le cadre de l’exposi-
tion permanente du Musée Olympique.
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Le CIO est une association à but non lucratif qui a pour mission de conduire  
le Mouvement olympique et de contribuer à l’édification d’un monde meilleur  
à travers le sport. Le CIO fonctionne sur la base de périodes quadriennales 
appelées Olympiades, au cours desquelles ont lieu une édition 
d’hiver et une édition d’été des Jeux Olympiques ainsi que 
des Jeux Olympiques de la Jeunesse. L’Olympiade qui 
nous occupe ici couvre la période 2013-2016.

États financiers
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Grâce au succès de cette Olympiade,  
le CIO est en mesure de redistribuer plus 
de revenus que jamais auparavant.

Pour assurer la crédibilité du Mouvement 
olympique, de ses valeurs et de sa 
mission, le CIO s’efforce de démontrer 
une bonne gouvernance dans toutes  
ses pratiques. Il lui faut ainsi augmenter  
la transparence de ses opérations,  
qui constitue l’une des recommandations 
de l’Agenda olympique 2020.

Par conséquent, bien qu’il n’ait aucune 
obligation légale d’appliquer les normes 

comptables IFRS (Normes internationales 
d’informations financières), le CIO est 
fermement convaincu que le respect  
de ces normes lui permettra d’améliorer 
la transparence, la comparabilité et  
la qualité de ses états financiers. 

90 % des revenus du CIO sont redistribués
 
Le CIO reverse 90 % des revenus 
générés sur une Olympiade afin de 
soutenir la mise sur pied des Jeux 
Olympiques et de promouvoir le 
développement du sport et du 
Mouvement olympique partout dans  

RÉPARTITION DES REVENUS DU CIO (EN %)

90 %
Répartition aux parties prenantes, 

Jeux Olympiques, promotion  
du Mouvement olympique 

10 %
Activités pour 

développer le sport 
et dépenses de 
fonctionnement 

le monde. Les 10 % restants couvrent  
les frais liés aux activités menées pour 
développer le sport et les dépenses de 
fonctionnement liées à la conduite du 
Mouvement olympique.

Sources de revenus du CIO

Le CIO et les organisations qui 
composent le Mouvement olympique 
sont entièrement financés au moyen  
de fonds privés. Sa solide assise 
financière est assurée par les partenariats 
conclus avec les sponsors et diffuseurs 
qui nous procurent des revenus durables 
et garantissent l’indépendance et la 
stabilité financières du Mouvement 
olympique. La croissance continue de 
ces partenariats soutient la réalisation 
des objectifs du CIO relativement au 
développement du sport partout dans  
le monde et à la promotion générale  
du Mouvement olympique.

Le CIO génère des revenus par le biais  
de plusieurs programmes, dont la vente 
des droits de diffusion, le programme 
mondial des partenaires TOP et les 
programmes des fournisseurs officiels  

Les chiffres apparaissant dans les états financiers  
et les tableaux sont arrondis ; le total peut donc 
parfois varier de la somme des éléments.  
Les chiffres 0 et 0.0 sont des valeurs arrondies 
représentant moins de la moitié de l’unité utilisée,  
mais plus que zéro (zéro arrondi). Un tiret (-)  
à la place d’un chiffre équivaut à zéro (zéro absolu).

États financiers du CIO 2016
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REVENUS DU CIO POUR 2013-2016

Source : états financiers vérifiés du CIO

RECETTES TOTALES EN MILLIARDS DE DOLLARS (USD)

Source : états financiers vérifiés du CIO

3.0
3.9

5.2 5.7

73 %
Droits de diffusion 

5 %
Autres revenus 

4 %
Autres droits

18 %
Droits de marketing  
du programme TOP 

2001-2004 2005-2008 2009-2012 2013-2016

et de concession de licences. Les recettes 
totales du CIO pour la période 2013-
2016, s’élevant à 5.7 milliards d’USD,  
ont augmenté de 7,6 % par rapport aux 
recettes totales enregistrées durant la 
période 2009-2012. Cette augmentation 
est principalement imputable aux droits 
de diffusion et aux droits de marketing 
du programme TOP.

Les droits de retransmission télévisée 
pour 2013-2016 ont augmenté de 8,1 % 
par rapport à l’Olympiade 2009-2012 
pour atteindre 4.2 milliards d’USD. 

De plus, signe de l’attrait que continuent 
d’exercer les Jeux Olympiques et les 
valeurs olympiques, les accords de 
partenariat pour la huitième édition du 
programme TOP (TOP VIII), couvrant 
l’Olympiade 2013-2016, atteignent plus 
d’un milliard d’USD, ce qui représente 
une hausse de 5,6 % par rapport à la 
précédente édition du programme TOP 
(TOP VII).
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Solidarité Olympique /  
Comités Nationaux Olympiques (SO/CNO)

Le CIO distribue une partie de ses 
revenus à chacun des 206 CNO à travers 
le monde afin de les aider à former et 
perfectionner leurs jeunes espoirs, 
leurs athlètes et équipes olympiques.  
Le CIO affecte également une partie des 
revenus à la Solidarité Olympique, entité 
autonome chargée de la distribution des 
revenus aux CNO. La part des revenus 
provenant des Jeux de 2016 à Rio versée 
à la Solidarité Olympique / aux CNO a 
plus que doublé par rapport à Athènes  
en 2004. 

Revenus bruts aux CNO (millions d’USD)

Jeux Olympiques d’été

2004 Athènes 	 234

2008 Beijing 	 301

2012 Londres 	 520

2016 Rio 	 540

Jeux Olympiques d’hiver

2002 Salt Lake 	 87

2006 Turin 	 136

2010 Vancouver 	 215

2014 Sotchi 	 199

Source : états financiers vérifiés du CIO

Contribution du CIO pour soutenir  
les Jeux (millions d’USD) 

Jeux Olympiques d’été

2004 Athènes 	 965

2008 Beijing 	 1.250

2012 Londres 	 1.374

2016 Rio 	 1.531

Jeux Olympiques d’hiver

2002 Salt Lake	 552

2006 Turin	 561

2010 Vancouver	 775

2014 Sotchi	 833

Source : états financiers vérifiés du CIO

Répartition des revenus du CIO

L’augmentation des revenus du CIO  
a permis au CIO de réaliser l’objectif  
de 90 % de revenus redistribués pour 
l’Olympiade. Ainsi, durant l’Olympiade 
2013-2016, 5 milliards d’USD ont été 
reversés par le CIO afin de soutenir la 
mise sur pied des Jeux Olympiques et  
de promouvoir le développement du 
sport et du Mouvement olympique 
partout dans le monde. 

Les revenus reversés prennent la  
forme de valeur en nature ou de liquidités 
provenant des droits de télévision,  
des droits du programme TOP et  
des recettes de billetterie. Les revenus 
redistribués aux COJO et au CNO  
des États-Unis (USOC) ainsi que les 
dépenses liées aux Jeux Olympiques 
sont déduits du total des revenus  
pour le calcul des parts destinées aux 
Fédérations Internationales (FI), à la 
Solidarité Olympique / aux Comités 
Nationaux Olympiques (CNO) et au CIO.

Les revenus du CIO reversés sont alloués 
sous forme de contributions directes à 
diverses organisations appartenant au 
Mouvement olympique, ainsi qu’au profit 
d’activités, projets et programmes divers 
visant à soutenir l’organisation des Jeux 
et à promouvoir le développement du 
sport et du Mouvement olympique au 
niveau mondial. Des fonds sont notamment 
versés aux bénéficiaires suivants :

Les comités d’organisation  
des Jeux Olympiques (COJO)

La part versée par le CIO contribue à 
l’organisation des Jeux d’été et d’hiver. 
Elle comprend une contribution directe 
(via la part des droits de retransmission 
télévisée et des droits de marketing dans 
le cadre du programme TOP) aux frais 
considérables auparavant supportés  
par les COJO, tels que les opérations 
du diffuseur hôte, et diverses formes de 
soutien, notamment par le biais de son 
programme de transfert des connais-
sances. Les COJO génèrent également 
des revenus supplémentaires par le biais 
d’activités commerciales au plan national 
facilitées par l’usage autorisé des marques 
olympiques en association avec celles 
des COJO. Par rapport à Athènes 2004, 
la contribution du CIO à la mise sur pied 
des Jeux Olympiques de Rio 2016 a 
augmenté de près de 60 %. 104
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Fédérations Internationales (FI)

Le CIO verse une part des revenus  
aux FI. Ces fonds viennent soutenir le 
développement du sport dans le monde 
entier et ils sont alloués après la tenue 
des Jeux auxquels les FI ont participé.  
La part des revenus provenant des Jeux 
de 2016 à Rio versée aux FI a plus que 
doublé par rapport à Athènes en 2004.  

Revenus bruts aux FI (millions d’USD)

Jeux Olympiques d’été

2004 Athènes 	 257

2008 Beijing 	 297

2012 Londres 	 520

2016 Rio 	 540

Jeux Olympiques d’hiver

2002 Salt Lake 	 92

2006 Turin 	 128

2010 Vancouver 	 209

2014 Sotchi 	 199
 
Source : états financiers vérifiés du CIO

Organisations et fédérations reconnues 

Le CIO verse une partie des revenus 
olympiques à des organisations interna-
tionales reconnues comme l’Agence 
Mondiale Antidopage, le Tribunal Arbitral 
du Sport, l’Académie Internationale 
Olympique et le Comité International 
Paralympique. Le CIO soutient également 
le Comité International Paralympique  
en permettant aux athlètes des Jeux 
Paralympiques de concourir dans la 
même ville que les athlètes des Jeux 
Olympiques, de bénéficier des services 
du même comité d’organisation, d’utiliser 
les mêmes installations sportives et de 
jouir des mêmes conditions de voyage  
et d’hébergement que les athlètes 
olympiques. Les fonds, prélevés sur  
les revenus de Rio 2016, affectés à  
des contributions diverses ont presque 
doublé par rapport à Athènes 2004.

Fonds réservés (millions d’USD)

Jeux Olympiques d’été

2004 Athènes 	 57

2008 Beijing 	 69

2012 Londres 	 81

2016 Rio 	 110

Jeux Olympiques d’hiver

2002 Salt Lake 	 28

2006 Turin 	 33

2010 Vancouver 	 39

2014 Sotchi 	 40
 
Source : états financiers vérifiés du CIO

Les Jeux Olympiques de la Jeunesse  
et les comités d’organisation des Jeux 
Olympiques de la Jeunesse (COJOJ)

La contribution du CIO sert à soutenir  
la mise sur pied des Jeux Olympiques  
de la Jeunesse (JOJ). Tenus pour la 
première fois en 2010 à Singapour,  
les JOJ ont lancé une nouvelle tradition 
olympique vouée à mobiliser les  
jeunes par des programmes sportifs, 
éducatifs et culturels. 

Contribution du CIO pour soutenir les JOJ  
(millions d’USD)

JOJ d’été

2010 Singapour 	 40

2014 Nanjing 	 50

JOJ d’hiver

2012 Innsbruck 	 20

2016 Lillehammer 	 35
 
Source : états financiers vérifiés du CIO 
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Une solide situation financière

La situation financière du CIO au  
31 décembre 2016 demeure solide.  
Les actifs circulants s’élèvent à  
1.9 milliard d’USD, tandis que les actifs 
immobilisés se montent à 1.4 milliard 
d’USD. La trésorerie et les avoirs 
financiers représentent 76 % de la 
situation financière totale du CIO.
 
Le total des passifs s’élève à 1.2 milliard 
d’USD, ce qui représente 37 % de la 
situation financière globale. Celui-ci est 
totalement couvert par les actifs circu-
lants ainsi que le solde des fonds. Ceci 
montre la santé financière générale du 

CIO et la durabilité à long terme. Le solde 
des fonds s’élève à 2.1 milliards d’USD,  
ce qui représente 63 % de la position 
financière totale. Sur le solde des fonds, 
71 % sont des fonds non affectés pour 
alimenter le fonds de réserve de la 
Fondation olympique dans le cadre de  
la stratégie de gestion des risques du 
CIO, et pour couvrir les dépenses et les 
contributions prévues durant une année 
non olympique où il n’est pas comptabili-
sé de revenus liés aux Jeux. Les fonds 
affectés, se montant à 29 % du solde  
des fonds, sont destinés au financement 
des programmes annuels d’assistance 
financière aux CNO gérés par la  
Solidarité Olympique. 
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Rapport de l’organe de révision à la Session
En notre qualité d’organe de révision, 
nous avons effectué l’audit des comptes 
cumulés ci-joints de Comité International 
Olympique, comprenant l’état de la 
situation financière, l’état des activités, 
l’état du résultat global, le tableau de 
financement, l’état du mouvement des 
fonds et les notes (pages 110 à 152) pour 
l’exercice arrêté au 31 décembre 2016. 

Responsabilité de la commission exécutive 

La responsabilité de l’établissement des 
comptes cumulés, conformément aux 
International Financial Reporting Stan-
dards (IFRS), aux dispositions légales et  
à la Charte olympique, incombe à la 
commission exécutive. Cette responsabi-
lité comprend la conception, la mise  
en place et le maintien d’un système de 
contrôle interne relatif à l’établissement 
des comptes cumulés afin que ceux-ci ne 
contiennent pas d’anomalies significa-
tives, que celles-ci résultent de fraudes 
ou d’erreurs. En outre, la commission 
exécutive est responsable du choix et  
de l’application de méthodes comptables 
appropriées, ainsi que des estimations 
comptables adéquates.

Responsabilité de l’organe de révision 

Notre responsabilité consiste, sur la  
base de notre audit, à exprimer une 
opinion sur les comptes cumulés.  
Nous avons effectué notre audit confor-
mément à la loi suisse et aux Normes 
d’audit suisses ainsi qu’aux International 
Standards on Auditing. Ces normes 
requièrent de planifier et réaliser l’audit 
pour obtenir une assurance raisonnable 
que les comptes cumulés ne contiennent 
pas d’anomalies significatives.

Un audit inclut la mise en oeuvre de 
procédures d’audit en vue de recueillir 
des éléments probants concernant les 
valeurs et les informations fournies dans 
les comptes cumulés. Le choix des 
procédures d’audit relève du jugement de 
l’auditeur, de même que l’évaluation des 
risques que les comptes cumulés 
puissent contenir des anomalies significa-
tives, que celles-ci résultent de fraudes 
ou d’erreurs. Lors de l’évaluation de ces 
risques, l’auditeur prend en compte le 
système de contrôle interne relatif à 
l’établissement des comptes cumulés, 
pour définir les procédures d’audit 
adaptées aux circonstances, et non pas 
dans le but d’exprimer une opinion sur 
l’efficacité de celui-ci. Un audit comprend, 
en outre, une évaluation de l’adéquation 
des méthodes comptables appliquées, 
du caractère plausible des estimations 
comptables effectuées ainsi qu’une 
appréciation de la présentation des 
comptes cumulés dans leur ensemble. 
Nous estimons que les éléments 
probants recueillis constituent une base 
suffisante et adéquate pour fonder notre 
opinion d’audit.

Opinion d’audit 

Selon notre appréciation, les comptes 
cumulés pour l’exercice arrêté au 31 
décembre 2016 donnent une image fidèle 
du patrimoine, de la situation financière  
et des résultats en conformité avec les 
International Financial Reporting Stan-
dards (IFRS) et sont conformes à la loi 
suisse et à la Charte olympique.

Rapport sur d’autres dispositions légales 

Nous attestons que nous remplissons  
les exigences légales d’agrément 
conformément à la loi sur la surveillance 
de la révision (LSR) et d’indépendance 
(art. 69b al. 3 CC en relation avec l’art. 
728 CO) et qu’il n’existe aucun fait 
incompatible avec notre indépendance.

Conformément à l’art. 69b al. 3 CC en 
relation avec l’art. 728a al. 1 chiff. 3 CO  
et à la Norme d’audit suisse 890, nous 
attestons qu’il existe un système de 
contrôle interne relatif à l’établissement 
des comptes cumulés, défini selon les 
prescriptions de la commission exécutive.

Nous recommandons d’approuver les 
comptes cumulés qui vous sont soumis. 

PricewaterhouseCoopers SA

Michael Foley  
Expert-réviseur
Réviseur 
responsable 

Pierre-Alain 
Dévaud 
Expert-réviseur

Lausanne, le 9 juin 2017
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État de la situation financière cumulée

Notes 2016 2015
ACTIFS
Actifs circulants
Liquidités 4 970 092 417 632
Actifs financiers à la juste valeur par le biais du compte de résultat 5 829 922 954 858
Débiteurs et autres actifs circulants 7 113 372 832 813
Charges différées relatives aux Jeux Olympiques 11 – 148 817

1 913 386 2 354 120
Actifs immobilisés
Actifs financiers 5 1 004 179 1 205 665
Participation dans les entreprises associées 6 9 299 11 104
Immobilisations corporelles 8 188 264 209 358
Immobilisations incorporelles 9 69 978 47 737
Charges différées relatives aux Jeux Olympiques 11 94 316 59 470

1 366 036 1 533 334
Total actifs 3 279 422 3 887 454

PASSIFS ET SOLDE DES FONDS
Engagement à court terme
Créanciers et charges à payer 10 191 140 112 589
Avances relatives aux Jeux Olympiques 11 – 1 698 148
Revenus différés 11 95 695 154 635
Fonds réservés 12 71 463 38 046

358 298 2 003 418
Engagement à long terme
Avances relatives aux Jeux Olympiques 11 681 570 413 244
Revenus différés 11 68 722 32 127
Fonds réservés 12 39 766 –
Engagements de prévoyance nets 13 47 931 33 482
Autres engagements à long terme 14 9 306 61

847 295 478 914
Solde des fonds
Non affectés 1 497 094 1 110 605
Affectés 603 516 292 753
Différence de conversion cumulée 26 869 29 494
Couverture de flux de trésorerie (53 650) (27 730)

2 073 829 1 405 122
Total passifs et solde des fonds 3 279 422 3 887 454

Les notes figurant aux pages 115 à 152 font partie intégrante des états financiers.

Au 31 décembre (En milliers de dollars US)
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Notes Non affectés
2016 

Affectés Total
2015 
Total

REVENUS (note 2J)
Droits de télévision 15 2 868 600 – 2 868 600 –
Droits de marketing du programme TOP 409 928 – 409 928 143 015
Autres droits 16 98 701 – 98 701 5 628
Autres revenus 17 140 725 – 140 725 8 106

3 517 954 – 3 517 954 156 749

DÉPENSES
Dépenses relatives aux Jeux Olympiques, 
contributions et projets spéciaux
Dépenses relatives aux Jeux Olympiques 18 (463 744) – (463 744) –
Dépenses relatives aux Jeux Olympiques de la Jeunesse 19 (19 406) – (19 406) –
Bourses et contributions (6 340) – (6 340) (6 877)
Fonds réservés pour allocation 12 (110 000) – (110 000) –
Programme de la Solidarité Olympique 20 – (113 427) (113 427) (101 670)
Projets spéciaux (12 087) – (12 087) (8 423)

(611 577) (113 427) (725 004) (116 970)

DISTRIBUTION DE REVENUS AUX COJO, CNO, USOC ET FI
Distribution de revenus 21 (1 894 529) 428 430 (1 466 099) –

Marketing du programme TOP 21 (377 407) – (377 407) (121 544)
(2 271 936) 428 430 (1 843 506) (121 544)

Promotion du Mouvement Olympique 23 (102 087) – (102 087) (53 019)

Coûts opérationnels 22 (167 405) (4 240) (171 645) (154 811)

Excédent de (dépenses) / revenus avant revenus financiers 364 949 310 763 675 712 (289 595)
Produits (charges) financiers, nets 25 35 710 – 35 710 (36 573)
Quote-part dans le résultat des entreprises associées 6 509 – 509 394

Excédent de (dépenses) / revenus 401 168 310 763 711 931 (325 774)

État des activités cumulées

Les notes figurant aux pages 115 à 152 font partie intégrante des états financiers.

pour les exercices se terminant aux 31 décembre (En milliers de dollars US)
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2016 2015
Excédent de (dépenses) / revenus 711 931 (325 774)
Autres éléments du résultat global :
Autres éléments du résultat global qui ne seront pas reclassés dans l’état des activités
Réévaluation d’engagements postérieurs à l’emploi (14 679) (16 665)

Autres éléments du résultat global qui sont susceptibles d’être reclassés dans l’état des activités
Couverture de flux de trésorerie (25 920) (12 710)
Différence de conversion (2 625) 413

Autres éléments du résultat global pour l’année (43 224) (28 962)
Résultat global total pour l’année 668 707 (354 736)

État cumulé du résultat global

Les notes figurant aux pages 115 à 152 font partie intégrante des états financiers.

pour les exercices se terminant aux 31 décembre (En milliers de dollars US)
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2016 2015
Activités opérationnelles
Excédent de (dépenses) / revenus 711 931 (325 774)
Ajustements pour :
Excédent des revenus liés aux droits de télévision sur les distributions (1 401 461) –
Allocation aux fonds réservés 110 000 –
Reconnaissance des revenus et charges différés liés aux Jeux Olympiques, nets 89 877 –
(Produits) charges financiers (38 624) 33 107
Amortissements 48 782 32 298
Quote-part dans le résultat des entreprises associées (509) (394)
Différences de change (11 704) 6 898

(491 708) (253 865)
Variations des :
Revenus et dépenses relatifs aux Jeux Olympiques, net 1 749 25 820
Débiteurs et autres actifs circulants (666) (10 436)
Créanciers et charges à payer 26 955 (93 388)

28 038 (78 004)
Encaissement et répartition des droits de télévision
Encaissements d’avances relatives aux Jeux Olympiques 1 374 702 1 124 993
Versement d’avances relatives aux Jeux Olympiques (1 048 829) (77 724)
Augmentation de la créance contre les COJO (74 399) (247 344)
Utilisation des fonds réservés (36 817) (34 925)
(Augmentation)/diminution des créances de droits de télévision 428 970 (531 876)

643 627 233 124
Intérêts reçus 45 528 34 674
Intérêts payés (22) (4)

45 506 34 670
Liquidités nettes générées / (utilisées) par les activités opérationnelles 225 463 (64 075)

Activités d’investissement
Acquisition d’immobilisation (51 883) (47 508)
Acquisition d’actifs financiers à la juste valeur par le biais du compte de résultat (403 430) (620 240)
Ventes d’actifs financiers à la juste valeur par le biais du compte de résultat 770 343 886 107
Dividende reçu des entreprises associées 256 262
Vente de participation dans les entreprises associées 1897 389
Liquidités nettes générées / (utilisées) par les activités d’investissement 317 183 219 010

Activités de financement

Emission d’emprunts 8 752 –
Liquidités nettes générées / (utilisées) par les activités de financement 8 752 –
Augmentation / (diminution) des liquidités 551 398 154 935

Mouvement des liquidités
Au début de l’exercice 417 632 261 205
Augmentation / (diminution) 551 398 154 935
Effets des modifications des cours de changes 1 062 1 492
A la fin de l’exercice 970 092 417 632

Tableau de financement cumulé

Les notes figurant aux pages 115 à 152 font partie intégrante des états financiers.

pour les exercices se terminant aux 31 décembre (En milliers de dollars US)
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Fonds non
affectés

Fonds
affectés

Différences 
de conversion

cumulées

Couverture
de flux de
trésorerie

 
Total

Solde au 1er janvier 2015 1 346 474 399 323 29 081 (15 020) 1 759 858
Excédent de revenus / (dépenses)  
reconnu dans l’état des activités (219 204) (106 570) – – (325 774)
Autres éléments du résultat global pour l’année (16 665) – 413 (12 710) (28 962)
(Perte) / bénéfice global pour l’année (354 736)

Solde au 31 décembre 2015 1 110 605 292 753 29 494 (27 730) 1 405 122
Excédent de revenus / (dépenses) 
reconnu dans l’état des activités 401 168 310 763 – – 711 931
Autres éléments du résultat global pour l’année (14 679) – (2 625) (25 920) (43 224)
(Perte) / bénéfice global pour l’année 668 707

Solde au 31 décembre 2016 1 497 094 603 516 26 869 (53 650) 2 073 829

État du mouvement des fonds cumulés

Les notes figurant aux pages 115 à 152 font partie intégrante des états financiers.

pour les exercices se terminant aux 31 décembre (En milliers de dollars US)
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Notes aux états financiers cumulés

Le Comité International Olympique (CIO), 
domicilié à Lausanne, Suisse, est une 
organisation internationale non gouverne-
mentale à but non lucratif, en la forme 
d’une association dotée de la personnali-
té juridique. La mission du CIO est de 
diriger le Mouvement olympique en 
conformité avec la Charte olympique.  
Le Mouvement olympique comprend  
les organisations, athlètes et autres 
personnes qui ont accepté d’être guidés 
par la Charte olympique, y compris,  
en plus du CIO, les Fédérations Interna-
tionales (FI), les Comités Nationaux 
Olympiques (CNO) incluant le Comité 
Olympique des Etats-Unis d’Amérique 
(USOC) et les comités d’organisation  
des Jeux Olympiques (COJO).

Les revenus du CIO sont en grande  
partie générés par des redevances sur 
les droits de télévision relatifs aux Jeux 
Olympiques, mais aussi par l’exploitation 
commerciale du symbole olympique  
et des emblèmes olympiques.

Outre les activités du CIO, ces états 
financiers cumulés comprennent  
les activités des organisations et 
programmes suivants :
	� La Fondation Olympique pour la Culture 
et le Patrimoine (FOCP), une fondation 
régie par les règles du Code civil suisse. 
Le CIO lui a confié la tâche de dépeindre 
l’histoire et le développement du 
Mouvement olympique au fil des années 
et d’associer plus étroitement le Mouve- 
ment olympique avec l’art et la culture, 
aussi bien à l’attention des spécialistes 
que pour le public en général.

1. Activité

	� La Fondation Olympique (FO), une 
fondation régie par les règles du Code 
civil suisse. Le CIO lui a confié la tâche 
de soutenir les activités du Mouvement 
olympique dans les domaines de la 
culture, de l’éducation et du sport.

	� La Solidarité Olympique (SO), un 
programme développé conjointement 
par le CIO et les CNO. Son but est de 
fournir assistance aux CNO officielle-
ment reconnus, plus particulièrement 
les plus démunis, pour qu’ils puissent 
accomplir leur mission et faire 
connaître les idéaux du Mouvement 
olympique.

	� IOC Television and Marketing Services 
SA (IOCTMS), une société dont la FO 
détient 100% des parts, qui gère le 
programme international de parrainage 
du CIO, les diverses activités marketing 
ainsi que les activités liées aux droits 
télévisuels et autres médias.

	� Le programme TOP (The Olympic 
Partners), le programme international 
de parrainage du CIO géré par IOCTMS.

	� Olympic Broadcasting Services SA 
(OBS SA), une société dont la FO 
détient 100% des parts, qui fournit tous 
les services relatifs à l’établissement et 
à la gestion de la fonction « diffuseur 
hôte » des Jeux Olympiques.

	� Olympic Broadcasting Services SL 
(OBS SL), une société qui fournit des 
services à OBS SA et détenue à  
100% par cette dernière.

	� Olympic Channel Services SA (OCS 
SA), une société dont la FO détient 
100% des parts, qui fournit tous  
types de services en relation avec les 
programmes audiovisuels en lien avec 
le Mouvement Olympique et le sport  
et pour assurer la distribution de ces 
programmes à travers tous les médias 
disponibles, y compris grâce à la 
diffusion numérique et linéaire.

	� Olympic Channel Services Spain SL 
(OCS SL), une société qui fournit  
des services à OCS SA et détenue  
à 100% par cette dernière.

Les activités de la FOCP, de la FO, 
de la SO, de IOCTMS, du programme 
TOP, de OBS SA, de OBS SL, de OCS 
SA et de OCS SL ont été cumulées avec 
celles du CIO (ensemble, le CIO ou le 
Groupe) étant donné que ce dernier 
détient la majorité des droits de vote ou  
le contrôle du conseil de chaque 
organisation et programme.
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Les droits de télévision sont collectés  
en USD, EUR, JPY, GBP, CAD et AUD.  
La redistribution de ces mêmes droits  
est effectuée en USD et EUR.

Changements dans la présentation

Certains montants comparatifs de l’état 
de la situation financière ont été retraités 
à des fins de comparaison.

L’adoption de nouvelles normes ou 
interprétations au 1er janvier 2016 n’a pas 
eu d’effet significatif sur les principes 
comptables, la situation financière ou la 
performance du Groupe.

2. Base de présentation et résumé  
des principes comptables essentiels
a) Base de préparation

Les états financiers cumulés sont établis 
sur la base des normes internationales 
d’information financière (IFRS) et en 
conformité avec ces dernières. Les 
principes comptables essentiels sont 
décrits ci-dessous et ont été invariable-
ment appliqués au cours des périodes 
présentées, sauf indication contraire.  
Les états financiers sont préparés  
selon la convention du coût historique,  
à l’exception des actifs financiers à la 
juste valeur par le biais du compte de 
résultat et des instruments financiers 
dérivés, lesquels sont présentés à leur 
juste valeur. Les transactions et les soldes 
entre les organisations et programmes 
inclus dans les états financiers cumulés 
ont été éliminés.

La préparation des états financiers en 
conformité avec les Normes internatio-
nales d’information financière (IFRS) 
suppose le recours à des estimations 
comptables et nécessite d’exercer un 
jugement dans le cadre de l’application 
des principes comptables. En particulier, 
des hypothèses significatives sont utilisées 
pour la détermination des obligations 
inhérentes au plan de prévoyance à 
primauté de prestation (note 13).

Ces états financiers cumulés ont été 
approuvés par la commission exécutive 
du CIO le 9 juin 2017.

Les chiffres produits dans ces états 
financiers cumulés sont présentés en 
USD en raison du caractère international 
des activités du CIO, et du fait que les 
revenus sont majoritairement libellés  
dans cette monnaie.

Normes, amendements et interprétations 
pas encore effectives et qui n’ont pas été 
encore appliquées

Un certain nombre de nouvelles normes 
et amendements de normes et interpréta-
tions sont applicables pour les exercices 
ouverts à compter du 1er janvier 2016, et 
n’ont été pas appliqués dans la prépara-
tion de ces états financiers cumulés.

Norme 	 Intitulé		  Date effective

IFRS 9 	 Instruments financiers (Version intégrale) (Juillet 2014) 	 01/01/2018 

IFRS 15 	 Produits des activités ordinaires tirés des contrats conclus avec des clients 	 01/01/2018 

IFRS 16 	 Contrats de location 		  01/01/2019 

Sur la base d’une analyse préliminaire,  
le Groupe n’attend pas d’effet significatif 
sur les états financiers cumulés de 
l’application d’IFRS 9 et IFRS 15.

Le Groupe n’a pas encore évalué l’effet 
de l’adoption d’IFRS 16 sur ces états 
financiers cumulés. Il n’y a pas d’autres 
interprétations IFRS ou IFRIC non 
effectives qui auraient un effet significatif 
sur le Groupe.
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c) Consolidation

Filiales
 
Les filiales sont toutes les entités  
(y compris les entités structurées)  
sur lesquelles le Groupe a le contrôle.  
Le Groupe contrôle une entité lorsqu’il  
est exposé à, ou qu’il a les droits sur, 
des rendements variables issus de sa 
participation dans la société et lorsqu’il  
est en mesure d’influencer ces rende-
ments à travers le pouvoir qu’il exerce sur 
la société. Les filiales sont consolidées  
par intégration globale à compter de la 
date à laquelle le contrôle est transféré  
au Groupe. Elles sont déconsolidées à 
compter de la date à laquelle le contrôle 
cesse d’être exercé.

La méthode de l’acquisition est utilisée 
pour comptabiliser l’acquisition de filiales 
par le Groupe. Le coût d’une acquisition 
correspond à la juste valeur des actifs 
remis, des passifs encourus et des 
instruments de capitaux propres émis par 
le Groupe. Le coût d’acquisition inclut la 
juste valeur de tout actif ou passif résultant 
d’un accord de contrepartie éventuelle. 
Les frais connexes à l’acquisition sont 
comptabilisés en charges au moment où 
ils sont encourus. Les actifs identifiables 
acquis, les passifs identifiables et les 
passifs éventuels assumés lors d’un 
regroupement d’entreprises sont initiale-
ment évalués à leur juste valeur à la date 
d’acquisition. Pour chaque acquisition,  
le Groupe enregistre tout intérêt ne 
donnant pas le contrôle sur l’entreprise 
acquise soit à la juste valeur soit à la  
valeur proportionnelle des actifs net des 
intérêts ne donnant pas le contrôle.

1 USD contre 
2016       2015 2016      2015
Taux de clôture Taux moyens

Franc suisse CHF 1.0190 0.9998 0.9883 0.9649
Euro EUR 0.9505 0.9204 0.9069 0.9069

b) Conversion des monnaies 
étrangères

Sociétés du Groupe 

Les éléments inclus dans les états 
financiers de chacune des entités du 
Groupe sont évalués en utilisant la
monnaie de l’environnement économique 
principal dans lequel l’entité exerce ses 
activités (« la monnaie fonctionnelle »). 

Les états des activités de toutes les 
entités du Groupe dont la monnaie 
fonctionnelle est différente de la monnaie 
de présentation sont convertis en USD 
aux taux de change moyens de l’année  
et les états de situation financière aux 
taux de clôture au 31 décembre. Les 
différences de conversion en résultant 
sont comptabilisées dans l’état de 
mouvement des fonds cumulés.

Les principaux taux de change utilisés 
sont les suivants :

Transactions et soldes

Les revenus et dépenses en monnaies 
étrangères sont comptabilisés aux taux 
de change en vigueur à la date des 
transactions. Les gains et les pertes 
générés par le règlement de ces transac-
tions et par la conversion des actifs et 
passifs monétaires libellés en monnaies 
étrangères, sont comptabilisés dans l’état 
des activités. Les éléments non moné-
taires libellés en monnaies étrangères,  
qui sont évalués au coût historique, sont 
convertis en utilisant le taux de change  
en vigueur à la date de la transaction.
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2. Base de présentation et résumé des  
principes comptables essentiels (suite)

L’excédent de contrepartie transférée,  
le montant de toute participation ne 
donnant pas le contrôle sur l’entreprise 
acquise ainsi que la juste valeur à la date 
d’acquisition de la participation précédem-
ment détenue par l’acquéreur dans 
l’entreprise acquise par rapport à la juste 
valeur des actifs nets identifiables acquis 
évalués à la juste valeur sont comptabili-
sés en tant que goodwill. Lorsque ce 
montant est inférieur à la juste valeur des 
actifs nets acquis dans la filiale acquise, 
lors d’acquisition à des conditions 
avantageuses, l’écart est comptabilisé 
directement dans l’état des activités.

Les transactions intragroupes, les soldes 
et les profits latents sur les opérations 
entre sociétés du Groupe sont éliminés. 
Les pertes latentes sont également 
éliminées. Les méthodes comptables  
des filiales ont été alignées sur celles  
du Groupe.

Transactions et participations ne donnant 
pas le contrôle

Le Groupe comptabilise les transactions 
avec ses participations ne donnant pas  
de contrôle comme des transactions avec 
ses actionnaires. Concernant les acquisi-
tions de participations ne donnant pas le 
contrôle, la différence entre le montant 
payé et la part acquise de la valeur nette 
comptable de la filiale est comptabilisée  
en capitaux propres. En cas de cessions  
à des participations ne donnant pas le 
contrôle, les gains et pertes sont égale-
ment comptabilisés en capitaux propres.

Lorsque le Groupe perd le contrôle ou son 
influence notable, il réévalue toute 
participation conservée dans l’ancienne 

filiale à sa juste valeur, et comptabilise 
toute différence par rapport à la valeur 
comptable dans le compte de résultat.  
La juste valeur représente la valeur 
comptable initiale à des fins de comptabili-
sation subséquente de la participation 
conservée en tant qu’entreprise associée, 
de coentreprise ou d’actif financier.  
De plus, tous les montants reconnus 
précédemment dans le résultat global 
relatifs à cette participation sont comptabi-
lisés comme si le Groupe avait directe-
ment sorti les actifs et les passifs corres-
pondants. Ceci pourrait conduire à la 
reclassification de montants précédem-
ment comptabilisés dans l’état du résultat 
global dans l’état des activités.

Lorsque le pourcentage de détention  
dans une entreprise associée est réduit 
mais que l’influence notable est conser-
vée, seule une part proportionnelle des 
montants précédemment reconnus dans 
l’état du résultat global est reclassée  
dans le compte de résultats.

Entreprises associées

Les entreprises associées sont toutes  
les entités dont le Groupe ne détient pas  
le contrôle, mais sur lesquelles il exerce 
une influence notable qui s’accompagne 
généralement d’une participation 
comprise entre 20 % et 50 % des droits  
de vote. Les participations dans les 
entreprises associées sont comptabili-
sées selon la méthode de la mise en 
équivalence et initialement comptabili-
sées à leur coût. La participation du 
Groupe dans les entreprises associées 
comprend le goodwill (net de tout  
cumul de pertes de valeur) identifié lors 
de l’acquisition.

La quote-part du Groupe dans le résultat 
des entreprises associées postérieure-
ment à l’acquisition est comptabilisée  
en résultat consolidé et sa quote-part 
dans les variations du résultat global est 
comptabilisée dans l’état du résultat 
global. La valeur comptable de la 
participation est ajustée du montant 
cumulé des variations postérieures à 
l’acquisition. Lorsque la quote-part du 
Groupe dans les pertes d’une entreprise 
associée est supérieure ou égale à sa 
participation dans l’entreprise associée,  
y compris toute créance non garantie,  
le Groupe ne comptabilise pas de pertes 
supplémentaires, sauf s’il a encouru une 
obligation ou effectué des paiements au 
nom de l’entreprise associée.

Les gains latents sur les transactions entre 
le Groupe et ses entreprises associées 
sont éliminés en proportion de la partici-
pation du Groupe dans les entreprises 
associées. Les pertes latentes sont 
également éliminées, à moins qu’en cas 
d’actif cédé, la transaction n’indique une 
perte de valeur. Les méthodes comptables 
des entreprises associées ont été modi-
fiées lorsque c’était nécessaire afin de les 
aligner sur celles adoptées par le Groupe.

Les gains et les pertes de dilution dans les 
entreprises associées sont comptabilisés 
au compte de résultat.

d) Actifs financiers 

Le Groupe classe ses actifs financiers 
selon les catégories suivantes : actifs 
financiers à la juste valeur par le biais du 
compte de résultat et prêts et créances. 
La classification est liée à l’objet pour 
lequel l’actif financier a été acquis.  
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e) Charges différées 

Les charges relatives aux Jeux Olympiques 
qui n’ont pas encore eu lieu sont différées 
et reconnues dans l’état des activités  
lors de l’achèvement complet des Jeux 
Olympiques et Jeux Olympiques de la 
Jeunesse, y compris certaines dépenses 
relatives à des projets qui profitent à 
plusieurs éditions.

f) Immobilisations corporelles

Les immobilisations corporelles sont 
comptabilisées au coût d’acquisition, 
déduction faite des amortissements 
cumulés. Le matériel de radio-télédiffusion 
est amorti en fonction de son utilisation au 
cours des Jeux Olympiques d’hiver et des 
Jeux de l’Olympiade une année sur deux.

Les amortissements d’immobilisations 
corporelles sont calculés selon la méthode 
linéaire et basés sur la durée de vie utile 
des immobilisations définie comme suit :

Immeubles 50 ans

Installations immobilières  
et aménagements extérieurs

de 20 à 25 ans 

Aménagements immobiliers, 
meubles et équipements

de 4 à 10 ans 

Matériel informatique de 4 à 5 ans

Collections de 0 à 25 ans

Les terrains sont comptabilisés au coût 
d’acquisition et ne font pas l’objet 
d’amortissement.

Les nouvelles installations et les rénova-
tions importantes sont capitalisées ; 
l’entretien, les réparations et les remplace-
ments mineurs sont comptabilisés dans 
l’état des activités au moment où ils 
interviennent. La charge d’amortissement 
relative au matériel de radio-télédiffusion 
est incluse dans les dépenses relatives 
aux Jeux Olympiques.

La période et la méthode d’amortissement 
sont revues au moins à la fin de chaque 
exercice comptable.

ou lorsque le CIO a transféré quasiment 
tous les droits et risques qui leur sont 
attachés. Les prêts et créances sont 
reconnus au coût amorti selon la méthode 
du taux d’intérêt effectif.

Les gains et les pertes provenant des 
réévaluations des actifs financiers à la juste 
valeur par le biais du compte de résultat,  
y compris les intérêts et les revenus de 
dividendes, sont présentés dans l’état des 
activités parmi les charges financières, 
nettes, au cours de la période concernée.

La direction décide de la classification  
des actifs financiers au moment de leur 
comptabilisation et remet en cause  
cette désignation à chaque date d’arrêté 
des comptes.

Actifs financiers à la juste valeur par  
le biais du compte de résultat

Un actif financier est ainsi défini s’il est 
acquis en vue d’être vendu à court terme 
ou s’il est ainsi qualifié par la direction.  
Les instruments dérivés sont également 
inclus dans cette catégorie. Les actifs de 
cette catégorie sont considérés comme 
actifs circulants si leur cession est prévue 
dans les 12 mois suivant la date de  
clôture de l’exercice.

Prêts et créances

Les prêts et créances sont des actifs 
financiers non dérivés ayant des conditions 
de paiement fixes évaluables, qui ne sont 
pas cotés sur un marché public. Ils sont 
inclus dans les actifs circulants sauf si leur 
échéance se situe plus de 12 mois après 
la date de clôture de l’exercice. Dans ce 
dernier cas, ils sont classés parmi les 
actifs immobilisés.

Les acquisitions et cessions de placements 
sont enregistrées à la date de leur 
règlement. Les actifs financiers à la juste 
valeur par le biais du compte de résultat 
sont initialement comptabilisés à leur  
juste valeur et les coûts d’acquisition  
sont enregistrés dans l’état des activités.  
Ils sont par la suite maintenus à leur juste 
valeur. Les placements ne sont plus 
comptabilisés à compter de la date à 
laquelle le droit de percevoir des fonds  
qui leur est attaché a expiré ou a été cédé, 
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h) Production de contenu 

La production de contenu pour la 
plateforme digitale de la chaîne olympique 
est évaluée initialement au coût de 
production ou d’acquisition du contenu  
et est comptabilisée immédiatement dans 
l’état des activités, dans les les coûts de  
la chaîne olympique (détaillés dans 
« Promotion du Mouvement olympique »).

i) Obligations du fonds de prévoyance 

Le Groupe finance plusieurs plans de 
prévoyance pour les employés du CIO,  
de la FOCP, de la FO et de IOCTMS.  
Ces plans sont de type cash-balance 
plan, assimilés à des plans en primauté  
de prestations pour le traitement selon la 

j) Fonds affectés 

Les fonds affectés au financement du 
programme quadriennal de la Solidarité 
Olympique sont présentés sous les fonds 
affectés dans les états financiers cumulés. 
Le solde de ces fonds comprend les 

2. Base de présentation et résumé des  
principes comptables essentiels (suite)

k) Reconnaissance des revenus 
 
Droits de télévision 

Les redevances sur les droits de télévision 
pour la diffusion des Jeux Olympiques et 
des JOJ sont reconnues lors de 
l’achèvement complet des Jeux. Les 
acomptes reçus par le CIO avant cette 
date sont différés puisqu’ils pourraient être 
remboursables en tout temps, entièrement 
ou en partie, aux chaînes de télévision 
jusqu’à l’achèvement des Jeux, au cas où 
l’une ou plusieurs des conditions stipulées 
dans les contrats devraient se réaliser.  
Les intérêts créanciers sur les acomptes 
reçus sont au bénéfice du CIO et sont 
comptabilisés comme revenus d’intérêt 
lorsqu’ils se réalisent.

Droits du programme TOP

Les revenus des droits du programme 
TOP sont reçus en partie en espèces, 
auquel cas ils sont comptabilisés sur une 
base linéaire. L’autre partie de ces revenus 
est reçue sous forme de biens ou de 
services (valeur en nature). La valeur en 
nature est reconnue sur une base linéaire 
pendant la période du contrat et durant 
l’année des Jeux de l’Olympiade ou des 
Jeux Olympiques d’hiver pour les COJO. 
Les revenus perçus sous forme de valeur 
en nature sont comptabilisés sur la base 
de leur juste valeur. Celle-ci correspond au 
prix du marché estimé que l’on peut 
obtenir entre parties bien informées 
consentantes et agissant dans des 
conditions de concurrence normales.

norme comptable. Les actifs de ces plans 
de prévoyance sont détenus dans un 
fonds séparé et indépendant des actifs du 
Groupe. Par ailleurs, le Groupe verse des 
contributions à des plans de prévoyance 
pour OBS SL et OCS SL.

Les passifs ou actifs enregistrés au bilan 
au titre des régimes à prestations définies 
correspondent à la valeur actualisée de 
l’obligation au titre des prestations définies 
à la date de clôture, après déduction de la 
juste valeur des acti fs du régime. 
L’obligation au titre des prestations définies 
est évaluée annuellement par un actuaire 
indépendant en utilisant la méthode du 
coût unitaire projeté. La valeur actualisée 
des paiements futurs d’actualisation 
déterminé par référence à un taux de 
marché fondé sur le taux d’intérêt d’obliga-
tions émises par des entités de première 
catégorie dont l’échéance est cohérente 
avec la durée des engagements au titre 
des avantages postérieurs à l’emploi.

Les écarts actuariels provenant des écarts 
entre les estimations et la réalité et de 
l’évolution des hypothèses actuarielles  
et sont reconnus en Autres éléments du 
résultat global durant la période pendant 
laquelle ils sont générés.

Les coûts des services passés sont  
immédiatement enregistrés dans l’état  
des activités.

g) Immobilisations incorporelles

Les immobilisations incorporelles sont 
initialement évaluées sur la base des coûts 
encourus pour acquérir les actifs ou les 
mettre en service. Après la première 
comptabilisation, ils sont comptabilisés  
au coût d’acquisition, déduction faite des 
amortissements cumulés et des pertes  
de valeurs cumulées. 

L’amortissement est calculé selon la 
méthode linéaire et basée sur la durée  
de vie utile des immobilisations définie 
comme suit :

Logiciels et licences de 4 à 5 ans

Médiathèque de 4 à 10 ans

Collections de 0 à 6 ans

La période et la méthode d’amortissement 
sont revues au moins à la fin de chaque 
exercice comptable.

allocations non utilisées des programmes 
quadriennaux précédents à reporter sur le 
programme quadriennal 2017-2020.
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n) Comptabilisation des instruments 
financiers dérivés et des opérations 
de couverture

l) Distribution des revenus 

En application de la recommandation  
faite durant le XIIIe Congrès olympique  
à Copenhague en 2009, les revenus 
distribuables incluent les revenus en 
liquide et en nature des droits de télévi-
sion, des droits du programme TOP et  
une partie des revenus issus des royalties. 
La part des revenus distribués aux 
COJOs, à l’USOC et les coûts relatifs  
aux Jeux Olympiques sont déduits du 
revenu afin de calculer la part égale 
attribuable aux FI, CNO et au CIO.

Les redevances des droits du programme 
TOP, déduction faite des frais de gestion, 
sont réparties entre le CIO, les COJO  
et les CNO sur la base d’une formule 
standard convenue entre les parties. 

Cette répartition est enregistrée selon  
la politique mentionnée ci-dessus relative 
à la reconnaissance des droits du 
programme TOP.

m) Impôts sur le bénéfice 

Le CIO, la FO et la FOCP sont exemptés 
de paiement d’impôts sur le bénéfice.  
Les impôts sur le bénéfice enregistrés  
par IOCTMS, OBS SA et OBS SL aux  
31 décembre 2016 et 2015 sont compris 
dans la rubrique « coûts opérationnels » 
pour un montant de USD 2.234 millions  
en 2016 et USD 0.224 million en 2015.  
Les impôts sur le bénéfice dépensés  
par OCS SA and OCS SL sont inclus  
dans les coûts de la promotion du 
Mouvement olympique pour un montant 
de USD 0.724 million en 2016 et  
USD 0.03 million en 2015.

Les instruments financiers dérivés sont 
initialement reconnus à leur juste valeur à 
la date de conclusion du contrat et sont, 
subséquemment réévalués à leur juste 
valeur. La méthode de reconnaissance  
du gain ou de la perte dépend du fait que 
l’instrument financier dérivé soit déterminé 
comme étant un instrument de couverture 
et si tel est le cas, de la nature de  
l’élément couvert.

Tout changement de la juste valeur 
d’instruments financiers dérivés non 
considérés comme des instruments  
de couverture sont immédiatement 
constatés dans l’état des activités.

Le Groupe désigne certains instruments 
financiers dérivés comme instruments de 
couverture d’un risque particulier associé 
à un actif ou passif comptabilisé ou d’une 
transaction prévue hautement probable 
(couverture des flux de trésorerie).

Certaines transactions d’instruments 
financiers procurent une couverture 
économique adéquate selon les principes 
de gestion des risques du Groupe ; 

toutefois, elles ne sont pas qualifiées de 
couverture en vertu des règles spécifiques 
de la norme IAS 39. Par conséquent, 
l’instrument de couverture et l’élément 
couvert sont comptabilisés de façon 
indépendante comme s’il n’y avait pas  
de relation de couverture.

Au début de la transaction, le Groupe 
documente la relation entre les instruments 
de couverture et les éléments couverts, 
ainsi que les objectifs du management en 
matière de risque et la stratégie concer-
nant les diverses opérations de couver-
ture. Le Groupe documente également 
ses évaluations, à la fois au début de 
l’opération de couverture et sur une base 
continue afin de savoir si les instruments 
financiers dérivés utilisés dans opérations 
de couverture sont hautement efficaces 
pour compenser les variations des flux  
de trésorerie des éléments couverts.

Couverture du flux de trésorerie

La partie efficace des variations de la juste 
valeur des actifs financiers désignés 
comme instrument de couverture de flux 
de trésorerie est constatée dans les autres 
éléments du résultat global. Les montants 
accumulés dans les capitaux propres sont 
transférés à l’état des activités sur la 
période pendant laquelle l’élément couvert 
affecte l’état des activités (par exemple, 
lorsque la transaction prévue et faisant 
l’objet de la couverture a lieu). Lorsqu’un 
instrument de couverture arrive à 
échéance ou est cédé, ou lorsqu’il ne 
remplit plus les critères d’application de  
la comptabilité de couverture, le profit ou 
la perte cumulé(e) constaté(e) en capitaux 
propres est maintenu(e) en capitaux 
propres et reprise en résultat lorsque la 
transaction prévue affecte l’état des 
activités. Lorsque la réalisation de 
l’opération prévue n’est plus probable,  
le gain ou la perte accumulée dans  
les fonds propres est immédiatement 
transférée à l’état des activités sous  
les charges financières, nettes.

Autres droits

Les autres droits comprennent les revenus 
provenant de l’exploitation commerciale 
du symbole olympique et des emblèmes 
olympiques. Ces revenus représentent la 
part du Groupe relative aux programmes 
de marketing des COJO et des revenus 
provenant du parrainage, des licences  
et d’autres accords avec des fournisseurs. 
Les revenus qui sont liés aux Jeux 
Olympiques sont différés jusqu’à l’année 
des Jeux, alors que les autres revenus 
sont comptabilisés durant la période au 
cours de laquelle le paiement est dû.  
Une partie de ces revenus est perçue 
sous forme de biens ou de services  
(valeur en nature).
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3. Gestion du risque financier

a) Facteurs de risque financier 

Les activités du Groupe l’exposent à tout 
un éventail de risques financiers, parmi 
lesquels les fluctuations des taux de 
change et des taux d’intérêt. Son pro-
gramme global de gestion des risques  
vise à minimiser les potentiels effets 
défavorables sur ses activités. Pour couvrir 
certains risques, le Groupe utilise des 
instruments financiers dérivés tels que  
des options sur devises, des swaps de 
taux d’intérêt, des swaptions et des 
contrats à terme.

La gestion du risque est effectuée par le 
service de trésorerie du CIO dans le cadre 
des limites fixées par le comité de gestion 
financière du CIO et selon les politiques 
approuvées par la commission exécutive 
du CIO.

Risque de change
 
Le Groupe est exposé au risque de 
change principalement parce que la 
plupart de ses revenus sont générés  
en diverses monnaies, notamment en  
USD, EUR, GBP, AUD, CAD et JPY, alors 
que ses charges opérationnelles sont 
essentiellement libellés en francs suisses.  
Des options sur devises et des contrats à 
terme sont utilisés pour réduire l’exposition 
au risque.

La juste valeur intégrale d’un instrument 
financier dérivé est classé comme un actif 
ou passif à long terme lorsque l’élément 
couvert résiduel est supérieur à 12 mois  
et comme un actif ou passif à court terme 
lorsque la durée de vie résiduelle jusqu’à 
l’échéance est inférieure à 12 mois. Les 
dérivés détenus à des fins de négoce sont 
comptabilisés comme actifs ou passifs à 
court terme.

Une partie du portefeuille en JPY du CIO 
s’élevant à USD 401.3 millions (2015 :  
USD 235.5 millions), a été désignée 
comme instrument de couverture pour 
couvrir le risque de change sur les futurs 
décaissements en JPY de la contribution 
du CIO (couverture de flux de trésorerie).  
La contribution sera payée par le Groupe 
entre 2017 et 2020. Elle sera allouée aux 
dépenses des Jeux Olympiques de Tokyo 
2020. La partie efficace de la perte de 
change liée aux JPY a été reconnue dans 
les autres éléments du résultat global pour 
un montant total de USD 16.2 millions  
(2015 : perte de USD 0.4 million).

Un contrat à terme de devises s’élevant  
à USD 550.6 millions (2015 : USD 550.6 
millions) a été désigné comme instrument 
de couverture pour couvrir le risque de 
change sur les futures avances de droit de 
diffusion contractuelles en JPY (couverture 
de flux de trésorerie). Les avances 
contractuelles seront reçues par le Groupe 
entre 2017 et 2024. Elles seront allouées 
aux futurs revenus des Jeux, pour les Jeux 
Olympiques de 2018 à 2024. La partie 
efficace des variations de la juste valeur 
liée au contrat à terme a été reconnue 
dans les autres éléments du résultat 
global, pour une perte totale de USD 13.7 
millions (2015 : gain de USD 1.6 million).

Une partie du portefeuille en EUR du  
CIO, s’élevant à USD 65.2 millions  
(2015 : USD 116.4 millions), a été désignée 
comme instrument de couverture pour 
couvrir le risque de change sur les futurs 
décaissements en EUR de la contribution 
du CIO (couverture de flux de trésorerie).  
Les décaissements seront payés par le 
Groupe entre 2017 et 2024. Ils seront 
alloués aux dépenses des futurs Jeux 
Olympiques entre 2018 et 2024. La partie 
efficace de la perte de change liée aux 
EUR a été reconnue dans les autres 
éléments du résultat global pour un 
montant total de USD 1.3 million  
(2015 : perte de USD 13.9 millions).

En 2016, le gain de USD 3.6 millions  
(2015 : gain de USD 0.6 million) relatif à la 
portion inefficace a été reconnue immédia-
tement dans l’état des activités dans les 
produits (charges) financiers, nets.

En 2016, la charge différée relative  
à la couverture du flux de trésorerie  
a été recyclée des autres éléments  
du résultat global au état des activités  
pour un montant de USD 5.2 millions  
(2015 : USD 0 million). 
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2016 2015

Impact sur le P/L Impact sur les fonds Impact sur le P/L Impact sur les fonds
Depréciation

de 10 %  
par rapport 

au USD

Appréciation
de 10 %  

par rapport 
au USD

Depréciation
de 10 %  

par rapport 
au USD

Appréciation
de 10 %  

par rapport 
au USD

Depréciation
de 10 %  

par rapport 
au USD

Appréciation
de 10 %  

par rapport 
au USD

Depréciation
de 10 %  

par rapport 
au USD

Appréciation
de 10 %  

par rapport 
au USD

EUR 5.4 (5.4) (6.5) 6.5 (9.4) 12.5 (11.6) 11.6

JPY 0.0 (0.0) 4.1 (13.9) 0.0 (0.0) 25.2 (32.0)

CHF (36.0) 39.1  –  – (14.9) 20.4  –  –

AUD (4.0) 4.0 – – (8.2) 8.2 – –

GBP (4.2) 4.2 – – (6.5) 6.5 – –

CAD (4.0) 4.0 – – (8.7) 8.7 – –

Le tableau suivant montre la sensibilité du Groupe aux monnaies étrangères ci-dessus :

123

CRÉDIBILITÉ, DURABILITÉ ET JEUNESSE RAPPORT ANNUEL DU CIO 2016

ÉTATS FINANCIERS



3. Gestion du risque financier (suite)

a) Facteurs de risque financier  
(suite)

Risque de taux d’intérêt 
 
Le Groupe est exposé au risque de taux 
d’intérêt par l’impact de variation des taux 
sur les actifs portants intérêts. Ce risque 
est en partie géré par l’utilisation d’instru-
ments financiers dérivés, tels que des 
swaps de taux d’intérêt et de swaptions.

Au 31 décembre 2016, si les taux  
d’intérêt avaient été supérieurs de  
1 %, toutes autres variables étant par 
ailleurs constantes, l’excédent de revenus 
de l’exercice aurait été inférieur de USD 
16.5 millions (2015 : USD 26.8 millions) 
principalement en raison de variations de 
juste valeur des obligations incluses dans 
les actifs financiers à la juste valeur par le 
biais du compte de résultat. Si les taux 
d’intérêt avaient été inférieurs de 1 %, 
l’excédent de revenus aurait été  
supérieur de USD 16.9 millions (2015 : 
USD 26.8 millions).

Risque de crédit

La plupart des revenus du Groupe sont 
générés par les redevances sur les droits 
de télévision et autres droits. Le Groupe 
estime que toutes les sommes dues en 
vertu de ces droits sont recouvrables dans 
leur totalité. Le Groupe a pour politique de 
limiter son exposition au risque de crédit  
et d’investissement. Les liquidités sont 
placées auprès d’importantes banques 
suisses; c’est également avec ces 
dernières que sont conclus les instruments 
dérivés et les contrats de dépôt. Les titres 
d’investissement comprennent des notes 
émises par d’importantes sociétés et 
entités gouvernementales de même que 
des parts de fonds de placement émises 
par d’importantes banques.

Risque de marché
 
Le Groupe est soumis aux risques de 
marché en raison de ses actifs financiers  
à la juste valeur par le biais du compte  
de résultat autres que les instruments  
du marché monétaire. Ce risque est géré 
par le Groupe au moyen des procédures 
de gestion des risques financiers décrites 
ci-dessous.

Au 31 décembre 2016, si les indices des 
marchés actions avaient été supérieurs/
inférieurs de 10 %, toutes autres variables 
étant par ailleurs constantes, l’excédent de 
revenus (dépenses) de l’exercice aurait été 
inférieur/supérieur de USD 37.9 millions 
(2015 : USD 39.0 millions), principalement 
du fait des pertes ou gains de juste valeur 
des instruments financiers à la juste valeur 
par le biais du compte de résultat.

Risque de trésorerie
 
Le service de trésorerie du CIO contrôle  
et gère les liquidités du Groupe et prépare 
régulièrement des prévisions concernant 
la position future de ses liquidités. Ces 
prévisions tiennent compte de clauses
contractuelles pour les entrées et sorties 
de fonds en vertu des accords portant sur 
les droits de diffusion et du programme 
TOP, du financement des obligations 
contractuelles du CIO envers les autres 
organisations du Mouvement olympique  
et des frais de fonctionnement des 
programmes et des entités du Groupe.

Le tableau ci-après ventile par échéance 
les engagements financiers non dérivés  
et les passifs financiers dérivés nets  
en fonction de la période restant à  
courir entre la date du bilan et la  
date d’échéance contractuelle. Les 
montants figurant dans le tableau 
correspondent à la valeur non actualisée 
des flux de trésorerie contractuels.
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Principes et objectifs généraux
 
Le CIO reçoit des fonds et les distribue 
aux différentes composantes du Mouve-
ment olympique. La commission des 
finances et la commission exécutive 
souhaitent adopter des principes et 
procédures régissant la gestion de ces 
fonds ainsi que le niveau de risque lié au 
marché et au crédit qui peut être 
supporté, ainsi que les rapports à 
soumettre.

Les procédures décrites ci-après  
doivent être respectées dans le cadre  
de la gestion des fonds sous le contrôle 
du CIO. Ces fonds sont répartis selon 
quatre portefeuilles séparés, ci-après 
dénommés le portefeuille du Comité 
International Olympique, le portefeuille  
de la Fondation Olympique, le portefeuille 
de la Solidarité Olympique et le porte-
feuille du programme TOP.

Le portefeuille de la Fondation Olympique 
est la principale réserve de fonds du CIO. 
Son objectif est d’assurer les dépenses 
de fonctionnement du CIO pendant la 
durée d’une Olympiade en cas d’annula-
tion des Jeux. 

Le portefeuille de la Solidarité Olympique 
détient les fonds devant être distribués 
par la SO.

Le portefeuille du programme TOP est 
utilisé pour la gestion du fonds excéden-
taire destiné à couvrir d’éventuels futurs 
déficits du programme.

Les objectifs de ces procédures sont  
de décrire, pour chaque portefeuille,  
(a) l’objet du portefeuille concerné,  
ses objectifs de rendement et son niveau 
de risque, (b) le type de placement 
autorisé ainsi que les limites par catégorie 
d’instruments financiers utilisées, (c) les 
limites maximales d’exposition au risque 
de marché par portefeuille, par échéance 
et par mesure de valeur en risque, (d) les 
limites de prêts à accorder en fonction 
des classements de risques de crédit et 
(e) les rapports financiers obligatoires.

Responsabilités
 
La commission des finances est chargée 
de recommander des politiques à la 
commission exécutive, qui les approuve. 
Les portefeuilles sont gérés par le 
trésorier et supervisés par le comité de 
trésorerie (CT) ainsi que par la commis-
sion des finances. Les membres du CT 
sont le président du CIO, le président de 
la commission des finances, le directeur 
général du CIO, le directeur des finances 
du CIO et le trésorier.

La commission exécutive approuve  
la stratégie d’investissement pour les 
portefeuilles du Comité International 
Olympique, de la Fondation Olympique et 
du programme TOP sur la recommanda-
tion de la commission des finances, puis 
exerce une supervision générale de sa 
mise en œuvre. L’exécution de stratégies 
d’investissement approuvées relève de  
la responsabilité du CT. La stratégie 
d’investissement du portefeuille de la 
Solidarité Olympique est soumise à 
l’approbation préalable de la commission 
de la Solidarité Olympique. Le trésorier 
est chargé de faire respecter les limites  
et d’appliquer les stratégies approuvées.

b) Procédures de gestion des 
risques financiers

Au 31 décembre 2016 
USD 000

Moins  
d’un an

Entre 1  
et 2 ans

Entre 2  
et 5 ans

Plus  
de 5 ans

Créanciers 91 392  – – –
Fonds réservés 71 463  39 766 – –
Emprunts – – – 8 752
Solde au 31 décembre 162 855 39 766 – 8 752

Au 31 décembre 2015 
USD 000

Moins  
d’un an

Entre 1  
et 2 ans

Entre 2  
et 5 ans

Plus  
de 5 ans

Créanciers 102 368  – – –
Fonds réservés 38 046 – – –
Solde au 31 décembre 140 414 – – –
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3. Gestion du risque financier (suite)

Portefeuille du Comité  
International Olympique

Le portefeuille du CIO comprend des 
fonds provenant essentiellement de la 
vente des droits de diffusion qui pourraient 
dans certaines circonstances devoir être 
remboursés en devises étrangères, dans 
un délai incertain. Le reste du portefeuille 
est utilisé pour couvrir les frais de 
fonctionnement généralement en francs 
suisses, et autres dépenses.

La nature incertaine et à court terme  
des créances sur le portefeuille du CIO 
implique que ce dernier doit présenter  
un profil de risque modéré avec comme 
objectif principal la préservation du capital.

Les types de placements autorisés 
comprennent :
	�Des instruments du marché monétaire, 
des emprunts et obligations ; 

	Des billets de trésorerie (ECP) ;
	Les opérations de change au  

	 comptant et à terme ;
	�Des produits structurés dont le capital 
est garanti à 100% ;

	Des options sur devises ;
	�Des swaps de taux, des dérivés tels  
que FRA’s, options ou swaptions ;

	Des fonds du marché monétaire ;

Tous les autres types d’investissements 
requièrent l’approbation préalable du CT 
et/ou de la commission des finances.

Pour ce qui est des titres à revenu fixe, les 
limites suivantes doivent être appliquées :
	�Les valeurs doivent être cotées “A” ou 
plus selon le système de notation 
composite Bloomberg (Bloomberg 
Composite Rating). Si une note tombe 
au-dessous de A durant la durée  
de vie de l’obligation, une analyse plus 
approfondie devra être entreprise et le 
cas sera soumis à la prochaine réunion 
du CT ;

	�Les proportions suivantes s’applique-
ront: obligations AAA et AA 60 – 
100 % ; obligations A 0 – 40 %. Les 
obligations non-cotées ne sont pas 
autorisées ;

	�L’échéance des placements à revenu 
fixe ne doit pas dépasser quatre 
années, et la « value at risk » (valeur  
à risque) à 90 jours doit rester inférieur  
à 9 % de la valeur de marché ;

	�L’exposition totale envers une entité  
ne doit pas dépasser 6 % de la valeur  
de marché du total du portefeuille 
d’obligations ;

	�Des titres structurés, maximum  
20 % de la valeur de marché du 
portefeuille obligataire.

Pour les billets de trésorerie (ECP) :
	�Les ECP sont comptabilisés en tant 
qu’instruments du marché monétaire ;

	�Les valeurs doivent être cotées à  
court terme “A-3” ou plus par Standard 
& Poor’s ; 

	�La date d’échéance ne doit pas excéder 
12 mois ;

Pour les instruments financiers dérivés : 
Les ventes d’options sont autorisées dans 
le but d’améliorer le rendement et sont 
toujours couvertes dans le portefeuille par 
un actif sous-jacent.

Les contrats du type « forward » sur les 
monnaies sont toujours couverts par  
un actif sous-jacent dans le portefeuille. 
Les opérations de prêts de titres ne sont 
pas autorisées.

Portefeuille de la Fondation Olympique

La Fondation Olympique a été chargée  
par le CIO de soutenir les activités du 
Mouvement olympique. Le portefeuille de 
la Fondation Olympique devra comprendre 
suffisamment d’investissements réali-
sables avec une perte minimum, afin de 
couvrir les besoins de trésorerie du CIO 
dans l’éventualité de l’annulation d’une 
future édition des Jeux Olympiques.

Le portefeuille a une orientation à long 
terme et un objectif de rendement absolu. 
L’univers des placements est vaste et par 
conséquent la tentation du risque dans le 
cadre de ce portefeuille sera plus élevée 
que dans le cadre du portefeuille du CIO.

Les mandats externes pour certains 
investissements spécifiques sont autorisés.

b) Procédures de gestion  
des risques financiers (suite) 
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	�L’échéance des produits de placement 
à taux fixe ne doit pas excéder 10 ans, 
et la « value at risk » à 90 jours doit 
rester inférieur à 9 % de la valeur  
de marché ;

	�L’exposition totale à une entité ne doit 
pas excéder 6 % de la valeur totale de 
marché du portefeuille obligataire ;

	�Les produits structurés avec protection 
du capital ne devraient pas dépasser 
20 % de la valeur du portefeuille 
obligataire sur le marché.

Pour les billets de trésorerie (ECP) :
	�Les ECP sont comptabilisés en tant 
qu’instruments du marché monétaire ;

	�Les valeurs doivent être cotées à  
court terme “A-3” ou plus par  
Standard & Poor ;

	�La date d’échéance ne doit pas  
excéder 12 mois.

Pour les placements en actions, les limites 
suivantes s’appliquent :
	�L’exposition envers une seule entité  
ne doit pas dépasser 6 % de la valeur  
de marché du portefeuille d’actions ; 
L’exposition envers un fonds d’action ou 
un fonds de fonds ne doit pas dépasser 
12% de la valeur de marché totale du 
portefeuille d’actions ;

	�Les actions sur marchés émergents ne 
doivent pas dépasser 20 % de la valeur 
de marché du portefeuille d’actions ;

	�La part du portefeuille investie en 
actions ne doit pas dépasser 30 %  
de la valeur de marché du portefeuille ;

	�La part du portefeuille investie en  
fonds alternatifs, tel que les hedge  
funds et les fonds de fonds, ne peut  
pas excéder 15 % de la valeur de 
marché totale du portefeuille.

Pour les investissements dans les  
matières premières, les limites suivantes 
s’appliquent :
	�Les placements doivent être limités  
à 10 % de la valeur de marché totale  
du portefeuille.

Pour les investissements immobiliers,  
les limites suivantes s’appliquent :
	�Les investissements directs dans 
l’immobilier (construction) ainsi que  
les investissements dans des fonds 
immobiliers seront limités à 10 %  
de la valeur du portefeuille global  
sur le marché.

Pour les instruments financiers dérivés :
	�Les ventes d’options sont autorisées 
dans le but d’améliorer le rendement  
et sont toujours couvertes par un actif 
sous-jacent dans le portefeuille ;

	�Les contrats du type « forward » sur les 
monnaies sont toujours couverts par  
un actif sousjacent dans le portefeuille. 
Les opérations de prêts de titres ne  
sont pas autorisées.

Tous les autres types d’investissements 
nécessitent l’approbation préalable du CT 
et/ou de la commission des finances.

Les types de placement autorisés 
comprennent :
	�Des instruments de marché monétaire, 
des emprunts et obligations ;

	�Des billets de trésorerie (ECP) ;
	�Les actions ordinaires et les  
Exchange-Traded Funds (ETF) ;

	�Les fonds de placement alternatifs  
ou hedge funds investis dans les  
titres décrits ci-dessus ;

	�Fonds de dette et actions de  
marchés émergents ;

	�Fonds de fonds ;
	�Les fonds de placement immobiliers  
ou les investissements directs dans 
l’immobilier ;

	�Investissements dans les matières 
premières ;

	�Produits structurés à capital garanti  
à 100 % ;

	�Les opérations de change au comptant 
et à terme ;

	�Options sur devises étrangères et  
taux d’intérêt.

Pour ce qui est des placements à taux 
fixe, les limites suivantes sont applicables :
	�Cotations - La notation composite 
Bloomberg (Bloomberg Composite 
Rating) sera utilisée comme référence et 
les proportions suivantes seront 
respectées : 

	 Obligations AAA et AA 	 55-100 %
	 Obligations A 		  0-40 %
	 Obligations BBB, BB et B 	0-5 %
	 Les obligations non notées ne sont  
	 pas autorisées ;
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3. Gestion du risque financier (suite)

Répartition par monnaie

Les placements de la Fondation Olym-
pique peuvent être effectués dans toute 
monnaie convertible. Cependant,  
les limites suivantes doivent être mainte-
nues et respectées :
	�80-100 % des placements doivent être 
en dollars américains ;

	�0-20 % des placements doivent être  
en euros ;

	�0-10 % des placements doivent être  
en francs suisses ;

	�Toutes les autres devises (0-5 %).

Banques dépositaires
Les actifs de la Fondation Olympique 
doivent être répartis entre plusieurs 
banques à des fins de diversification. 
Aucune d’entre elles ne doit détenir plus 
de 70 % du total du portefeuille.

Portefeuille de la Solidarité Olympique
 
La stratégie consiste à gérer les alloca-
tions versées par le CIO tous les deux ans 
et à coupler les investissements avec les 
sorties d’argent prévues. La nature du 
portefeuille devrait comporter un risque 
faible, l’objectif principal étant la préserva-
tion du capital. Le portefeuille sera orienté 
sur le court terme et aura un objectif de 
rendement absolu.

1. Fonds opérationnel de la  
Solidarité Olympique 
Les types de placements autorisés 
comprennent :
	�Des instruments du marché monétaire, 
des emprunts et obligations;

	�Des billets de trésorerie (ECP).

Pour ce qui est des placements à taux 
fixe, les limites suivantes sont applicables :
	�Notation – Le Bloomberg Composite 
Rating sera utilisé comme référence et 
les proportions suivantes  
s’appliqueront :

	 Obligations AAA et AA	 50 – 100 %
	 Obligations A		  0 – 50 %

Si une obligation est soudainement 
déclassé en dessous de A, le départe-
ment des finances du CIO informera la 
Solidarité Olympique afin de procéder  
à une analyse approfondie pour établir  
le niveau de risque.

	�L’échéance des produits de placement 
à taux fixe ne doit pas excéder 5 ans et 
la « value at risk » à 90 jours doit rester 
inférieure à 6% de la valeur de marché ;

	�L’exposition totale à une entité ne doit 
pas excéder 6 % de la valeur totale  
de marche du portefeuille obligataire,  
fonds excédentaire inclus.

Pour les billets de trésorerie (ECP) :
	�Les ECP sont comptabilisés en tant 
qu’instruments du marché monétaire ;

	�Les valeurs doivent être cotées à  
court terme “A-3” ou plus par  
Standard & Poor ;

	�La date d’échéance ne doit pas  
excéder 12 mois.

2. Fonds excédentaires de la  
Solidarité Olympique 
Après les Jeux de Londres en 2012,  
un fonds de réserve a été créé. Le but  
de ce fonds est de couvrir de potentielles 
plus faibles allocations du CIO.

Le fonds peut être investi dans tous  
les types de produits détaillés dans la 
section 1 et, jusqu’à concurrence de 
maximum 50 % du fonds excédentaires, 
dans les instruments suivants :
	�Les actions ordinaires et les  
Exchange-Traded Funds (ETF) ;

	�Fonds de dette et actions de  
marchés émergents ;

	�Les fonds de placement alternatifs  
ou hedge funds investis dans les 
titres décrits ci-dessus.

Tous les investissements seront réalisés 
dans des actifs en USD. La monnaie de 
présentation du portefeuille de la Solidarité 
est l’USD.

b) Procédures de gestion des 
risques financiers (suite) 
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Tous les autres types d’investissement 
nécessitent l’approbation préalable de la 
commission de la Solidarité Olympique.

Portefeuille du programme TOP
 
Au même titre que la Solidarité Olympique, 
le programme TOP détient un portefeuille 
opérationnel et un fonds excédentaire.

Le fonds excédentaire du TOP a été mis 
en place en 2009 avec les profits marke-
ting des précédents programmes TOP. 
Son but est de couvrir l’éventuel déficit du 
programme TOP IX. Dans le cas, où aucun 
déficit n’interviendrait, les investissements 
seront étendus aux programmes futurs.

Etant donné que le modèle d’affaires  
du programme TOP est similaire à celui  
de la Solidarité Olympique, par analogie, 
les mêmes politiques d’investissement 
s’appliquent. Toutefois, les investissements 
du programme TOP peuvent être 
effectués en différentes devises.

Tous les autres types d’investissement 
nécessitent l’approbation préalable de la 
commission du marketing.

Indices de référence

Chaque catégorie de placements incluse 
dans les portefeuilles du CIO devrait avoir 
un indice de référence identifié. Ces 
indices sont utilisés pour comparer le 
rendement total réalisé des classes 
d’actifs des portefeuilles du CIO avec  
un indice passif correspondant.

Rapports
 
Des rapports sur les portefeuilles de 
placement doivent être présentés à la 
commission des finances du CIO tous  
les semestres et au CT tous les trimestres. 
De plus, un rapport succinct (tableau de 
bord) est émis tous les mois et envoyé à  
la direction. Ce rapport s’assure du 
respect des procédures. Tout écart est 
mis en évidence et fait l’objet d’un suivi  
et d’une décision finale par la direction.

Non-respect des procédures et mise à jour

Des exceptions peuvent être approuvées 
dans le cas où des conditions inhabituelles 
du marché nécessiteraient une action 
immédiate et où il ne serait pas possible 
de réunir la commission des finances à 
temps. Si une action proposée entraîne  
un dépassement de la limite autorisée,  
un accord doit être obtenu au moins par  
le directeur financier du CIO et un autre 
membre du CT, dont un doit être le 
président du CIO ou le président de la 
commission des finances, avant de 
procéder à l’exécution de l’ordre dans le 
marché. A la réunion suivante du comité 
de trésorerie, les transactions effectuées 
doivent être présentées pour ratification.

Au cours de l’année 2016, le tableau  
de bord mensuel n’a pas révélé de 
contradiction significative avec les 
procédures de gestion des risques.  
Deux positions ont dépassé leur limite  
en fin d’année, mais ont été réduites  
au cours du premier trimestre 2017.
Au cours de l’année 2015, le tableau de 
bord mensuel n’a pas révélé de contradic-
tion avec les procédures de gestion des 

risques, à l’exception de la répartition par 
monnaie de la Fondation Olympique dont 
les plages ont été modifiées en décembre 
2015 par la mise à jour des politiques 
financières. La répartition par monnaie  
de la Fondation Olympique a été modifiée 
en accord avec les nouvelles procédures 
au début 2016.

Les procédures seront révisées tous les 
deux ans. La mise à jour sera le résultat 
d’une réévaluation des objectifs des 
portefeuilles, des profils de risque,  
des investissements et devises autorisés 
et de la répartition des avoirs.

La dernière révision date de décembre 
2016 et a été approuvée par la commission 
des finances du CIO du 5 décembre 2016.

c) Stratégie de gestion des fonds

Le solde des fonds comprend les fonds 
affectés qui sont gérés séparément en  
vue du financement du programme de  
la Solidarité Olympique. Les fonds non 
affectés sont détenus en vue du finance-
ment de la Fondation Olympique ainsi  
que du fonds de roulement du CIO.
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Le tableau suivant présente une analyse des instruments financiers évalués à la juste valeur, par méthode d’évaluation. 
Les différents niveaux ont été définis de la manière suivante : 

	�Prix (non ajustés) cotés sur des marchés actifs pour des actifs ou des passifs identiques (Niveau 1) ;
	�Données autres que les prix cotés visés au Niveau 1, qui sont observables pour l’actif ou le passif concerné, soit directement  
(à savoir des prix), soit indirectement (à savoir des données dérivées de prix) (Niveau 2) ;

	�Données relatives à l’actif ou au passif qui ne sont pas basées sur des données observables de marché (données non observables) 
(Niveau 3).

3. Gestion du risque financier (suite)

Le tableau ci-dessous représente la répartition des actifs et passifs financiers à la juste valeur par niveau de risque au 31 décembre 2016.

USD 000 Niveau 1 Niveau 2 Niveau 3 Total
Actifs et passifs financiers à la juste valeur par le biais du compte de résultat

Fonds du marché monétaire 4 314 – – 4 314
Obligations 1 087 770 – – 1 087 770
Actions 140 460 – 10 056 150 516
Fonds alternatifs – 228 875 – 228 875
Titres immobiliers 69 232 – – 69 232
Instruments liés à des matières premières 9 725 – – 9 725
Instruments financiers dérivés – (15 011) – (15 011)

Total des actifs 1 311 501 213 864 10 056 1 535 421

Le tableau ci-dessous représente la répartition des actifs et passifs financiers à la juste valeur par niveau de risque au 31 décembre 2015.

USD 000 Niveau 1 Niveau 2 Niveau 3 Total
Actifs financiers à la juste valeur par le biais du compte de résultat

Dépôts bancaires 101 418 – – 101 418
Fonds du marché monétaire 47 560 – – 47 560
Obligations 1 300 731 – – 1 300 731
Actions 150 185 – 10 722 160 907
Fonds alternatifs – 229 250 – 229 250
Titres immobiliers 64 993 – – 64 993
Instruments liés à des matières premières 9 714 – – 9 714
Instruments financiers dérivés – 4 460 – 4 460

Total des actifs 1 674 601 233 710 10 722 1 919 033

d) Estimation de la juste valeur
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La juste valeur des instruments financiers négociés sur des marchés actifs est basée sur les cotations au jour de clôture du bilan.  
Un marché est considéré comme actif si les cotations sont aisément et régulièrement disponibles d’une bourse, de négociants,  
de courtiers, de groupes industriels, d’un évaluateur ou d’une agence de réglementation et que ces cotations sont basées sur des 
transactions de marché régulières. La cotation utilisée pour les actifs financiers du Groupe est le dernier cours coté du jour.  
Ces instruments sont classés en niveau 1. Les instruments de niveau 1 comprennent principalement des actions, des obligations,  
des instruments liés à des matières premières et des dépôts bancaires classés comme actifs financiers à la juste valeur par le biais  
du compte de résultat.

La juste valeur des instruments financiers qui ne sont pas cotés sur un marché actif (par exemple, les dérivés de gré-à-gré) est 
déterminée à l’aide de techniques d’évaluation. Ces différentes méthodes maximisent l’utilisation de données de marché observables, 
si disponibles, et se fondent le moins que possible sur les estimations propres du Groupe. Si tous les éléments requis au calcul de la 
juste valeur de l’instrument sont observables, cet instrument est classé en niveau 2.

Si un ou plusieurs des principaux éléments de calcul ne sont pas basés sur des données de marché observables, l’instrument est 
classé en niveau 3.

Le tableau ci-dessous présente les changements intervenus dans le niveau 3 pour l’année 2016.
 
USD 000 Actions Total
Balance d’ouverture 10 722 10 722
Achats d’instruments de niveau 3 – –
Ventes d’instruments de niveau 3 (1 376) (1 376)
Gains et pertes reconnus au compte de résultat 710 710
Balance de clôture 10 056 10 056
Gains et pertes totaux de la période inclus dans le compte de résultat des actifs détenus à la fin de la période 710 710

 
Le tableau ci-dessous présente les changements intervenus dans le niveau 3 pour l’année 2015.

USD 000 Actions Total
Balance d’ouverture 12 955 12 955
Achats d’instruments de niveau 3 3 900 3 900
Ventes d’instruments de niveau 3 (2 117) (2 117)
Gains et pertes reconnus au compte de résultat (4 016) (4 016)
Balance de clôture 10 722 10 722
Gains et pertes totaux de la période inclus dans le compte de résultat des actifs détenus à la fin de la période (4 016) (4 016)
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4. Liquidités
2016  

USD 000
2015  

USD 000
Trésorerie 812 000 316 415
Dépôts bancaires

en USD 158 092 90 576
en NOK – 3 048
en CAD – 7 593

Total liquidités 970 092 417 632

5. Actifs financiers

2016  
USD 000

2015  
USD 000

Exercice se terminant le 31 décembre
Valeur comptable nette 1 919 033 2 273 566
Acquisitions 403 430 620 458
Cessions (770 343) (886 325)
Gains / (pertes) sur vente d’actifs financiers (note 25) (2 936) 218
Différences de change (27 434) (75 670)
Augmentation / (diminution) de la valeur de marché (note 25) 13 671 (13 214)

Valeur comptable nette à la clôture 1 535 421 1 919 033

Au 31 décembre
Dont actifs circulants 829 922 954 858
Dont actifs immobilisés (note 5C) 705 499 964 175
Total des actifs financiers à la juste valeur par le biais du compte de résultat 1 535 421 1 919 033

a) Mouvements des actifs financiers à la juste valeur par le biais du compte de résultat132
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2016  
USD 000

2015  
USD 000

a) 	Comité International Olympique
Dépôts bancaires – 76 418
Fonds du marché monétaire – 31 948
Obligations 460 067 631 230
Instruments financiers dérivés (12 043) 2 534

448 024 742 130
b) 	Fondation Olympique

Fonds du marché monétaire 4 314 4 109
Obligations 462 095 454 896
Actions 150 516 160 907
Fonds alternatifs 135 463 137 288
Titres immobiliers 69 232 64 993
Instruments liés à des matières premières 9 725 8 852
Instruments financiers dérivés (2 967) 1 926

828 378 832 971
c) 	Solidarité Olympique

Dépôts bancaires – 25 000
Fonds du marché monétaire – 11 503
Obligations 160 950 194 823
Fonds alternatifs 92 978 91 478

253 928 322 804
d) 	Programme TOP

Obligations 4 657 19 782
Fonds alternatifs 434 484
Instruments liés à des matières premières – 862

5 091 21 128
Total des portefeuilles 1 535 421 1 919 033

Total par catégorie
Dépôts bancaires – 101 418
Fonds du marché monétaire 4 314 47 560
Obligations 1 087 769 1 300 731
Actions 150 516 160 907
Fonds alternatifs 228 875 229 250
Titres immobiliers 69 232 64 993
Instruments liés à des matières premières 9 725 9 714
Instruments financiers dérivés (15 010) 4 460

1 535 421 1 919 033

b) Actifs financiers à la juste valeur par le biais du compte de résultat par portefeuille et catégorie

Veuillez noter que les liquidités ne sont pas incluses dans les montants ci-dessus.

La juste valeur des dérivés qui sont désignés et efficaces comme couvertures de flux de trésorerie (hedge accounting) se montent à USD - 4.9 millions (2015 : USD 2.0 millions).
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2016  
USD 000

2015  
USD 000

Avances aux comités d’organisation des Jeux Olympiques :
PyeongChang 2018 125 163 75 542
Tokyo 2020 7 098 1 625

Créances de droits de télévisions 157 486 157 486
Actifs financiers à la juste valeur par le biais du compte de résultat (note 5a) 705 499 964 175
Prêts aux entreprises associées 2 996 3 054
Autres actifs financiers 5 937 3 783
Total des immobilisations financières 1 004 179 1 205 665

Les avances aux COJO sont garanties par leur gouvernement respectif, lesquels ont la notation S&P suivante au 31 décembre 2016 : 
gouvernement coréen (PyeongChang 2018) AA (2015 : AA-) et gouvernement japonais (Tokyo 2020) A+ (2015 : A+).

Au 31 décembre 2016, les créances de droits de télévision sont concentrées sur une seule contrepartie dont la notation de  
Standard & Poor’s, comme en 2015, est de A-.

5. Actifs financiers (suite)

c) Immobilisations financières à long terme
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Actifs financiers 
à la juste valeur 

par le biais 
du compte de 

résultat 
USD 000

Débiteurs 
et prêts 

USD 000
Total 

USD 000
Actifs au bilan au 31 décembre 2016
Actifs circulants

Liquidités (note 4) – 970 092 970 092
Actifs financiers à la juste valeur par le biais du compte de résultat (note 5a) 829 922 – 829 922
Débiteurs et autres actifs circulants (note 7) – 113 372 113 372

Actifs immobilisés
Actifs financiers (note 5c) 705 499 298 680 1 004 179

Total 1 535 421 1 382 144 2 917 565

Actifs au bilan au 31 décembre 2015
Actifs circulants

Liquidités (note 4) – 417 632 417 632
Actifs financiers à la juste valeur par le biais du compte de résultat (note 5a) 954 858 – 954 858
Débiteurs et autres actifs circulants (note 7) – 832 813 832 813

Actifs immobilisés
Actifs financiers (note 5c) 964 175 241 490 1 205 665

Total 1 919 033 1 491 935 3 410 968

La valeur comptable de chaque catégorie d’actifs financiers présentée ci-dessus est équivalente à la juste valeur, sauf indication 
contraire dans les notes y relatives.

d) Actifs financiers par catégorie
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6. Participations dans  
des entreprises associées
Les investissements du Groupe dans les entreprises associées sont constitués de diverses entités actives dans la gestion et le 
développement de l’immobilier en Suisse. Aucune entreprise associée n’est cotée.

Le tableau ci-dessous présente les informations financières résumées des entreprises associées du Groupe. 
Les informations ci-dessous reflètent les montants présentés dans les états financiers des entreprises associées concernées  
et non la part du Groupe dans ces montants :

USD 000 Actifs Passifs Produits Résultat
2015 87 108 47 758 54 545 1 510
2016 73 415 38 947 15 519 1 822

Mouvement des actifs nets des entreprises associées :
2016  

USD 000
2015  

USD 000
Au 1er janvier 39 350 40 127
Acquisition / (cession) d’entreprises associées (5 059) (1 037)
Résultat de la période                  1 822                  1 510 
Dividendes payés (1 024) (1 049)
Différences de conversion                   (621)                   (201)
Actifs nets à la clôture 34 468 39 350

La valeur comptable des investissements du Groupe dans les entreprises associées est :

Participation dans des entreprises associées 9 299 11 104
Valeur comptable 9 299 11 104
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7. Débiteurs et autres actifs circulants

2016  
USD 000

2015  
USD 000

Créances à recevoir des comités d’organisation des Jeux Olympiques
Rio 2016 43 303 990
PyeongChang 2018 16 787 16
Tokyo 2020 8 741 6 206

Autres comités d’organisation – 1
Créances de droits TOP 8 109 402
Créances de droits de télévisions 1 052 430 022
Impôt anticipé et TVA à récupérer 49 770 5 448
Autres débiteurs 11 355 51 124
Produits à recevoir – 11 640
Intérêts courus 7 399 11 799
Charges payées d’avance et avances 7 973 10 264
Souvenirs olympiques et trophées 2 143 1 901
Total débiteurs et autres actifs circulants 113 372 832 813

Au 31 décembre 2016, des créances de USD 0.7 million étaient échues. Au 31 décembre 2015, des créances de USD 4.2 millions 
étaient échues.
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Terrains,
bâtiments et
installations 

USD 000

Aménage-
ments

immobiliers,
mobilier et

équipement 
USD 000

Matériel
informatique 

USD 000

Matériels de
radio- 

télédiffusion 
USD 000

Collections 
USD 000

Construction
en cours 
USD 000

Total 
USD 000

Au 1er janvier 2015
Coûts 135 212 49 641 12 239 61 406 42 919 6 401 307 818
Amortissements cumulés (17 887) (18 166) (9 232) (60 116) (7 917) – (113 318)
Valeur comptable nette 117 325 31 475 3 007 1 290 35 002 6 401 194 500

Au 31 décembre 2015
Valeur comptable nette
à l’ouverture 117 325 31 475 3 007 1 290 35 002 6 401 194 500
Différences de change (459) (137) (171) (2) (1) (254) (1 024)
Acquisitions / cessions nettes 297 1 782 2 990 10 076 575 20 539 36 259
Transferts 2 776 (2 785) (252) – (1) 644 382
Amortissements (12 238) (4 978) (1 813) – (1 730) – (20 759)
Valeur comptable nette à la clôture 107 701 25 357 3 761 11 364 33 845 27 330 209 358

Au 31 décembre 2015
Coûts 140 490 44 457 8 805 66 797 43 493 27 330 331 372
Amortissements cumulés (32 789) (19 100) (5 044) (55 433) (9 648) – (122 014)
Valeur comptable nette 107 701 25 357 3 761 11 364 33 845 27 330 209 358

Au 31 décembre 2016
Valeur comptable nette
à l’ouverture 107 701 25 357 3 761 11 364 33 845 27 330 209 358
Différences de change (1 692) (685) (402) (215) (0) 66 (2 928)
Acquisitions / cessions nettes 260 6 737 9 694 7 797 182 10 891 35 561
Transferts 513 2 453 (961) 12 767 (18 789) (15 789) (19 806)
Amortissements (6 748) (6 231) (2 251) (17 844) (847) – (33 921)
Valeur comptable nette à la clôture 100 034 27 631 9 841 13 869 14 391 22 498 188 264

Au 31 décembre 2016
Coûts 109 918 47 720 15 318 85 366 14 908 22 498 295 728
Amortissements cumulés (9 884) (20 089) (5 477) (71 497) (517) – (107 464)
Valeur comptable nette 100 034 27 631 9 841 13 869 14 391 22 498 188 264

8. Immobilisations corporelles

Réconciliation de la charge d’amortissement : 2016  
USD 000

2015  
USD 000

Inclus dans :
Coûts opérationnels (note 22) 7 507 12 641
Promotion du Mouvement olympique (note 23) 7 691 7 042
Coûts de diffusion (note 18) 18 308 –
Dépenses liées aux Jeux Olympiques de la Jeunesse (note 19) 415 –
Charges différées des Jeux (note 11) – 1 076
Total amortissements - immobilisations corporelles 33 921 20 759
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9. Immobilisations incorporelles

Réconciliation de la charge d’amortissement : 2016  
USD 000

2015  
USD 000

Inclus dans :
Coûts opérationnels (note 22) 13 304 11 506
Promotion du Mouvement olympique (note 23) 1 075 33
Coûts de diffusion (note 18) 482 –
Total amortissements - immobilisations incorporelles 14 861 11 539

Logiciels et
licences 
USD 000

Multimedia
et bibliothèque 

USD 000
Collections

USD 000

Immobilisations
incorporelles 

en cours de 
construction 

USD 000
Total 

USD 000
Au 1er janvier 2015 –
Coûts 37 613 28 624 – 12 286 78 523
Amortissements cumulés (28 986) (1 124) – – (30 110)

Valeur comptable nette 8 627 27 500 – 12 286 48 413

Au 31 décembre 2015
Valeur comptable nette à l’ouverture 8 627 27 500 – 12 286 48 413
Différences de change (1) – – (3) (4)
Acquisitions / cessions nettes 2 131 5 242 – 3 876 11 249
Transferts 262 7 055 – (7 699) (382)
Amortissements (7 247) (4 292) – – (11 539)
Valeur comptable nette à la clôture 3 772 35 505 – 8 460 47 737

Au 31 décembre 2015
Coûts 44 757 40 921 – 8 460 94 138
Amortissements cumulés (40 985) (5 416) – – (46 401)
Valeur comptable nette 3 772 35 505 – 8 460 47 737

Au 31 décembre 2016
Valeur comptable nette à l’ouverture 3 772 35 505 – 8 460 47 737
Différences de change (600) – – 1 (599)
Acquisitions / cessions nettes 15 185 3 465 326 (1 081) 17 895
Transferts 1 380 3 967 21 558 (7 099) 19 806
Amortissements (2 928) (11 931) (2) – (14 861)
Valeur comptable nette à la clôture 16 809 31 006 21 882 281 69 978

Au 31 décembre 2016
Coûts 31 806 46 958 31 429 281 110 474
Amortissements cumulés (14 997) (15 952) (9 547) – (40 496)
Valeur comptable nette 16 809 31 006 21 882 281 69 978
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10. Créanciers et charges à payer

2016  
USD 000

2015  
USD 000

Montants à payer aux comités d’organisation des Jeux Olympiques
Sochi 2014 – 5 000
Rio 2016 10 786 14 479

Droits TOP à distribuer 1 657 1 840
Droits à distribuer au Mouvement olympique 58 980 –
Autres créanciers 80 606 52 156
Charges à payer 39 111 39 114
Total créanciers et charges à payer 191 140 112 589
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11. Avances relatives aux Jeux Olympiques, 
revenus et charges différées
a) Avances sur droits TV 2016 2015

Total
avances sur

droits TV 
USD 000

Déduction
des droits

TV répartis
à l’USOC 
USD 000

Avances,
nettes 

USD 000

Total
avances sur

droits TV

Déduction
des droits

TV répartis
à l’USOC 
USD 000

Avances,
nettes 

USD 000

Jeux de l’Olympiade 2016 – – – 1 760 674 (62 526) 1 698 148
Jeux Olympiques d’hiver 2018 428 644 (23 715) 404 929 300 568 (24 225) 276 343
Jeux de l’Olympiade 2020 185 793 (1 823) 183 970 32 711 (1 823) 30 888
Jeux Olympiques et Jeux Olympiques  
de la Jeunesse futurs 102 425 (9 754) 92 671 115 767 (9 754) 106 013
Total 716 862 (35 292) 681 570 2 209 720 (98 328) 2 111 392

Part à court terme – – – 1 760 674 (62 526) 1 698 148
Part à long terme 716 862 (35 292) 681 570 449 046 (35 802) 413 244
Total 716 862 (35 292) 681 570 2 209 720 (98 328) 2 111 392

b) Revenus différés 2016
USD 000

2015 
USD 000

Jeux de l’Olympiade 2016 – 132 327
Jeux Olympiques d’hiver 2018 15 192 435
Jeux de l’Olympiade 2020 53 487 17 522
Programme TOP 95 695 35 459
Jeux Olympiques de la Jeunesse 43 1 019
Total 164 417 186 762

Part à court terme 95 695 154 635
Part à long terme 68 722 32 127
Total 164 417 186 762

c) Charges différées 2016
USD 000

2015 
USD 000

Jeux de l’Olympiade 2016 – 140 677
Jeux Olympiques d’hiver 2018 55 564 30 298
Jeux de l’Olympiade 2020 26 984 22 111
Jeux Olympiques et Jeux Olympiques de la Jeunesse futurs 11 768 15 201
Total 94 316 208 287

Part à court terme – 148 817
Part à long terme 94 316 59 470
Total 94 316 208 287
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13. Plan de prévoyance à primauté 
de prestations
Le fonds de prévoyance du CIO couvre la quasi-totalité des employés. Le plan a été évalué par des actuaires indépendants,  
suivant la méthode du coût unitaire projeté au 31 décembre 2016, comme en 2015.

La situation du plan de prévoyance et les montants inclus dans l’état de la situation financière aux 31 décembre 2016 et 2015  
se présentent comme suit :

2016 
USD 000

2015 
USD 000

Engagements de prévoyance futurs 176 010 153 530
Juste valeur des actifs du plan (128 079) (120 048)
Engagement / (actif) net reconnu dans l’état de la situation financière 47 931 33 482 

12. Fonds réservés

Ce compte représente des provisions basées sur l’obligation tripartite d’assistance financière auprès organisations du Mouvement 
olympique. Les opérations enregistrées en 2016 et 2015 sont les suivantes :

2016 
USD 000

2015 
USD 000

Exercice clos le 31 décembre
Solde au 1er janvier 38 046 72 971
Fonds réservés pour allocation aux organisations du Mouvement olympique 110 000 –
Allocation à et fonds dépensés pour le compte de l’Agence Mondiale Antidopage (14 431) (19 327)
Allocation au Conseil International d’Arbitrage en matière de sport (7 617) (7 931)
Programme de développement des FI (2 650) (2 920)
Assistance financière aux autres organisations du Mouvement olympique (12 119) (4 747)
Solde au 31 décembre 111 229 38 046

Au 31 décembre
Dont part à court terme 71 463 38 046
Dont part à long terme 39 766 –
Solde au 31 décembre 111 229 38 046
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Le mouvement des engagements de prévoyance (prépaiements) comptabilisés dans l’état de la situation financière se présente 
comme suit :

Engagements
de prévoyance

USD 000

Juste valeur des 
actifs du plan

USD 000
Total

USD 000
Au 1er janvier 2016 153 530 (120 048) 33 482
Coût des services rendus sur l’exercice 9 341 – 9 341
Impact des modifications du plan (2 244) – (2 244)
Charge / (produit) d’intérêt 1 165 (910) 255
Charge nette enregistrée dans l’état des activités 8 262 (910) 7 352

Réévaluations :
Rendements des actifs du plan, excluant les montants inclus dans la charge / (produit) 
d’intérêts – (141) (141)
Perte / (gain) actuariel 14 820 – 14 820

Montant reconnu dans l’état du résultat global 14 820 (141) 14 679

Différences de change : (3 682) 2 581 (1 101)
Contributions:

de l’employeur – (6 481) (6 481)
de l’employés 4 466 (4 466) –

Prestations versées (1 386) 1 386 –
Au 31 décembre 2016 176 010 (128 079) 47 931

Au 1er janvier 2015 131 437 (111 047) 20 390
Coût des services rendus sur l’exercice 8 087 – 8 087
Impact des modifications du plan (5 100) – (5 100)
Charge / (produit) d’intérêt 1 355 (1 144) 211
Charge nette enregistrée dans l’état des activités 4 342 (1 144) 3 198

Réévaluations :
Rendements des actifs du plan, excluant les montants inclus dans la charge / (produit) 
d’intérêts – (397) (397)
Perte / (gain) actuariel 17 062 – 17 062

Montant reconnu dans l’état du résultat global 17 062 (397) 16 665

Différences de change : (1 549) 959 (590)
Contributions:

de l’employeur – (6 181) (6 181)
de l’employés 4 267 (4 267) –

Prestations versées (2 029) 2 029 –
Au 31 décembre 2015 153 530 (120 048) 33 482
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L’allocation des actifs du plan au 31 décembre est la suivante :
2016 

USD 000
2015 

USD 000
Liquidités 14 572 19 796
Actions 33 583 28 535
Obligations 52 707 47 455
Immobiliers 19 665 17 047
Autres 7 552 7 215

128 079 120 048

Les contributions estimées au fonds de prévoyance pour l’année 2017 s’élèvent à USD 6.2 millions (2016 : 3.6 millions).

L’échéance moyenne pondérée de l’obligation des engagements de prévoyance définis est de 17.7 ans en 2016 (2015 : 16.7 ans). 
L’analyse de la maturité attendue des versements des prestations de retraite non actualisées pour les dix prochaines  
années est la suivante :

Au 31 décembre 2016 USD 000
2017 3 061
2018 2 940
2019 2 876
2020 3 098
2021 3 081
2022-2026 17 394

13. Plan de prévoyance à primauté  
de prestations (suite)

Le rendement effectif des actifs du plan se traduit par un gain de USD 1.1 millions en 2016 et USD 1.5 millions en 2015.

Les hypothèses utilisées pour les calculs actuariels sont les suivantes : 
2016 2015

Taux d’actualisation utilisé pour déterminer les valeurs actualisées 0.60% 0.75%
Taux annuel de croissance des salaires futurs 1.50% 1.75%
Taux estimé de croissance des prestations futures de prévoyance 0.00% 0.00%
Taux estimé de rendement à long terme des actifs du plan 0.60% 0.75%

Table de mortalité LPP2015_G LPP2010_G

 
À titre indicatif de la sensibilité des hypothèses ci-dessus, une diminution du taux d’escompte de 0.5 % par année, toutes choses  
étant égales par ailleurs, impliquerait une augmentation de l’engagement de retraite de USD 17.0 millions (2015 : USD 12.1 millions).  
Une modification des autres hypothèses publiées ci-dessus n’ont pas d’impact significatif sur l’engagement en retraite.
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15. Revenus des droits de télévision
2016 

USD 000
2015 

USD 000
Source de revenus des droits par continent
Amérique 1 596 268 –
Europe 649 127 –
Afrique 43 366 –
Asia 524 574 –
Océanie 54 225 –

2 867 560 –

Revenus des droits de télévision pour les Jeux Olympiques de la Jeunesse 1 040 –
Total revenus des droits de télévision 2 868 600 –

2016 
USD 000

2015 
USD 000

Redevances:
Programme marketing du COJO 82 161 905
Fournisseurs 7 267 2 643
Licences 4 967 171
Autres 4 306 1 909

Total autres droits 98 701 5 628

16. Autres droits

14. Autres engagements à long terme

2016 
USD 000

2015 
USD 000

Emprunts bancaires 8 752 –
Impôts différés passifs 554 61
Total autres engagements à long terme 9 306 61

Le Groupe a contracté un emprunt pour financer la construction de son nouveau siège. Pour la première fois en 2016,  
une tranche de cet emprunt a été reçue par le Groupe.

Les emprunts bancaires sont considérés comme des passifs financiers comptabilisés au coût amorti et sont libellés en CHF.

La juste valeur des emprunts est égale à leur valeur comptable, étant donné que l’effet de leur actualisation est négligeable.

En 2016, USD 64 milliers de coûts d’emprunt (2015 : USD 0) ont été capitalisés comme immobilisations corporelles. Les coûts 
d’emprunt ont été reconnus au taux de 1.46 %, qui est également le taux d’intérêt effectif des emprunts.
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18. Dépenses relatives aux Jeux Olympiques
2016 

USD 000
2015 

USD 000
Dépenses liées aux Jeux Olympiques d’été 2016
Coûts de diffusion 321 079 –
Coûts de candidature, commissions d’évaluation et de coordination 14 321 –
Coûts de la technologie 8 002 –
Opérations CIO 43 421 –
Contributions aux CNO, comprenant bourses de transport, équipements et athlètes 39 790 –
Services délivrés aux athlètes 3 913 –

Contribution au programme anti-dopage 3 779 –
Programme de transfert des connaissances 2 391 –
Programme Marketing: coûts des droits TV 10 454 –
Prime d’assurance pour annulation des Jeux 14 384 –
Autres coûts 2 210 –
Total des dépenses liées aux Jeux Olympiques d’été 2016 463 744 –

Les coûts de diffusion comprennent les dépenses d’équipement, de production et de télécommunication prises en charge par le 
Groupe pour la diffusion en direct des signaux télévisuels et radiophoniques des Jeux Olympiques d’été 2016 :

2016 
USD 000

2015 
USD 000

Coûts de diffusion :
Matériel de diffusion et construction installations 109 392 –
Amortissement du matériel de diffusion 18 790 –
Salaires et charges sociales 44 880 –
Main-d’œuvre opérationnelle des Jeux 48 122 –
Logistique 54 921 –
Production 13 966 –
Télécommunications 15 418 –
Administration et autres dépenses 15 590 –
Total coûts de diffusion 321 079 –

2016 
USD 000

2015 
USD 000

Revenus diffusion unilatérale et Jeux Paralympiques 119 875 –
Contribution de l’USOC aux Jeux Olympiques d’été 10 000 –
Autres revenus 10 850 8 106
Total autres revenus 140 725 8 106

17. Autres revenus
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 19. Dépenses relatives aux Jeux  
Olympiques de la Jeunesse 

2016 
USD 000

2015 
USD 000

Dépenses liées aux Jeux Olympiques de la Jeunesse 2016
Coûts de diffusion 2 175 –
Amortissement du matériel de diffusion 415
Coûts de candidature, commissions d’évaluation et de coordination 960 –
Coûts de la technologie 536 –
Opérations CIO 12 571 –
Autres coûts 2 749 –
Total des dépenses liées aux Jeux Olympiques de la Jeunesse 19 406 –
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20. Programmes de la Solidarité Olympique
2016 

USD 000
2015 

USD 000
Programmes des années précédentes (3 439) (1 358)

Programmes de l’année en cours
Programmes continentaux : 45 444 47 970

Programmes mondiaux de la Solidarité Olympique :
Bourses olympiques pour athlètes 9 666 11 840
Contribution pour les sports d’équipe 1 927 3 545
Contribution continentale pour athlètes 2 749 6 327
Jeux Olympiques de la Jeunesse - Contributions aux athlètes 1 438 2 376
Stages techniques pour entraîneurs 3 765 3 483
Bourses olympiques pour entraîneurs 2 122 2 268
Développement de la structure sportive nationale 1 876 1 658
Développement de l’administration des CNO 9 167 9 244
Cours nationaux pour dirigeants sportifs 1 127 790
Formation international en management du sport 778 1 087
Échanges CNO 350 219
Médecine du sport 966 600
Durabilité environnementale dans le sport 402 239
Femme et sport 392 424
Sport pour tous 1 323 937
Éducation olympique, Culture et Héritage 2 865 2 028

40 913 47 065

Programmes complémentaires et autres 30 509 7 993

Total des programmes de l’année en cours 116 866 103 028

Total des programmes de la Solidarité Olympique 113 427 101 670
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21. Distribution des revenus 
En application de la recommandation faite durant le XIIIe Congrès olympique à Copenhague en 2009, les revenus  
distribuables incluent les revenus en liquide et en nature des droits de télévision, des droits du programme TOP et une partie  
des revenus issus des royalties. La part des revenus distribuée aux COJO, à l’USOC et les coûts relatifs aux Jeux Olympiques  
sont déduits du revenu afin de calculer la part égale attribuable aux Fédérations Internationales, aux Comités Nationaux Olympiques  
et au Comité International Olympique.

Les montants reconnus dans l’état des activités sont les suivants :

2016 2015

Allocations:
Revenus  
USD 000

 
Programme

TOP
 USD 000

Total  
USD 000

Revenus  
USD 000

Programme 
TOP 

USD 000
Total  

USD 000
Comité d’organisation de Rio 2016 765 169 231 085 996 254 – 37 348 37 348
Comité d’organisation de Sochi 2014 – 11 640 11 640 – 11 640 11 640
USOC 160 650 35 609 196 259 – 31 900 31 900
Fédérations Internationales 540 280 – 540 280 – – –
Comités Olympiques Nationaux 428 430 52 235 480 665 – 40 086 40 086
Marketing en nature et autres coûts – 46 838 46 838 – 570 570

1 894 529 377 407 2 271 936 – 121 544 121 544
Part des revenus des Comités Nationaux
Olympiques réservée dans les fonds affectés (428 430) – (428 430) – – –
Distribution de revenus aux COJO,  
aux FI et à l’USOC 1 466 099 377 407 1 843 506 – 121 544 121 544

Pour les Jeux Olympiques d’été 2016, l’allocation globale des revenus au Mouvement olympique, incluant les montants  
payés ou à payer avant 2016, a été effectuée de la façon suivante :

USD 000
Revenus bruts 2016 distribuables après déductions USD 000 des contributions au COJO de Rio,  
USOC et des coûts relatifs aux Jeux 1 620 840

Allocation aux :
Fédérations Internationales 540 280
Comités Nationaux Olympiques 540 280
Comité International Olympique 540 280
Total 1 620 840
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22. Coûts opérationnels

23. Promotion du Mouvement olympique

24. Salaires et charges sociales

2016 
USD 000

2015 
USD 000

Salaires et charges sociales 76 423 67 503
Presse, publications et relations publiques 5 990 1 965
Services externes 27 596 26 063
Frais de Session, CE et de commissions 10 621 13 596
Frais de transport, voyage et résidence 7 321 7 206
Entretien, fournitures et autres charges 20 649 14 107
Impôts et taxes 2 234 224
Amortissements (notes 8 et 9) 20 811 24 147
Total des coûts opérationnels 171 645 154 811

2016 
USD 000

2015 
USD 000

Chaîne olympique 63 600 11 146 
Culture et Patrimoine 38 487 41 873
Total promotion du Mouvement olympique 102 087 53 019

2016 
USD 000

2015 
USD 000

Salaires et autres dépenses de personnel 127 260 75 498
Charges sociales 17 082 10 628
Coûts de prévoyance 8 730 3 198
Total salaires et charges sociales 153 072 89 324

Le coût total des salaires et charges sociales inclut ceux qui sont présentés sous les rubriques des états financiers  
« Dépenses relatives aux Jeux Olympiques » (note 18), « Dépenses relatives aux Jeux Olympiques de la Jeunesse »  
(note 19), « Coûts opérationnels » (note 22) et « Promotion du Mouvement olympique » (note 23).

L’augmentation des salaires et charges sociales en 2016 est essentiellement due aux salaires et charges sociales inclus dans les  
coûts de diffusion pour un montant de USD 45.2 millions en 2016 (2015 : 0). Les salaires et charges sociales reconnus comme coûts 
de diffusion sont différés dans l’état des activités des années précédentes et reconnus dans l’état des activités (note 2E) lors de 
l’achèvement complet des Jeux Olympiques et Jeux Olympiques de la Jeunesse tous les deux ans.
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25. Produits (charges) financiers, nets
2016 

USD 000
2015 

USD 000
Revenus d’intérêts et dividendes 41 128 35 955
Charges d’intérêts (22) (4)
Augmentations / (diminutions) de juste valeur sur actifs financiers à la juste valeur par le biais du compte de résultat 
(note 5A) 13 671 (13 214)
Gains / (pertes) sur vente d’actifs financiers à la juste valeur par le biais du compte de résultat (note 5A) (2 936) 218
Gains / (pertes) sur transactions en monnaies étrangères, net (13 217) (56 062)
Autres charges financières (2 914) (3 466)
Total produits (charges) financiers, nets 35 710 (36 573)
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26. Transactions avec des parties liées

Identification des parties liées

Les membres du CIO sont des personnes 
physiques. Le nombre des membres du 
CIO ne peut excéder le total de 115. Au  
31 décembre 2016, le CIO a 98 membres,  
39 membres honoraires, 1 membre d’hon-
neur et 1 président d’honneur. Du point de 
vue du Groupe, les personnes suivantes 
sont considérées comme parties liées :  
le président, les membres de la commis-
sion exécutive et les membres de la 
direction opérationnelle. 

Transactions avec les parties liées

Les membres du CIO, y compris le 
président du CIO, sont bénévoles.  
Sur demande des membres du CIO 
(suivant un processus simple), certaines 
des dépenses administratives person-
nelles en relation avec l’exécution de leur 
fonction respective au sein du CIO sont 
compensées par des montants fixes.  
Ce montant dépend selon les différentes 
fonctions. Ces dépenses sont incluses 
dans l’état des activités sous la rubrique 
frais de session, CE et commission.

Les dépenses de voyage et de résidence 
des membres du CIO durant l’exécution 
de leur fonction sont couvertes par le CIO.

La politique de dédommagement pour 
les membres du CIO et le président du 
CIO est la suivante :

Membres du CIO et membres honoraires 
du CIO 

	 Soutien administratif annuel
	 USD 7 000 
	� Indemnité journalière pour les membres 
du CIO pour tout type de réunion 
(commission, Session, Jeux Olym-
piques) – afin de couvrir le temps  
du voyage, le jour avant et après la 
réunion sont compensés)

	 USD 450
	� Indemnité journalière pour les présidents 
des commissions du CIO lors des 
réunions de leur commission (afin de 
couvrir le temps du voyage, le jour avant 
et après la réunion sont compensés)

	 USD 2 X 450
	� Indemnité journalière pour les membres 
de la commission exécutive du CIO  
pour les réunions de la commission 
exécutive (afin de couvrir le temps  
du voyage, le jour avant et après la 
réunion sont compensés) 

	 USD 2 X 450

L’indemnité correspondante peut être 
allouée par le président lorsqu’il attribue  
à un membre une mission spéciale.  
Ces coûts sont inclus dans l’état des 
activités sous les frais de transport, 
voyage et résidence.

Le président du CIO sera traité de la 
même façon et bénéficiera de la même 
indemnité que les membres de la 
commission exécutive durant les  
réunions de la commission exécutive  
et que celle des membres du CIO  
durant les Jeux Olympiques.

Conformément aux droits et obligations 
qui lui sont conférés par la Charte 
olympique, le président du CIO a  
une fonction de président exécutif. 

C’est pourquoi le président du CIO est en 
mission 365 jours par an. Dans la ligne 
des pratiques anciennes et comme les 
autres membres du CIO, le président du 
CIO reçoit une indemnité pour couvrir ses 
dépenses. Le président ne reçoit ni le 
soutien annuel, ni les indemnités journa-
lières en relation avec toutes les réunions 
des commissions ou avec les autres 
missions, auxquels il aurait droit comme 
membre du CIO. Le comité d’éthique a 
décidé sur un seul montant annuel fixe  
lié à l’inflation de EUR 225 milliers à titre 
d’indemnité, qui est inclus dans les frais  
du président décrits ci-dessous.

Le CIO couvre les frais du président  
(frais de séjour, assurances) pour un 
montant total de USD 305 milliers en 2016 
et USD 301 milliers en 2015. Conformé-
ment à la pratique antérieure, un montant 
annuel de USD 106 milliers est payé par  
le CIO pour couvrir les frais d’impôts sur  
le revenu liée à l’activité du président  
du CIO en Suisse. Ces coûts sont inclus  
dans l’état des activités sous les frais  
de transport, voyage et résidence ainsi 
que sous les frais de Session, commission 
exécutive et commissions.

Sont considérés comme étant les 
membres de la direction opérationnelle  
du CIO, le président, le directeur  
général et tous les directeurs du CIO. 
Ainsi, comme mentionné ci-dessus, le 
président du CIO n’est pas rémunéré.  
Les salaires et avantages à court terme 
des autres membres de la direction 
opérationnelle représentent USD 8 787 
milliers en 2016 and USD 8 513 milliers  
en 2015. Les versements en vue 
d’avantages postérieurs à l’emploi  
se montent à USD 948 milliers en  
2016 et USD 923 milliers en 2015.
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